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boucher un trou d’un vieux mur. 
Les dents des morts peuvent aus­
si un jour servir à regarnir la 
bouche d’un ancien prix de beau­
té.
Les porteurs de râteliers sont 

avertis: ils doivent désormais consi­
dérer leurs dents artificielles, et 
leurs ponts comme autant de tn- 
joux que la convoitise va chercher 
jusque dans la violation des lombes.

Autant donc faire le partage de 
ces joyaux d’or ou d’émail entre ses 
héritiers et les leur laisser comme
legs. , ...

Ce n'est d’ailleurs qu un préjugé 
absolument antiscientifique qui 
puisse s'opposer à l utilisation des 
dents d’autrui, quand les moyens 
d’antisepsie sont si efficacement 
puissants.

Pourquoi hésiterait-on a porter 
(es dents d’une personne t here, 
puisque aussi bien on est expose a 
orner un jour ses maxillaires des 
dents d’un parfait inconnu?

Ainsi désormais une belle-mere 
pourra avoir une dent pour son 
qendre au lieu de contre.

«ÿ* *¥•
H faut se dépouiller des préjuges 

qui retardent notre marche sur la 
route du progrès. Cependant je 
doute que les prohibitionnistes 
américains, qui sont le Prj!u1<j~.,con~ 
centré, quintessence, distillé, ne 
poussent les hauts cris quand on 
leur proposera d’endormir a l al­
cool les candidats à une interven­
tion chirurgicale. .

C’est pourtant ce qui s en vient. 
Deux médecins mexicains et qui, 

conséquemment, savent combien tes 
Américains sont désormais enclins 
à confondre repos, vacances, déten­
te avec beuverie, (le Mexique hérite 
des assoiffés du nord aux fins de se­
maines et aux jours fériés comme 
nous héritons des assoiffés du sud- 
est) viennent de jouer un mauvais 
tour au prohibitionnisle. Ils ont 
soutenu devant le Congrès médical 
qui se réunissait à Londres ces 
jours derniers, que les propriétés 
anesthésiques de l’alcool peuvent 
être utilisées au bénéfice de l'hu­
manité. „ . , r. lLes docteurs Garcia Mann et Raoul 
Ortiz ont décrit l’administration de 
l’alcool comme anesthésique à 300 
patients avec des résultats supé­
rieurs à remploi des autres drogues. 
L’alcool ordinaire ou éthyle d al­
cool, introduit dans le flot sanguin 
par injection ultra-veineuse, n a 
aucun des désavantages du chlo­
roforme. L’injection éloigne les 
dangers des autres préparations et 
ne gêne en rien la circulation.

Ils prétendent que l’éthyle d'al­
cool est 157 fois moins toxique 
que le chloroforme, et que, par ail-

Un programme qui fait plaisir,
un exemple qu’il faudrait suivre

Comment les Voyageurs catholiques vont droit au 
réel — Leurs prochaines Journées sociales — En 
quoi elles doivent intéresser le grand public
Voici un programme dont la lecture fait vraiment plaisir!
C’est celui des prochaines Journées sociales de VAssociation 

catholique des Voyageurs de Commerce, qui se tiendront les 
22, 2‘d et 24 juin prochain, au Collège Jean-de-Brébeuf.

Nos lecteurs connaissent bien VAssociation catholique des 
Voyageurs de Commerce, pour l’avoir vue à l’oeuvre sûrement, 
pour en avoir plus d’une fois —- qu’on nous permette de le rap­
peler __ entendu parler ici. Depuis quinze ans elle fait un peu 
partout de la bonne besogne.

L’Association groupe des hommes faits, qui représentent 
une partie particulièrement allante et énergique de notre popu­
lation. Les voyageurs de commerce ne pourraient réussir, ils 
ne pourraient même persévérer dans leur carrière s’ils ne possé­
daient certaines qualités, l’entregent, l’esprit d’initiative, etc.
VAssoeiatioh a voulu fortifier par une formation religieuse par­
ticulièrement suivie ces qualités premières et les fourrier à 
l’apostolat. On sait comment elle y a réussi, quelle part les Voya­
geurs catholiques prennent à l’oeuvre des retraites fermées et à 
la propagande catholique à l’extérieur.

Les Journées sociales ajouteront à la valeur des congressis­
tes, à leur puissance de rayonnement. Elles portent la marque 
de ce sens pratique, de ce souci des réalités et de l’ordre qui est 
particulièrement remarquable chez les Voyageurs. Et c’est
exactement ce qui nous fait tant plaisir.

* * *
Nous sommes malheureusement trop portés à nous con­

tenter de généralités sonores. Le programme des Journées 
sociales parait ne rien céder à ce penchant. Il va tout au con­
traire au précis et au concret.

On traitera à ces réunions du devoir professionnel, et tout 
de suite l’on serrera la question de près. Voyez plutôt ces indi­
cations générales qui doivent, dès la première séance, guider 
l’examen et la discussion: le devoir professionnel: a) ce qu’il 
est en général: compétence, probité, diligence; b) ce qu’il est 
pour le voyageur de commerce: connaître sa marchandise, con­
naître sa maison, connaître son territoire, bien employer son 
temps, savoir solliciter.

Voici qui est clair et direct. A la deuxième séance, on étu- 
'diera l'importance du sain accomplissement du devoir profes­
sionnel en fonction de l’indépendance économique, de l’aposto­
lat laïque, de la formation d’une élite. Il y a là, dans le pro­
gramme-guide, une brève indication qui laisse supposer qu’on 
ne sera pas tendre pour celui qui serait tenté de négliger ses 
devoirs d’état pour “prêcher” ou qui, par son infériorité per­
sonnelle, diminuerait le prestige du groupe.

Trois séances entières seront consacrées à la “préparation 
au devoir professionnel”: préparation physique d’abord, où 
l’on étudiera l’état de santé actuel du voyageur, l’état de santé 
qu’il lui faut et pourquoi, comment conserver ou retrouver sa 
santé; préparation morale ensuite, où l’on exposera ce qu’est la
valeur morale, ce qui la constitue et quelle est son influence en I f/elfrsf n es( possible d’atteindre à 
affaires et dans les oeuvres, comment la trouver et comment la } l’anesthésie chirurgicale avec une 
garder; préparation intellectuelle enfin: la culture générale, ce 
(u’elle doit être pour le voyageur, son rôle en affaires et dans 
les oeuvres, et comment l'acquérir; la compétence profession- 
iclle (ici. nous citons largement, parce que cela frappera peut- 
>tre plus les profanes) : technique de la vente: connaissance des 
produits, des marchés, du service, des arguments do vente; 
études des types d’acheteurs: réactions, résistances, intérêts, 
objections, goûts, etc.; étapes de la vente: introduction, sollici­
tation, vente, méthodes de sollicitation. Suivra un développe­
ment sur la nécessité de cette compétence professionnelle, pour 
faire honneur à Y Association catholique des Voyageurs, pour 
faire face à la concurrence, pour obtenir et garder les bonnes 
positions, et sur les moyens de l’obtenir: expérience personnelle 
et d'autrui, cours par correspondance, théorie et pratique au 
service d’un employeur, chaire de vente, cours dans ('Associa­
tion.

Le banquet de clôture portera sur le même thème, avec 
rappel de ce qui a été fait dans le passé et indication de ce qui ; bouché sur lequel les secs ne pour- ,.no»P fair,. i rant longtemps maintenir le hou-1 ( S,P a la,n ' , * ! chon... Mais puisque le chiffre

, , , > montant des empoisonnements neOn voit que les membres de 1 Association catholique des ; jes imcut pas, il est douteur que 
Voyageurs ont toutes les raisons du monde de suivre de près, et | celui des morts causers par les ac- 
fort attentivement, ces Journées sociales. Elles leur seront ; cidents anesthésiques les impres- 
d'uiie grande utilité et devront marquer pour eux le début de s* plutôt que la
nouveaux progrès. ^ /0< Volstead qui est devenue chez

Mais le grand public de même n’a-t-il pas le devoir de s'in­
téresser particulièrement à de pareils travaux? N’est-ce pas un 
spectacle de tout premier ordre que celui d’un groupe d’hom­
mes en pleine activité, pris déjà pour la plupart par leurs obli­
gations de famille, et qui se réunissent ainsi pour rechercher 
les moyens d’augmenter leur valeur professionnelle?

Et l’exemple nYst-il pas aussi urgent que. magnifique?
On nous pardonnera de revenir ici sur une idée ancienne, 

nais qui reste d’actualité. I,’avenir ne sera ni gai ni facile 
pour les jeunes Canadiens de demain, ils auront à subir la 
concurrence de gens de tous les pays. S'ils ne veulent point 
être absolument déclassés dans leur propre pays, ils auront 
bcso in de développer au maximum leur valeur native.

Et il importe que chacun, dans son domaine propre et selon 
les circonstances, suive l'exemple que nous donnent aujourd'hui 
les Voyageurs de Commerce.

Omar HCRQUX

A OTT AWA

MM. Bourassa et Woodsworth et Mlle MacPhail 
protestent contre les crédits de la milice

Mlle MacPhail en a c ontre la hausse du budget militaire canadien — M. Bon- 
rassa et l’entraînement des cadets dans notre province Paroles de paix 
et propagande militariste — Sommes-nous sincères?

LES TAUX DE TRANSPORT, QUEBEC ET LEVIS

(Par Emile BENOIST) | raU entendu parler de certains dé-
- A miand la fin del Putes de l'Ouest qui ne seraient pus A quand U un ae £]>scjlnJuent 0j>posés à une session

jusqu’au 15
Ottawa, 4 

la session?
C’est 'la question que les courrié­

ristes parlementaires, sinon tous, 
du moins un certain nombre d’en­
tre eux, se font poser par un peu 
tout le monde, y compris des mi­
nistres.

Où Ton voit que les courriéristes, 
même auprès des membres du ca­
binet, sont censés être bien ren­
seignés.

Autrement dit encore, personne 
ne sait au juste quand ta session 
prendra fin. Ca pourrait être de­
main, si toute la députation le vou­
lait. Ça aurait pu, tout aussi bien, 
être aujourd’hui, être hier soir, il 
aurait fallu que tout le momie 
veuille, que tout lie monde - dé­
putés et sénateurs — adoptât sans 
sourcilier les crédits nécessaires 
pour l’exercice déjà en cours.

Mais la députation n’a pas voulu 
aujourd’hui. Elle ne voudra proba­
blement pas demain. 11 reste pos­
sible qu’elle ne veuille pas d’ici 
une semaine, d’ici quinte jours, 
d’ici trois semaines. Le temps ne 
s’est-il pas remis au frais?

On ne sait vraiment plus quand 
cela finira. Le gouvernement am-

dose trois ou quatre fois inférieure 
à la dose mortelle.

"Dans le cas du chloroforme, 
dit le docteur Marin, la marge en­
tre l’état anesthésique et la mort 
est bien plus étroite".

Les techniciens croient que la 
méthode est raisonnable parce que 
l’alcoql injecté ne fait qu'intensi­
fier ce qui se produit quand il est 
ha.

Dans une brochurette intitulée 
They Told Me et éditée par la New- 
Jersey Temperam-e Society, je lis 
ù la page (id: “The Federal Gov­
ernment is not trying to prevent 
the use of alcohol for' medicinal 
purposes, although there are 21 
states that prohibit the use of any 
kind of intoxicating liquor.’’

I Voilà pourtant un nouveau dé-

libéraux se joignirent alors à l’op­
position conservatrice et restèrent 
ensuite clans le parti tory. A l’ori­
gine cette aile libérale s’appela 
unioniste, et elle cul son organisa­
tion politique distincte. La fusion 
complète se fl’ pvu à peu. Présen­
tement, on se demande si pareille 
coalition, faite afin d’assurer de la 
stabilité au régime parlementaire 
britannique, n’aurait pas son utili­
té; les deux anciens partis anglais, 
le libéral et le conservateur, s’y 
joindraient afin de contrebalancer 
l’influence des travaillistes el d’as­
surer au Royaume-Uni une forme 
de gouvernement stable. Mais Lloyd 
George voudrait-il être partie à une 
coalition dont Baldwin serait le 
chef? Un bloc assez important de 
libéraux ne veulent plus de Lloyd 
George, depuis qu’il a écarté son 
chef. M. Asquith, pendant la guer­
re, de la façon peu scrupuleuse 
qu’on se rappelle. On prétend mê­
me que si Lloyd George n’était pas 
encore maître de la caisse électo­
rale de son parti, celui-ci dispose­
rait vite de l’ancien premier mi­
nistre. Mais le rusé Gallois tient la 
caisse, son parti a ru au delà de 
5,200,000 voix, contre les conserva­
teurs 8,050,000 et les travaillistes, 
8,373,000, aux dernières nouvelles 
et Lloyd George prétend être maî­
tre de la situation. Il est vrai que le 
régime électoral a travaillé contre 
les libéraux, leur donnant fl pour 
cent seulement de la députation, 
alors qu’ils ont eu 23 pour cent des 
voix électorales. On peut compter 
que Lloyd George fera état de cos 
chiffres et que si l’on parle de fu­
sion de partis politiques, il ne sera 
pas le dernier à prétendre qu’il de­
vra y tenir la première place.

Fin du scandalp

qui durerait, disons 
août, à moins qu’il ne leur soit 
accordé une session d’automne 
pour étudier tout spécialement la 
loi <108 céréales et l’administration 
de celte loi par ûa Commission dos 
céréales.

En tout cas, les choses ne vont 
pas vite. Le cinéma parlementaire 
est tout à fait au ralenti. La ma­
chine à voter des mi,liions ne don­
ne plus du tout l’idée d’une mi­
trailleuse en action.

Un tout petit nombre de crédits 
ont été votés aujourd’hui et encore 
la plupart d’entre eux ont-ils donné 
lieu à des débats. Les plus intéres­
sants se sont produits à propos de 
nos dépenses pour l’entretien d une 
milice et à propos d’un tarif fer­
roviaire préférentiel en faveur des 
provinces maritimes. 11 se trouve 
que ce tarif affecte désavantageuse­
ment la ville de Québec et les dé­
putés québécois s’en plaignent am<- 
rement.A propos des dépenses pour 1 en­
tretien de la milice, il y a eu des 
protestations de Mademoiselle Mac- 
Phail, de MM. Woodsworth et Hen­
ri Bourassa. Cela n’a pas empêché 
M. Ralston d’obtenir le crédit ou il 
solicitait: $317,000 pour la milice 
et $500,000 pour le corps de 
cadets mais, pour les $500,000 if a 
fallu tou» de même prendre un 
vote. . , ,, .

Comme c’était en comité plemer, 
le vote n’a pas été enregistré no­
minativement. La galerie n’a tout 
de même pu s’empêcher de consta­
ter que M. Baldwin, député liberal 
de Stanstead, et le Dr Deslauriers, 
député libéral de Sainte-Marie, de 
Montréal, ont voté contre le cré­
dit, avec les pi ogressistes de gau­
che, quelques progressistes de droi­
te, les indépendants, les travaillis­
tes, etc. La majorité s’est recrutée 
chez le reste des libéraux et chez les 
conservateurs. I-e vole a été de 56 
voix à 15.

l.A MILICE

L'actualité
De» ilrnt» rl tir Talrool

Je découvre dans un journal pa­
risien une nouvelle appllratton île 
/'axiome: rien ne se perd, rien ne 
se erée, cher aux physiciens. Il 
semble être également cher d la den­
tisterie française comme on le ver­
ra:

Que deviennent les fausset 
dents et les râtelier» des morts, 
des cadavres des hôpitaux? Us 
s’en vont garnir la bouche des 
vivants. On les vend et nn 1rs 
achète.

Cette chose macabre nous a été 
révélée hier, à la 13e chambre 
correcjionnellc. Un brocanteur 
nommé Schoetnann avait déposé 
une plainte contre sa femme, qui, 
dtsalt-U. avait voulu l’empotson-

«os voisins l'Evangile des temps 
nouveaux, le suprême code de mo­
rale, l'arche de salut/

Il est vrai que personne ne croit, 
en dehors de quelques secs sincè­
res, que cette lot est criblée d'in­
fractions comme un écumoire par 
les écumeurs. Mais les doctrinai­
res ont un insouci parfait des réa­
lités. Ils leur tournent le dos et ne 
savent ensuite ce qui peut leur 
arriver.

Voilà en quoi ils ililfèrcnt de 
beaucoup de monde. Char un sou­
haiterait que notre père Noè n'eilt 
jamais découvert tes résultats des 
fumées de l'alcool: mais il est trop 
tard pour y remédier. Comme la 
prohibition totale est un mythe il 
faut viser à la tempérance relative 
qui peut être atteinte. Le moindre 
mat est un bien quand'le bien par­
fait rst hors de portée.

NEMO

Bloc -notes
ner. Celle-ci, pour se venger, le 
dénonça comme receleur. 11 
achctatt des bijou» de provenan­
ce suspecte et des dentiers que 
lui vendaient deux infirmier*.
Cagntard et Guérin, employés de 
la ville de Paris au magasin cen­
tral de l’Assistance publique, OÙ 
ils dérobaient les râteliers que 
l’Assistance publique enlève de 
la bouche des cadavres étendus 
sur
îles mort* dans le* hôpitnu*, ci . . ...revend. Car tout peut servir. f.n,,c Par*

Fusion de parti»?
En marge des dernières élections 

l'a' dalle Vu n è hr'e ' d v Va salie «"«Lises, on
mort* dans les hôpitaux, et • * il*! .....’ „ ...

On annonce de Chicago que la 
grande publicité menée autour des 
funérailles retentissantes de chefs 
de bandes de criminels ("notorious 
gangsters", porte la dépêche) a fini 
par décider de s’abstenir de ces 
cérémonies des juges, des conseil­
lers municipaux, des avocats et des 
députés qui y assistaient d’abord 
en grand nombre. Lu publication 
de la liste des personnes formant 
ers cortèges a fait sursauter bien 
des honnêtes gens, scandalisés de 
voir des hommes en vedette dans le 
monde des tribunaux et des affai­
res publiques rendre les derniers 
hommages à des bandits. Certains 
juges et des conseillers de ville ont 
même iadis consenti à porter les 
coins du poète à de pareilles funé­
railles. Une association de Chicago 
formée pour la répression de la cri­
minalité note que depuis lfl20 il y 
a eu progrès dans le aens de l’ordre 
et des convenances et qu’aujour- 
d’hui on ne volt plus île magistrats 
el d’hommes publics dans les cor­
tèges des chefs de bande morts as­
sassinés Au témoignage de cette 
association, l’Eglise catholique en 
particulier a travaillé à faire ces­
ser, à Chicago, cet état de choses 
scandaleux, el refusé des funérail­
les catholiques aux gangsters morts 
sans avoir reconnu leurs erreurs.

C’est Mlle MacPhail qui a engage 
le débat là-dessus, comme il 
sait de voter une somme de 8JL,- 
OOÜ pour la milioc.

Les crédits de la milice, dit-elle 
en substance, prennent une signili- 
cation particulière cette année par­
ce que, depuis plusieurs mois, ou a 
tellement entendu parler île notre 
participation au traité Kellogg, fout 
le parlement canadien a reconnu la 
nécessité de renoncer à lu guerre 
comme instrument de politique in­
ternationale puisque le pacte Kel­
logg a été ratifié unanimement par 
les Communes et par le Sénat.

Malgré ce beau geste que nous 
avons posé à Paris il n’en est pas 
moins vrai que nos dépenses mili­
taires, en 1A2A, sont de plus de 
$20,000,000 alors qu'elles n’étaient 
que de $11,000,000 en 1019. Uc mi­
nistre de la défense peut présenter 
des explications fort plausibles pour 
cette augmentation: développement 
de l’aviation civile, police intérieu­
re, etc. Est-ce que ces explications 
sont tout de même suffisantes pour 
justifier une telle augmentation? 
Nos dépenses militaires se sont dou­
blées en dix années et, pendant cet­
te même période, a-t-on assez en­
tendu parler des bienfaits de la 
paix?

Le Canada agit-il avec logique? 
Ne conviendrait-il pas plutôt qu’il 
pose se* actes d’accord avec ses 
déclarations et avec les engagements 
qu'il signe?

Au point do vue pratique il n'est 
personne qui «'admettra que toutes 
les dépenses que nous faisons pour 
la milice non permanente sont en 
pure perte. Même au point de vue 
militaire ees dépenses ne sont pas 
Justifiables.

l’nr ailleurs, pourquoi accorde­
rions-nous des subventions au Royal

ont continué de s’armer; au heu de 
réduire la dépense militaire, us 
l’ont augmenté. .

Ceux qui pensent et qui réfléchis­
sent, les véritables hommes d’F.tat, 
prévoient la conséquence logique 
de cette politique, c'est-à-dire un 
autre conflit.

Tant qu’on n'aura pas fuit dispa­
raître les causes véritables de la 
guerre, les armements et les causes 
économiques de conflit, on n’aura 
rien fait pour la paix.

Si encore les armements pou­
vaient garantir le paix! Mais rien 
n’est plus faux. Il faudra bien 
qu’un jour ou l’autre nous compre­
nions qu’il faut désarmer complète­
ment. Pourquoi ne pas commencer 
tout de suite? Il y n déjà bien assez 
du temps perdu.

Mlle MacPhail cite à ce propos 
des déclarations de M. Ernest La- 
pointe et du premier ministre.

M. Lapointe: “Le monde n fait des 
progrès; une nouvelle psychologie 
de paix remplace graduellement la 
psychologie de guerre du passé.”

Le premier ministre: “La guerre 
détruira la civilisation à moins que 
la civilisation ne détruise la guer­
re”.On a tellement parlé de la néces­
sité de la paix, continue Mlle Mac­
Phail, que le ministre de la défense 
disait récemment, plus ou moins en 
riant: “Je suis bien plus un minis­
tre de la paix qu’un ministre de la 
défense nationale".

M. Ralston: "Je ne badinais pus . 
Raison de plus, poursuit Mile 

MacPhail, pour faire du ministère 
de la défense un véritable ministè 
re de la paix. 11 n’y aurait alors 
plus de raison pour dépenser $20,- 
0(H),000 annuellement pour des fins 
militaires.

Le principe du pacte Kellogg de­
vrait être celui de notre politique 
intérieure comme de notre politi­
que extérieure. La paix est un su­
jet qui inspire d’excellents dis­
cours parlementaires mais eela ne 
suffit pas. Comme le disait M. 
Aristide Briand, le traité Kellogg est 
un commencement et non une fin. 
C’est une parole donKtous les signa­
taires du traité devraient toujours 
se souvenir.

Le gouvernement canadien actuel 
n’a lias à craindre les reproches de 
l’opposition. M. Bennett lui-même 
déclarait récemment: “Lu première 
chose que nous devons faire pour 
donner suite à ce traité (le traité 
Kellogg), c'est de désarmer”.

Bien n’est plus vrai. Le Canada 
ne peut rien pour obliger un autre 
pays à désarmer, mais il peut désar­
mer lui-même et complètement. Le 
Canada se trouve placé dans des 
conditions exceptionnelles pour 
agir ainsi et pour donner en même 
temps l’exemple aux autres pays.

A cause de notre situation géogra­
phique, nos armements sont abso­
lument inutiles. Il serait futile de 
songer à nous armer contre notre 
seul ennemi possible, la république 
des Etats-Unis.

Le Canada, à cause de ces cir­
constances particulières, devraient 
se faire un devoir de donner aux 
autres nations du monde l’exemple 
du désarmement.

Notre pays el les Etats-Unis ne 
se sont-ils pas d’ailleurs engagés 
dans cette voie en signant le Imité 
Mush-Bagot? l’eut-on s'imaginer la 
dépense que nous avons économisée 
et le nombre de vies que ce traité a

MacPhail. Il s’étonne que MM. Mac­
kenzie King et Lapointe, si bien au 
courant des choses internationales, 
ne changent pas d’attitude sur cet­
te question. La dernière guerre n a- 
t-elîe pas surabondamment prouvé 
que les deux parties à un conflit, 
le vainqueur et le vaincu, sont 
toujours perdants?

Tant que nous conserverons chez 
nous un germe de guerre nous gar­
dons en puissance un conflit armé. 
Augmenter nos dépenses militai­
res et même ne pas les réduire, 
c’est agir contrairement à l’esprit 
du pacte Kellogg. Le simple fait de 
maintenir un ministère de la Dé­
fense et une milice, c’est laisser 
entendre que nous ne respectons 
pas absolument le pacte Kellogg. 
De meme au point de vue écono­
mique, le Canada doit se garder de 
provoquer des conflits. Les con­
flits économiques sont les causes 
les plus fréquentes des guerres.

Le crédit de $137,000 a été vote 
quand même.

LES CORPS DE CADETS
l ne somme de $500,000 étant 

prévue dans les crédits pour l'en­
trainement des cadets, Mlle Mac­
Phail a repris le débat. Elle a pro­
posé que ce crédit soit réduit à un 
dollar. C’est le crédit auquel elle 
s’oppose le plus parmi tous les cré­
dits de la défense nationale. Ça 
n’est pas qu'elle tienne h parler. 
Elle céderait volontiers sa place à 
n’importe quel autre député qui 
voudrait s’opposer à l'entraîne­
ment des cadets. Il ne s’agit pas 
d’exercice physique, de gymnasti­
que, mais de militarisme. Les ins­
tructeurs de cadets sont payés à 
tant par élèves. Il y a une relation 
étroite entre la millco permanente 
et les cadets.

En 1909 le Canada n avait que
9.000 cadets, ce qui entraînait une 
dépense de $35,000; en 1914, nous 
avions 47.000 cadets, au coût de 
$392,000; à la fin do la guerre nous 
avions «5,000 cadets, au coût de 
$474,000; l’an dernier, nous avions
130.000 cadets, au coût de §500.- 
000. L’année dernière la seule pro­
vince d’Ontario avait autant de ca­
dets que la Grande-Bretagne et le 
Nord de l’Irlande réunis.

Comment pouvons-nous espérer 
que la jeunesse de ce pays soit paci­
fique si la jeunesse est élevée avec 
des idées militaristes? Dans toutes 
nos écoles, on devrait enseigner 
aux enfants qu’ils ne "pourront 
rendre service è leur pays ainsi 
qu’axi monde s’il» ne se dévouent 
d'abord à la cause de la paix.

On parle de discipline comme si 
la discipline était l’éducation. H 
faut distinguer entre la discipline 
nécessaire à la bonne éducation et 
la discipline militaire. Le milita 
risme est absolument opposé à la 
bonne éducation. Quant ça ne serait 
que pour contrecarrer le militaris­
me, dit Mlle MacPhail. il est temps 
que des femmes fassent partie des 
parlements.

Le colonel Ralston répond qu« 
l'entrainement des cadets n’est 
obligatoire pour aucune institution 
scolaire. Il remarque que c’est dans 
La province de Québec que I'mi 
trouve le plus grand nombre de 
cadets; que eet entrainement est 
encouragé par Je clergé.

C'est léaal mais c’est atroce »is 9«r l’électeur anglais, peut-on i i c ' ’ . . . * i enviMtfer la possibilité d un uouLu défroque .1rs mort* non rf* ve»u p«rtl. formé par la futlon de
P"1 / l/11'0'!,*mr,'îS certain* élément* déjà existant* 

r fausses dents, appartient à la , , domaine politique anglais?
h . e tn,b,iCrn nrnf,,f' Pro Leux qui sont favorables à cette 

» ntstre. rappellent que jadis il se for
Hamlet s’attriste à ridée que le | ma un groupe de libéraux et de 

enrps de César tombé en pousslè j conservateurs opposé* au bill de 
ré peut, mélangé è l'argile, aller [ Home Rule de Gladstone et que de*

épargnées?
Nous avons 3.000 milles de fron­

tières non gardée et pourtant nous 
nous sentons en sécurité. Le traité 
Kellogg, que nous avons signé en 
même temps que les Etats-Unis, 
nous offre une garantie de plus. Ce 
traité mettait de l’avant un princi­
pe qu'il s’agit maintenant de mettre 
en pratique.

Mlle MafPhnii volt dans l’avène- 
ment au pouvoir de M. Itamsuv

Military College quand il nous «rri-j Mr,,',nH|û «’» Angleterre un grand 
ve de déclarer que nous sommes un! ,,n-V 'ers In paix mondiale, 
peuple pacifique et que nous ne vou- Quant a noua il est mutile de de- 
lons rechercher que des moyens pn- P'ns,‘r .000,000 par année pour 
eifiques pour régler tous les diffé
rends Internationaux?

des parades militaires, sans comp­
ter l'influence néfaste que cela

Pourquoi l’aviation civile est-HIe !?"," ’,,v"jr. ?."r j’n* Populations, 
laissée sous le contrôle .tu ministre ! S 11 ^ ^ < »""dirn* qui croient
de la défense nationale? Gela relève 
bien plus logiquement du ministre 
des transports. Qu’on réorganise 
l'aviation civile ri qu’on en fasse 
une chose vraiment civile.

Les citoyens ordinaires n'ont

pouvoir dormir plus en paix par 
re que nous aurons une miller per­
manente, avons une milice perma­
nente, mais restons-en là et cessons 
nos parades militaire* de mili­
cien* amateurs.

A un moment donné, les membre*! qu'un désir, r'est que rcltc farre di
de* bande* criminelle* menacèrent 
di' violence des prêlres qui ne 
voulurent pas célébrer dans leurs 
églises de pareilles funérailles; 
niais une ordonnance de S. E, le 
cardinal Mundelein interdit for­
mellement pareille* rérémonlcs; et 
le» gangsters en furent pour leur* 
tentative* d'intimidation.

fi. P

M. J.’S. Woodimtrthno* armements cesse et que notre
budget soit dégrevé d'autant. Le député travailliste de Winnî-

Dès 19)9, à Versailles, il y a} peg est du même avis que Mlle
llll ««'«umn*.
Depuis, rien —* —

dix ans, la néce**ilé 
ment élait soulignée, 
de substantiel n'a été fait dans ce 
sens. Le Canada n'est pas le seul 
à agir ainsi. Tous les peuples ont 
fait la même chose. Ils ont reconnu 
la nécessité du désarmement et ils

M. Henri Hou rassa
l,o député de Labclle dit qu’il tu 

|H‘Ut laisser passer les deniitves 
paroles du ministre de la défenso 
suns quelques explications. Gcila 
pourrait laisser croire que dans I* 
province de Québec, Je clergé en 
général et les institutions d'éduca­
tion sont en faveur de l'entraino- 
ment des cadets. Ça n’est pas le cas.

Mal heureusement un certain nom­
bre d'institutions ont été induites à 
adopter ce système mais ii faut1 
dire que la plupart d'entre elles 
l’ont été non pour des motifs pa­
triotiques mais simplement en con­
sidération des octrois monétaires* 
Il n'y a pas lieu d’en être bien fier» 
et fl n'y a pus un bien grand nom­
bre de citoyens de la province da 
Québec «pii en soient bien fiers.

Il y a dans la province de Que­
bec un bien plus grand nombre «ia 
gens qui pensent exactement comma 
Mlle MacPhail mais ces gens, rom- 
mo il arrive souvent, attendront 
longtemps avant d'exprimer leur 
avis.

Il parait que l'institution des ca­
dets date de soixante années et que 
c'est une institution vénérable. Il y 
a bien de ces choses vénérables dans 
noire pays et qui devraient dispa- 
rnitre. il y avait dans Je monde 
bien des choses avant la guerre et 
qui ont conduit le monde a la guer­
re. Doit-il s'ensuivre que ces chose* 
«lolvent *e perpétuer?

Maintenant que la guerre est pas­
sée, doli-on se préparer à la paix" 
Ou doit-on au contraire continuer 
de poser de» actes qui peuvent con­
duire à la guerre?

G' t e année nous avons envoyé 
un délégué à la Société des Nations, 
pour démontrer que nous voulions 
travailler à l'établissement «le la 
paix mondiale, Mais la cause de la 
paix n'avancera pas «pie par de.» 
discours, il Importe de former une 
opinion pul)li«pie favorable à la 
paix.

Il ne s'agit pas que de la «piev 
tion des cadet» mais «le toute la 
question de l’éducation dan.» no* 
école*. L'éducation varie évldem- 

tSultc A la page 2)

DEMAIN: — Ur Devoir publiera un nouvel article de, 
M. Henri Bourumta: “Mariage et Divorce — XXV-*J 
Une bouillabaintte de loi»’'*.
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OUVERTURE 
D’UN CONGRES

DISCOURS HE M. SIMMS, PRESI­
DENT DE L’ASSOCIATION DES 
MA NU F ACTUR 1ER S CAN AD I ENS
Halifax, 5, (S. P. C.) ; Hfux 

cenls représentants <Ie l'industrie | 
canadienne étaient réniiis à Halifax i 
aujourd’hui pour l’ouverture de la ; 
cinquante-huitième conférence ne-j 
nérale de l’Association des Manu- ; 
facturiers Canadiens, sous la prési-. 
ilenee de M. !.. W. Simms, de Saint- j 
Jean. H y eut réception par les au­
torités de la ville et de la pro-j 
vince. Dans son discours de bien-! 
venue, le président déclara que c’é­
taient les trois provinces mariti­
mes qui accueillaient les industriels 
canadiens et «pii voyaient dans la 
tenue île Halifax de leur conférence 
générale une preuve tangible de 
l’intérêt qu’on porte aux industries 
de ces provinces.

Qualité et non quantité devrait 
être le principe directeur de l’im­
migration, a déclaré M. L. NV. 
Simms.

L’on devrait toujours garder de7i 
.vaut l’esprit cette pensée: “Que 
$ervira-t-il au Canada de gagner le 
monde entier et de perdre son 
âme propre”. Aucune nation, a-t-il 
dit, n’a eu une telle opportunité 
d’établir dans son capital humain 
la meilleure vie physique, mentale 
et spirituelle que le monde ait 
connue, et ce par un procédé d’us- 
Similation qui conserve et élève les 
hauts idéal» de nos citoyens de 
naissance, et les communique à ces 
.nouveaux arrivant» choisis, dont 
les traditions ne sont pas trop éloi­
gnées ries nôtres pour les empêcher 
d’ajouter à notre force totale.

Lp président a insisté sur la né­
cessité de comprendre l'interdé­
pendance des facteurs économiques, 
industriels comme agricoles, et «de | 
travailler d’un même effort à au»*: 
menter l’efficacité de l’homme et 1 
de la femme sur la ferme et dans j 
l’usine.

Parlant des difficultés qu’ont : 
“rencontrées les provinces mariti-1 
Uies, jadis la plus prospère partie; 
de l’Amérique britannique du nord. 
M. Simmons note que la question 
que l’on se posai! était : “Qu’est-ce 
donc qui ne marche pas dans les 
provinces maritimes?” Cependant 
la réelle question, selon lui, était: 
‘■Qu’est-ce donc qui ne va pas au 
Canada, qu’un tel état chronique 
puisse se continuer pendant tant 
d’années?” M. Simms dit que le gou- * 
yernement fédéral a été délibéré­
ment placé sur une éminence de 
manière à tenir toute la vie écono-! 
inique et sociale du peuple dans 
une perspective convenable.

Un progrès a été accompli dans 
la campagne du “Fabriqué en Ca­
nada". M. Simms mentionne en 
particulier l’attitude des deux gran­
des compagnies de chemin de fer, 
qui ^nt non seulement acheté des 

'proimits canadiens pour leurs vas­
tes réquisitions, mais ont aussi, par 
leur influence directe, amené la fa­
brication de nouveaux produits qui 
n’étaient pas auparavant fabriqués 

■en Canada.
" Le président parle aussi du tra­

vail de la Société des Nations 
-dit que les mêmes principes essen- 
”Hel s a l’accord national doivent 

être appliqués par la Société des 
Nations si elle veut exercer une 

...influence importante dans la paix 
du monde. Et H continue:

• - “Si rindependaiice fut le mot 
-d’ordre lorsque les Etats-Unis se 
. formèrent en nation, l'inter-dépen-

Le Concours du “Devoir”
Pas moins de $600 en argent et $m en articles de 

valeur, formant un total de $1000, seront distribues en 
prix aux lauréats du concours des noms historiques 
dont les conditions seront publiées cette semaine. Le 
jeu, comme dit le proverbe. enA’iiut ta chandelle. Du 
montant de $000. la maison Versailles, \ idricaire, nan­
tais (Liée)) a donné $100. Les 500 dollars sont offerts 
jxir nos excellents et zélés amis de l Association catho­
lique des Voyageurs de Commerce, cercle de Montreal. 
Voici ce que leur président, M. Chs-E. Ixwignc nous, 
écrit:
ASSOCIATION CATHOLIQUE DES VOYAGEURS DE

COMMERCE 
(Cercle de Montréal)

Monsieur l’Administrateur,
Le Devoir,
Ville.
Rien cher Monsieur,

Le Devoir est plus qu’un journal; c'est une oeuvre. 
Et c’est parce que le cercle Montréal de LA. C. \ . com­
prend l’oeuvre magnifique accomplie au pays par cet 
admirable journal qu’il offre spontanément la somme 
de $500, en argent, au “concours des noms de l’histoire 
du Canada” organisé par le Devoir.

Nous ne craignons pas de le dire, le Devoir répond 
pleinement au voeu tant de fois exprimé par les papes 
d’une presse laïque franchement catholique et natio­
nale. Aussi, sommes-nous heureux de saisir cette occa­
sion pour vous en rendre publiquement témoignage et 
pour contribuer de façon pratique, à votre oeuvre si 
nécessaire. En vous rendant service, nous savons ré­
pondre au désir de S. S. Pie XL glorieusement régnant, 
qui a dit: “Le bon journal est tout près de mon coeur. 
Je considère comme fait à moi-même tout ce que l’on 
fait en faveur du bon journal."

Nous espérons que votre grand concours aidera 
puissamment à la diffusion de votre journal dont la 
moralité et l’honnêteté sont reconnues. Ce succès, 
vous le méritez. Car, répétons-le: la cause du journal 
consciencieux qui soutient Imites les bonnes oeuvres est 
d’intérêt général et capital. 11 s’emploie constamment 
au succès des sains principes et des nobles causes. Le 
Devoir appartient à cette catégorie et nous sommes très 
honorés de pouvoir lui venir en aide.

Croyez à la très sincère considération de 
Vos cordialement dévoués,

CERCLE MONTREAL DE L’A. C. V. DU CANADA
Par Chs-E. LAVIGNE.

Président.
LE PREMIER REBUS DU COXCOURS PARAITRA 

CETTE SEMAISE. XE MAXQUEZ PAS DE LIRE LE 
DEVOIR ET DE LE FAIRE LIRE PAR VOS AMIS.

gime, disent que leur politique 
oasée .sur le bon sens et conduite j 
en vue de l’avenir, et soutiennent ; 
que leur administration est indem­
ne de corruption.

Les progressistes condamnent le 
système des partis et réc ament ce 
qu’ils nomment un arrangement 
pins représentatif. Ils demandent

portant de changer la mentalité qui I rTTDCÇ Aïl HEVAIP : ‘h' * .
finit par pousser les gens à faire'lilàl llVCtiJ AU l/EiYUlIv 1/Association Catholique des
usage des moyens physiques de la J 
guerre. Les navires de guerre, les! 
canons, les gaz asphyxiants ne se ; 
mettent pas en oeuvre par eux-1 
mêmes.

Ils ne provoquent pas les causes;
____ de guerre. Ils ne sont après tout que

aussi une plus étroite surveillance i moyens entre les mains des di- ; 
des vieux partis, particulièrement J vers gouvernements. Mais ils de- 
au sujet des fonds des partis. viennent des moyens terribles du

La legislature actuelle est com- moment que d'autres causes ont 
5 progrès- provoqué des conflits.
1 indepen-j désarmement physique reste-

Noux ne patinons que lettres 
Signces. ou des communications ac­
compagnées d'une lettre signée, 
■vec adreésc authentique. Nous nf|Vu 
prenons pas la responsabilité de ce],te
qui parait sous cette rubrique.

Vonaçeurs de Commerce espere 
que celte lutte ne sera pas stérile 
et que. dans un avenir rapproché 
le Gouvernement d'Ottawa, de quel­
que parti qu'il soil, fera disparaître 

la Constitution du Canada cette

posée
sixtes,

de 52 libéraux, 
4 conservateurs.

dant et t travailliste; ce dernier jrajt inirtjie sans le désarmement 
voU avec le gouvernement. Depuis) moral. Il nous est impossible d’in­

culquer des sentiments de paix à

A propos du divorce
1929

ince ext la pierre angulaire sur
laquellle* eM c■onslnmt le Canada”.

Les quest icms qui furent princi-
Pi)!pm<ml et udices sont les trois
$huvan (es: 1’ ensioius de vieillesse.
JOurnec de huit heures et assura n-
et* couitre I uice ne! iIC.

La rilupart des nlembres de l’As-
vu)C Ici ( J on se !lont ralliés au princi-
T*‘ rm i* 1 an demiier par l’ex-pré-51 dent John Shaw. de W oodstock.bint.. ç[ui dix;lit ”f\us île compensa-
tû>n sjans co ntributiori”, c’csl-à-di-
re pas fie nr*v K'- nsion*i de vieillesse si
le % em pJOYCS des iiiduslries ne ver-
%* ni p:i* de conlriti•ulion de manié-
rc s former 11 n fontis de pension de
Ci)inc'f'r1 avec les g(Jmvernements fé-

\vi- dr
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déral et provinciaux.
C’est à la seule condition que les 

employés industriels verseront une 
contribution que les compagnies 
accepteront les lois de Pensions de 
vieillesse.

M. R. S. Parsons a déclaré au su­
jet de la journée de huit heures 
qu’elle était impraticable pour tou­
tes les industries et qu’on ne pou- 

‘’t i vait. par conséquent, en faire une 
‘ loi. M H. < usine, de Calgary, a fait ] 

voir comme les taux d'assurance j 
contre le feu pour les compagnies : 
n'étaient pas justes, vu que les ris- j 
qnes sont loin d'être les mêmes ! 
dans chaque district, ("est M. H. j 
M. Jacquavs, de Montréal, qui a 
présente le rapport du comité des j 
assurances, et M. W. H. Miller, de j 
Montréal aussi, qui a présente re­
lui (lu comité d'éducation. Celui du ‘ 
comité des l'elations industrielles | 
a été présenté par M. H. NV. Me-1 
Donnell, de Toronto.

Le surplus de l'Association pour 
l'année est de #9,33(i.l9.

L'hon. K. W. Rhodes, premier 
ministre proxyucial, et M L.-A. 
Castonguav. maire d'Halifax, ont I 
souhaité la bienvenue aux congres- j 
sistes au cours du dejeiinor. M. 
Rhodes fit remarquer que la Nou­
velle-Ecosse est la province où les : 
premiers développements au pass! 
se sont produits. C'est là que fut ! 
établie la première industrie, il v | 
a 320 ans, que les premières egli ' 
ses furent construites; c'est le 
foyer de la première école pulili- ' 
que, de la première université et j 
dll premier journal. j

Il se dit heureux de voir que i 
l'association a montré combien son’ 
luit est franchement national, en ! 
faisant un sacrifice de temps pour 
tenir son congrès aux portes du 
( attada.

W. Met,. Clarke, secrétaire de la 
Chaïuhrc de Commerce du Canada, 
a insiste sur la nécessité d'une plus 
grande coopération entre les nut- 
mifaeliiricrs et (’organisation qu’il 
représente. Il demanda que l'on 

t travaille à amener une diminution 
| de consommât ion que fait le trais 
j des produits bon marché des ma* 
j intfaeliiriers étrangers. “Soyons or- 
i gtieilleitx de nous-mêmes, dit-il, et 

servons les dieux de notre propre 
' foyer”.

Il W. Chcnev. secrétaire du ser- 
| vice d'information commerciale du 
) départemrn! du cnnuneree à Olta- 
i "a, décrivit le travail aeeompii 
j par cette organisation, qui fournit 
' les renseignements nécessaires pour 
i l'ouverture de nouveaux débouchés 
commerciaux.

du nord de la ville qui entrent ci 
lOème. Il faut se féliciter, a-t-il dit. 
du bel esprit de coopération don! 
ce» communautés nous donnent 
l'exemple; ce bon c: prit ren­
dra possible le projet de distri­
buer les classes de tOo et Ile dam 
quatre écoles supérieures: au nord 
l'école Saint-Louis, dirigée par li" 
Clerrs de Saint-Viateur. à l'est 
l’école Saint-Stanislas, dirigée pai 
les Frères de l’Instruction Chrétien­
ne, au centre, l'école du Plateau, i 
direction laïque, el à l'ouest, l’écoli 
Saint-Henri, dirigée par les Frère 
des Ecoles Chrétiennes.

M. Doré a ajouté que la questio: 
des écoles supérieures pour garçon: 
étant réglée, il restera à s’entendri 
avec les religieuses pour l'organisa 
tion d'écoles supérieures féminines

(/organisation d’une classe di 
onzième rendra nécessaire l’agran 
dissement de l'école Saint-Louis. Li 
président général visitera l'institii 
tion en compagnie d.u directeur de 
éludes et fl>ra rapport à ce sujet.

Sur proposition de M. Doré, se­
condée par M. Montpetit, la commis 
sion a ensuite décidé de réunir en 
un seul congé qui sera donné le lun 
di de Pâques les congés de curé, île» 
patrons de l'école, de In commu­
nauté et de la paroisse, et celui de 
l’inspecteur.

I ni- autre décision importante 
que In commission a prise au cour» 
de cette séance assigne comme pé­
riode d'examens de fin d’annét 
l'avant-dernière semaine de juin e! 

i comme période de correction de» 
j épreuves la dernière semaine de 

juin. Les commissaires veulent nin 
; »i supprimer les contretemps qu'en- 
i traîne la mise en marche d'exo 
i mens dès la fin de mai.

Ices dernières élections gênera es, le 
2 juin 1925, douze élections partiel- 
k‘.i ont été tenues, dont onze ont 
été remportées par le gouverne­
ment.

Le manifeste du gouvernement 
Gardiner comporte un article à 
propos d’un projet de développe­
ment et de distribution de force 
motrice semblable à ce qux existe 
en Ontario, en autant qu’un systè­
me basé sur le pouvoir à vapeur 
peut se rapprocher d'un système 
de ppuvoir hydraulique.

Le système coopératif, tel qu’exis­
tant déjà poor le blé, :a laine, tes 
produits laitiers, les oeufs et lus vo­
lailles, le téléphone, et l’assurance 

'contre la grée, sera continué et 
favorisé par le gouvernement.

Une plus équitable distribution 
des charges du coût des routes en­
tre la taxe fcur la gazoline et les 
licences d’automobi.e* est promi­
se. La surveillance et l'administra­
tion des routes restera sous le con­
trôle ministériel responsable, con- 

j trairement au projet de commission 
du parti conservateur.

Les libéraux promettent aussi de 
s'occuper des avenges, des enfants 
peu favorisés, du problème des 
jeunes dclinquants, garçons et fil- 
leltcs; ils soutiennent que presque 
toutes les p ai nies portées contre le! 
système éducationnel sont sans 
fondement; la permanence des pro­
fesseurs sera encouragée par une 
pension pour les vieillards.

“Si c’est nécessaire, dit le mani­
feste de M. Gardiner, la législature 
sera appelé i n session l’automne 
prochain pour donner à la Saskat­
chewan de meilleures lois de com­
pensation ouvrière du Canada”.

Le ministère des chemins de fer, 
du travail et des industries verra 
à l’établissement de taux de fret 
au moins équitables pour le peuple 
de la province et la construction 
les 'ligues de chemin de fer né­

cessaires sera recommandée. On 
assurera aussi le développement 
les mines de charbon, des dépôts 
le g aise, des régions minières du 
nord, des ressources naturelles, des 
régions forestières et agricoles.

Le manifeste conservateur de­
mande l’appui d'une politique qu’U 
nomme constructive, compréhen­
sive, concrète et prévoyante. M. 
tiulerson promet riauguration 
rime politique d’immigration “sûre 
•! saine”, la disparition de la que- 

’■clle sectaire dans les écoles pu- 
Vlques et le dévc'oppement des 
rt snowcps n at nielles dans l’inté- 
■éi de l’industrie provinciale de 
nème que l’audition indépendante 

chaque service provincial, et 
me preuve complète des “aceusa- 
ions portées récemment contre le 
.ouvernement actuel’’.

LA SESSION 
FEDERALE

(Suite de la premiere page)
et suivant

la jeunesse de France, d’Italie. (TAl- j 
lemagne. d'Angleterre. Mais nous 
pouvons inculquer de tels senti- 
inents à notre propre jeunesse. Le 
gouvernement croit-il qu'il est de 
son devoir de faire comprendre à 
la jeunesse canadienne que la 
guerre est glorieuse, que Tunifor- 
nte militaire est honorable, etc.?

Si nous sommes sincères dans 
nos déclarations de paix, pourquoi 
ne pas agir en conséquence? Un 
grand nombre de res institutions 
de la province de Québec qui s'in­
téressent à l'entrainement des ca­
dets s’occuperaient tout aussi bien 
de la propagande pacifiste si on 
leur donnait à cette fin le même 
encouragement que pour l’entraî­
nement militaire. Comme le minis­
tre l’a si bien dit, ces institutions 
continuent de faire ce qu’elles font 
depuis soixante ans. On devrait 
leur apprendre à faire autre rhose.

Un diplomate hongrois, dans une 
conférence qu'il prononçait récem­
ment à Paris, disait que les absur­
dités des traités qui ont suivi la 
guerre de même que les absurdités 
des alliances qui se sont contrac­
tées finiront par disparaître. Ce 
qu'il importe de changer, c'est la 
mentalité, substituer l'esprit de 
paix à l’esprit de guerre.

Cet esprit de paix ne surgira tins 
de lui-même. Il faut l’aider, le cul­
tiver. Pendant des années et des 
années, les gens ont agi sans penser 
à ce que leurs actes pourraient pro­
duire. Tl en est encore de même 
pour les institutions de la province 
de Québec oui s’intéressent à l’en­
trainement des cadets. Pendant des 
années, elles on! reçu des subsides 
du gouvernement pour habituer des 
enfants à aimer la vie de soldat. 
Si l’on faisait maintenant quelque 
chose dans le sens contraire? Si 
l’on habituait nos enfants à penser 
à la paix?

Si nous faisions cela, nous pour­
rions aller à Genève avec sincérité 
et déclarer que le Canada, comme 
partie intégrante de l’Empire bri­
tannique. est disposé à faire quel­
que chose de sérieux en faveur de 
la paix.

Tant que nous n’aurons pas pris 
les moyens de contrecarrer l’esprit 
guerrier chez nous, il nous est inu­
tile de parler de paix ft l'extérieur. 
Comment le gouvernement actuel, 
tellement engagé dans une politi­
que de paix, oui a fait appel à la 
province de Québec grâce à scs 
sentiments on faveur de la paix en 
opposition aux sentiments guer­
riers et militaristes des conserva­
teurs, pourrait-il ne pas être fidèle 
à la politique qu'il a annoncée?

Le crédit de $500.000 pour l'en­
trainement des cadets a été ensuite 
adopté par 50 voix contre 15.

DES GRIEFS QUEBECOIS
La Chambre avait entrepris de. 

voter des crédits à M. Dunning, mi 
nistre des chemins de fer, actuelle­
ment à l'hôpital. Une somme de 
quelque $50.000.000 était prévue 
pour compléter la différence entre

' ’ et le
cnn-

annees aux

Montréal. 17 mai. 
Monsieur Henri Hourassa 
Député de Labette 

t Ottawa.
Cher monsieur,

Le Cercle Catholique des Voya­
geurs de Commerce de Maisonneu­
ve Une.) me charge de vous trans­
mettre ses plus sincères félicita­
tions pour le magnifique combat. 
que vous avez livré contre ta plaie 1

clause qui donne au Sénat et à lu 
Chambre des communes un pou 
voir judiciaire qui ne leur appar­
tient i>as. Avec l'espoir que ce te- 
moiqnage d'admiration pour vos 
luttes si patriotiques, venant d'une 
Association Catholique des Voya­
geurs de Commerce du Canasta, ne 
vous laissera pas indifférent, veuil­
lez croire à notre sincère âdmira- 
tion.

Vos tout dévoués, membres et of­
ficiers du Cercle Catholique des 
Voyageurs de Commerce de Mai­
sonneuve (Inc.)

•t. Archambault, 
Sec.-correspondant

BUREAUX CHAISES
CLASSEURS

\ A C* î smmjrn ✓ A
634 rue Notre-Dame Ouest

mmm

Montreal.

lient selon les provinces
es institutions. Il y a cependant j le taux ferroviaire ordinaire 
les institutions qui constituent, taux ferroviaire préférentiel 
■oiiimc avant la guerre, iiit mode senti depuis quelques 
le formation qui n’est pa» ratiop- Provinces Maritimes. D'après ce 
ici. qui fait entrer dans l'esprit des j barème préférentiel,

guerre 
,e pour

Comment
Est

Assurée 
la Pureté 

du Lait 
Borden

i

Distributeurs de 
Mercroft Farms 

Lait Certifié

Non seulement le Lait Bor­
den est-il manipulé avec 
soin et propreté pour le 
conserver pur, mais comme 
une précaution supplémen­
taire des chimistes exercés 
en font fréquemment l’ana­
lyse.
Commandez votre provision 
quotidienne de lait Borden 
à n’importe quel livreur 
Borden de votre quartier, ou 
vous pouvez, téléphoner di­
rectement à Wllbank 1188.

BC NN FARM PRODUCTS COM
2«- . «URRAY ST. MONTREAL

■nfanls cetlc fausseté que la 
•si la chose la plus gloriciu 
.me nation et la chose la plus glo­
rieuse pour chacun des individus 
•omposanl une nation.

Les enfants sortent de l'école avec 
.•ette idée-là.

le taux du 
transport pour les marchandises est 

j beaucoup moindre entre les^ Pro­
vinces Maritimes et Lévis qu’entre 

i les Provinces Maritimes et la ville 
de Québec.

Au point de vue ferroviaire, il y 
i évidemment une certaine diffé-

l.cs enfants s'imaginent nue I rmce entre Québec et Lévis, le 
es grands héros de I histoire j pont de Québec étant situé ÿ quel-

spnt pas ceux qui ont Ira-1 (,ur,s milles en amont de la vieille
capitale. Au point de vue géogra­
phique, la distance n’est plus la

M ELECTIONS
PROVINCIALES

ELI ES UlRONT I tri 
EN SASKATU.HEW \N
Rcginn, 

é
5. (S. p.

DEMAIN

t.

i* ■
2. R

HARBOUR A Montreal 
#n». Armand Harbour 

HOt’tiï — a Montreal., te 
Fiançai» Houdr 

KANE - A Montreal la 
Marv Paulet. epou»e de foil 

LAO ACE — A Montreal. K 
Zenhlrtn 1 aaare.

LA NOIX! FR -- La 1er A t 
Loin* lançeller 

LECLERC - A Montreal, le .1. 
Marie-Loutee Lafortune. épouee Leclerc

MARCHAND — A Montreal I 
an». Teicophore Marchand 

MARTINEAU — Dimanchl 
dore Martineau.

MrCRAY — A Verdun, le 
.Victor McCray.

a 17

3 a Rl an», .lame* Knne 
1 2, A R7 an»
«Inte-RoaaUc.

LA COMMISSION 
SCOLAIRE

le 2 a AS 
le 2. 1*1-

PBO.II-
SUR
RES

DORE
•ASSIS

POUR DtYR 
SU PERII .L’­

EN QUATRE ECOLES

am-
— provinciale de 

Saskatchewan se termine aujour­
d'hui. Ou cira demain 61 des f.3 
deputes, parmi 140 candidats, dont
00 libcrntik. 45 conservateurs, 19 
progressistes. 15 indépendants et I j 
travail istc, (.est la septième clce-l 
tion générale de cette province.

De la campagne qui se termine, 
t! n’rst rien résulté de bien mar­
quant. Les conservateurs ont nippe* 
le que 'es libéraux vint nu pmi 
voir depuis que la province de Sas­
katchewan existe et qu'il est temps 

! de changer; ils accusent > gouver-
1 m ment de s’être servi du service 
eivrl pour fins politiques, et ont

j critiqué plusieurs |*oints de son 
! programme.

tirs libéraux mettent en avant 
; les progrès réalisés sous leur rr

ni
vaille à l'avancement moral, pa­
cifique ou intellectuel, mais ceux 
(pii ont été assez forts ou assez bru­
taux pour devenir de grands con­
quérants ou simplement des vain- 
queurs. Dans toutes les histoires les 
héros sont ceux des guerres. Pour 
s’en convaincre, il suffit «le con­
sulter les manuels scolaires dans la 
province de Québec ou dans n’im- 
porlo quelle autre province. Dan 
les manuels ontariens, on verra 
mentionnés les noms des militaires 
de langue anglaise et dans les ma­
nuels quebernis les noms des mi­
litaires français d'avant la con­
quête.. Dans tous res manuels, c’est 
le même estirit, (pie la guerre est la 
chose la plus «rinrieuxe pour uuc 
nation et pour les individus qui la 
composent.

Evidemment ni le gouvernement 
ni le parlement fédéraux actuels 
n'en sont responsables. Mais ce 
gouvernement porte sa part de res­
ponsabilité pour l'encouragement 
donné à l'entrainement des cadets. 
Si à cela on ajoute l'éducation qui 
est donnée par les manuels dans 
toutes les provinces, en résulte-t-il 
quelque chose uni vnil bien en ac- 

(ierlarations naclfls- 
cl dans les réunions

CROISIERE UNIQUE
de MONTREAL à NEW-YORK
par le St-Laurent, le Golfe et VAtlantique

ORGANISEE PAR

d nvrr tins 
tes à domicile 
internat ionale 

Dans les vi 
en Xllcmagnc 
prit pacifiste 
phi» sincère 
pnrticulièremi

rhi

Geo.VANDELAC
Service d’ambulance 

Hélatr 1201 70 Karhel Est

Directeur do funérailles

La Socirlft Coopérative
ur. MAIS nmXRAIRBS 

Entftpftftnift «1* Powf»** Ktinèhrri M P’m#roirM
HARBOUR 5555

tir. RUE SAISIL-r ATM» ntXK CST

La f'.ninitiission pedagogique de 
la U.orporation des écoles catholl 
ques a apnrousé en principe le pro- 

i jet, énoncé par son président géné­
ral. M. Victor Doré, de distribuer j 
les classes smu'-rieiires dans quatre , 

i croies • nu nord, a Lest, nu rentre et j 
a l'ouest, de manière à desservir 

i toute In ville. L'énoncé a élê pro- 
vnqué uar la lecture d'une lettre 
du T, R. P. Roberge, supérieur gé-i 

i neral des t’.lere.s dr Salnt-Vlateur, 
i annonçant uuc les Frères de Ltns- 
j t ruction Chrétienne consentent à 

confier à l'éeole supérieure Sninl- 
l.oiiis leurs élèves du nord de la 
ville avant atteint ta Ifte.

Commentant li lettre. M. Doré a 
fait observer que les Frères Mat is­
les et les Frères de Hatnt-Gabriel 
consentent aussi a eonf# r à l’école 
supérieur* Saint-Louis leurs élèves

DOCTEURS!!
flMlff#, Oftltiniioi* h c
d# Puri* w

Ai Mo

Hayons \, Diathermies,
F.leetro thérapie.

*». sers- 
asrtallqiies

PUra-Vlnl*i». Infrs-Nfliii
Mil* mMlratit, latn*»*

poUF Mil**
LlttAftture H dAtin tuf
tMrvic# fiiin firrtüeitflt

Mdinhsirtlitt
PAUL CARDINAUX

Due *iit *a*iSfli»n..««
''Prértalnn Française** 

aC*n 9t-Reni« jjj;
monthesl

nx pays, en France, 
en Angleterre, l'es-1 

■ manifeste de façon 
actuellement, ( .‘est I 

il le ras en .Uléma*] 
vrnient politique en 

nglelerre accentuera peul-elre le 
ouveinent déjà mtnmencé. 
la1 Canada vn-|.|| tirer de Par­
ère? allons non» nous enlèler à 
livre la vieille routine établie dé­
nis 1662” \u nmtrnirc. nous lic­
ous reagir énergiquement et Intel-

l a grande difficulté qui sc pré 
iMllf a Genève, c'csl de préparer 
•s peuple» au désarmement. Tout 
• monde admet qu'il es! Inutile de 
acier de pats si les peuples ne 

Pourquoi la cause 
il ne fall-elh* pas 

* de progrès, des progrès plus 
Ides? (’/est ce que les peuples 

que les nations ijui 
la Société des N i 

ms n'arrrplenl pas de désarmer, 
list qu'elles s’y sont solriine'le- 
ent engagées par le trade de Ver 
dies, (.onitnr aucune or se déride 
commencer. atiÇlinr ne désarme. 
Le désarmement phV'lque est err 

s trè* important, mais U est rn- 
>re plus Important dr désarmer 
noralrnirnt. il est encore plus Im-

meme: de Lévis à Québec, la tra­
versée n’est même pas de cinq mi­
nutes. Des taux ferroviaires diffé­
rent iris il résulte de nombreux in­
convénients pour les Québécois. 
Ainsi, des marchands de Saint- 
Jean, N.-R., pour une distance de 
4(10 milles, ne paient pas plus cher 

^ pour expédier des marchandises à 
Sainte-Anne-de-la-Pocaticre que des 
marchands de Québec. Pourtant, la 
distance entre Québec et Sainte- 
Anne n’est que de 80 milles.

Le eomniercc de Québec deman- 
[ de évidemment une revision de tout 
I cela. Des délégations soûl venues à 

Ottawa; représentants de la Cham­
bre de commerce, rtc., d’autres dé­
légations sont allées dans les Pro­
vinces Maritimes pour discuter de 
l’affaire avec les Hoards of Trade. 
Les Québécois ne veulent enlever 
aucun avantage aux Provinces Ma­
ritimes. mais ils ne veulent pas non 
plus se laisser ruiner. Ils trouvent 
étrange que les Inux ferroviaire* 
iilsou’nux quais de Lévis, qui font 
partie du port de Québec, soient 
tellement inférieurs aux taux fer- 

! rovlaircs Jusqu'à la ville de Qué­
bec.

MM. C..-G. Powers cl H.-E. Lavl- 
Riirtir, députés de celle ville, ont 
plaidé vigoureusement la cause des 

i Québécois. M. Power, notamment, 
{Suite t) la page 3)
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SANTE

FAITES ANALYSER 
VOS URINES

h la

Pharmacie Montréal
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Départ le samedi 
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GRANDE FETE DE LA ST-JEAN-BAPTISTE EN MEK, 
LE 21 JUIN

Programme élaboré de soirées el jeux M bord du navire 
Privilège de prolongation de séjour—Voyage facultatif A 

Sle-Anne de Hcaupré el h Atlantic City 
Pour tntcrlplinn, programme, elf.. adresaer
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- CALENDRIER -

Demain: JEUDI, 6 juin 19ZS 
Saint Norbert, évêque et confesseur.

Lever du soleil. 4 h 13.
Coucher du soleil, ? h. 44.
Lever de la lune, 3 h. 1Z.
Courber de la lune, 6 h. ST.

Nouvelle lune, le T, à S h. 56 m. du matin. 
Premier quart, le 14, à Oh. 15 m. du matin.
Pleine lune, le ZI, à 11 h. 15 m. du soir. 
Dernier quart, le Z9, à 10 h. 54 m. du soir.
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LE DEVOIR
Le Devoir est membre de la Canadian Press, de 1’^. B. C. et de la C. D. iV. A»

- DEMAIN -

VENT MODERE. BEAIT. 
MAXIMUM ET MINIMUM

Aujourd'hui maximum 58.
Même date l'an dernier Tl.
Minimum aujourd'hui 50.
Même date l'an dernier 50.

BAROMETRE
10 heures ,vm 29 90. 11 heures a.m. 29.79. 

Midi: 29.TT.
Chiffres fourni* par la Maison L.-IL 

de Meslé. 300A. 8t-Denls. Montréal.

Un navire japonais en feu 
avec 700 passagers à son bord

Londres, 5. (S.P.A.)—Un message de Yokohama aux Lloyds 
aujourd’hui dit que le vapeur japonais “Ugo Maru” aurait été 
totalement détruit par le feu et que son équipage est probable­
ment noyé. Le feu a commencé le 31 mai, au large de la côte 
est de Kamchatka.

D’autres dépêches japonaises disent que le navire était en feu 
avec 700 passagers russes, tous pêcheurs, dont 380 femmes et 43 
hommes d’équipage japonais. II avait quitté Vladivostok le 23 
mai, en route pour les bancs de pêche de la côte orientale de 
Kamchatka. Le 28 mai, la benzine dans la cale prit feu. l’incen­
die devenant rapidement hors du contrôle de l’équipage.

Le navire jaugeait 3,682 tonnes et, croit-on, propriété japo­
naise, il était loué par le trust soviétique de la pêche. On pense 
que les autorités de Vladivostok ont supprimé la nouvelle, crai­
gnant qu’elle puisse nuire au recrutement de la flotte de pêche.

M. Ramsay " ' ' annoncera les noms de
ses ministres d'ici quelques heures

Le nouveau premier minislre a dû les soumettre au roi, ee matin, au cours de 
son entrevue au Château de Windsor — On parie de lord Harmoor pour 
remplacer lord Haldane comme lord-ehancelier

■1 Wall Street

Simms

Retards préjudiciables dans la construction 
des nouvelles écoles catholiques à Montréal

A la réunion (U* la Commission 
ücs écoles catholiques qui a lieu cet 
après-midi, i! sera, nous informe-t- 
on, question des délais soufferts 
dans la construction des nouvelles 
écoles.

On sait que dans bon nombre de 
quartiers les locaux actuels sont 
dangereusement encombrés et que 
la commission a décidé de cons­
truire une douzain:' de nouvelles 
écoles dont les architectes ont été 
désignés. Sauf un cas cependant, 
ceux-ci n'ont pas reçu ordre enco­
re de dresser les plans. Dans plus

les enfants dont un certain nombre 
sont privés d'assister à la classe et 
d'autres forcés de se tasser dans 
des pièces condamnables du point 
de vue pédagogique comme hygié­
niques. Un temps précieux a été 
perdu île la sorte prétendent les 
techniciens qui soutiennent que la 
construction d’été est meilleure et 
meilleur marché que celle d'hiver.

La cause de ces retards, pré­
tend-on. ce serait que le président 
général, écrasé de besogne et dési­
reux de tout régler personnelle­
ment, a dit aller assister au Congrès

d'un ca^ également les terrains ne | National de l'Education, à la côte
seraient même pas encore achetés 
Des curés de diverses paroisses in­
téressées s'alarment de ces délais 
qui doivent se traduire par le pro­
longement indu des ennuis subis par

du Pacifique.
M. Doré mettra sans doute les 

choses au point et fera connaître 
eel après-midi les causes réelles des 
délais.

Me Louis Saini-Laurent 
à la Lour Suprême

Québec, ü (D. N. C.>. - On 
assure ici que le gouverne­
ment fédéral a offert la suc­
cession du juge Mignault à la 
Cour suprême à Me Louis 
Saint-Laurent, bâtonnier gé­
néral. On ne sail pas ici si M. 
Saint-Laure ni acceptera.

Le chômage
Londres, f>. (par (ieorge Mam- 

bleton, de la Catutiliitn Press)- i,es 
statistiques publiées aujourd'hui 
démontrent l’ampleur du problème 
du chômage auquel devra s at­
taquer le nouveau gouvernemenl 
travailliste.

Le nombre des personnes inscri­
tes sur les registres des bureaux de 
sans-travail est de 1.1.12,3011 _ dont 
779.70(1 sans emploi aucun, 273,000 
temporairement inoccupées et 79.- 
100 dont les services ne sont re­
quis qu'à certaines périodes. C'est 
là une augmentation de 27.030 sur 
les chiffres du 13 mai.

l/cs statistiques concernant le bi­
lan «tu revenu et des dépenses na­
tionales sont cependant d'un meil­
leur ton. Du premier avril au pre­
mier juin. 1rs recettes de l'échi­
quier ont été «ie 99.382,000 livres 
slcrling, à comparer avec 94.81.7.000 
la même période en 1928. Les dé­
penses ont atteint 127.832.000 cnn 
tre 141.38.7.000.^ ^ ^

Lcorgc V passe une 
bonne nuil

Londres. .7 (S.P.A.) — On a an­
noncé officiellement ee matin au 
château de Windsor que le roi a 
passe une bonne nuit.

1/4’ mauvais temps retaille 
le flépart du Bernard*!91

Old Orchard s (S.r.A.t La 
température de l'Atlantique est en- j 
« ore défavorable au départ du Per- 
nord-191 pour Paris, et du firrrn 
Plash pour H orne.

La méthode
Duployé-Lussoti

“Trigo” gagne
le derby d"Epsom

Epsom, .7 (S.P.A.) ---"Trigo" 
o gagné le Dcrbg. Salter (lag 
est arrivé deuxième, ci Prims 
troisième. Vingt-six chevaux 
oui couru. “Trigo” a gagné par 
une longueur et demie; il g eu! 
deux longueurs entre le second
et le troisième.

—- -»-■ —

La session fédérale

(Suite de la deuxième page)

Londres, ô. (S. P. A.) — M. Ram­
say MacDonald, chef du parti tra­
vailliste, victorieux de l’élection de 
jeudi, a accepté à midi 'invitation 
du roi à former un cabinet pour 
remplacer celui de M Stanley Ra'kl- 
win, premier" ministre conserva­
teur, «|ui a démissionné hier.

La déclaration officie le de son 
acceptation a été faite 
au château «te W i n d s o r i du roi, 
que.ques minutes après que le chef souvent 
Iravai-ll'iste fut venu et reparti pour 
Londres.
ENTREVUE D’UNE HEURE AVEC 

SA MAJESTE
MacDonald est parti de chez lui, 

à Hampstead, un peu après 10 
lu lires ce matin pour le château de 
Windsor, oii e roi Ta invité à for­
mel un cabinet.

F.es membres de son ancienne 
administration étaient venus lui 
dire bonjour. On entendit des 
cris de "bonne chance” comme il 
montait avec son fils Alaslair Mac- 
Donald, dans la voiture de lord 
Arnold, qui fut secrétaire pour les 
colonies dans son premier cabinet, 
il y a cinq ans.

Il portait un complet foncé et 
un ehapenru melon, costume très 
simple pour un homme qui s'en 
a lait voir Sa Majesté, et qui allait 
être invité à conduire un gouver­
nement britannique.

li arriva à 11 heures .04 avec son 
jfiils Alastair et lord Arnold. L'é­
cuyer du roi, le colonel Seymour, 
l’introduisit dans le château. Il y 
resta un peu plus d’une heure, par­
lant à 12 heures 18.

C’est le deuxième cabinet travail­
liste appc'é au pouvoir. Le premier 
le fut il y a plus de cinq ans, lors- 
que le parti travailliste avee l'appui 
des libéraux, eût sa première chan­
ce de contrôler le gouvernement 
britannique.
CEUX QUI FERONT PARTIE Dl 

CABINET

M. Ramsay MacDonald 
voir le mi aujourd’hui, 
teau de Windsor, et a accepté l’in­
vitation de Sa Majesté, de former 
un gouvernement, on ne sait pas 
pour le moment s’il annoncera son 
cabinet aujourd'hui ou demain.

Sans aucun doute, les noms de 
ses principaux ministres sont prêts 
et il les a présentés à l’approbation 

mais, comme i: est arrivé 
en des occasions précé­

dentes, la nomination aux postes de 
moindre importance peut prendre 
quelques jours.

Une fois son gouvernement com­
plet, M. MacDonald ira probable­
ment prendre quelques jours de re­
pos à Lossiemouth. Alors le monde 
politique de Londres sera tranquille 
pour environ trois semaines jus­
qu’à Tou vert ure du nouveau parle­
ment.

Les seules places que M. Mac- 
Donald aura de la difficulté à rem­
plir à cause du manque d’hommes 
possédant suffisamment de con­
naissances techniques, ce sont les 
postes légaux. Le choix d'un lord- 
chancelier, particulièrement, est 
une besogne difficile pour le nou­
veau premier ministre, maintenant 
que lord Haldane est mort.

Pour employer une expression 
appropriée au derby, lord Harmoor 
est le meilleur coureur si Ton ne 
lient compte que de la vie passée. 
U fut tord président du conseil dans 
la dernière administration MacDo­
nald. et il n'y a aucun doute sur sa 
profonde connaissance en jur'|i' 
prudence. De plus il est fort inté­
ressé dans la Société des Nations, 
et tout le mouvement de pacifica­
tion du monde.

Une dos curiosités de In consti­
tution est que le lord-ehancelier 
dispose d'un nombre considérable 
de patronages d'églises.

LORD SANKEY
Lord Sankey. comme on Ta dit 

dimanche, est généralement men- 
Londres, .7. (Thomas Champion, j tionné comme candidat sérieux, et 

de !a Canadian Press). Alors quel il n'esl pas sans signification «pie

Petroleum
sommet

établit un

Les cours sont moins réguliers qu'liier et certaines 
sections faiblissent

est allé J bien que son nom ait été fort asso- 
au châ-jcié avec la chancellerie, cela n'a 

rencontré aucun démenti dans l’in­
tervalle. •

Lord Sankey est un «tes rares 
jurisconsultes qui aient été élus au 
parlement. La plupart des juges, à 
quelque moment de leur carrière, 
ont fait partie au moins qtiehpie 
temps «le la Chambre des commu­
nes, et lorsque leurs mérites 
comme juristes, non comme politi­
ciens ont été reconnus ils ont été 
élevés à la magistrature et ils 
furent satisfaits d«' se retirer de la 
politique.

D'un caractère flegmatique, lord 
Sankey a vécu entièrement pour le 
droit. Sa conduite de la fameuse 
commission sur le charbon, qui on 
vint à être connue par son nom, lui 
a valu le respect de tout le pays.

Sir Henry Slesser, solliciteur gé­
néral dans le dernier gouverne­
ment travailliste, lient raisonnable­
ment ambitionner le poste de pro­
cureur général, et J. B. Melville, 
c. r., un très actif avocat, devien­
drait. selon la rumeur, le prochain 
solliciteur général.

LE DERNIER RESULTAT
Voici à date le résultat des élec­

tions générales anglaises:

New-York, 5 — Le marché a en- ! 
core débuté en hausse mais avec i 
certains points faibles, ce matin, j 
Un paquet de 30,000 actions Simms ! 
Petroleum a été échangé à 37, un j 
nouveau sommet. L’acheteur de ce 
pa«piet d'actions est le courtier M. 
J. Meehan qui en a aussi acheté
100.000 à 30 il y a quelque temps. 

American and Foreign Power,
Rendix et A. M. Ruyers sc sont 
avancés de 1 et plus. Un paquet de
10.000 actions de Superior Oit a 
été échangé à 8 b, une avance de 
U point.

Los nouvelles attaques contre la 
spéculation, faites au Congrès, ont 
eu un effet quelque peu dépnmanr 
sur le sentiment spéculatif, ce qui 
a augmenté l'irrégularité îles cours. 
Les moteurs et leurs accessoires, 
les pétroles, les cuivres et les uti­
lités publiques montraient assez de 
vigueur mais il y a eu de nouvelles 
faiblesses dans les instruments ara­
toires. les magasins qui font leurs 
opérations par la poste et l«'s pro-

Tra va illistes .................. 2S8
Conservateurs ..............  256
Libéraux ..........
Indépendants .. 
Nationalistes ... 
Prohibitionniste

58
3
3
1

Il reste donc encore six sièges 
dont les résultats ne sont pas c<m- 
nus, dont la division de Rugby, 
Warwick, où l'élection a été remise 
au 13 juin à cause du décès du can­
didat travailliste, deux jours avant 
l’élection.

I.cs autres sièges à venir sont les 
deux d’Oxford, et les trois sièges 
que possèdent conjointement les 
universités d'Ecosse.

diiits chimiques.
Un paquet «le 20.000 actions de 

Transcontinental Oil a été échan­
gé à 134, un fléchissement de Mi 
point. Une rumeur veut que le di- 
\ idende sur les actions privilégiées 
soit payé en actions ordinaires, ce 
qui semble la cause du fléchisse­
ment.

Advance Rumely privilégié, qui 
a été en grande demande hier, a 
recule de 7 points; Radio, Union 
Aircraft, Montgomery Ward, St. 
Louis Southwestern ont reculé de 
2 points et plus, tandis que Sears 
Rcrbuck. International Harvester, 
Allied Chemical el Pittsburg Coal 
«ml fléchi de 1 point.

Ameruan Inter, et Common- 
wealth Power se sont avancés de 
2 chacun. I.cs moteurs se sont 
avancés sous la conduite de Pnck- 
ani et de Rriggs.

Les titres ferroviaires ont été 
moins en demande quoique Atlan­
tic Coast et Missouri Pacific se 
soient avancés de 1 point chacun.

I.'argent à demande reste à 7%.

I n litmrsc locale

Canadian Bronze avance plus de 4 points
Le» cour» restent assez fermes — Niekel et Massey- 

Harris avancent encore

UN CONGRES DE
V est allé avec toute la force d’un 
oppositionnistc, d'un oppositionnis- 
te qui ne serait pas M. Bennett ou 
l’un de ses partisans.

Comme M. Power parlait avec 
chaleur, qu'il faisait même des re­
proches au gouvernement M- 
Power parlait en anglais M. Er­
nest Lapointe, avec le sourire et 
parlant français lui n demandé: 
“Etes-vous un rouge?. • M. Bennett, 
dont les mitions «le français sont 
encore plutôt élémentaires mais qui 
se rappelle son latin, s'est informé: 
“Pourquoi le ministre vient-il de 
«lire à l'honorable député: "Et lu 
Brute”?

M. Lapointe a répondu qu'il ne 
se rappelait pas suffisamment 
son latm pour employer ainsi, dans 
la conversation roulante, des phra­
ses même toutes faites.

Le tout en serait rrsté là si un 
courriériste parlementaire ne s'était 
imaginé «pie M. Lapointe avait trai­
té quelqu'un de brute, ('.'est peut- 
être ainsi que l'histoire se fait.

LES AFFAIRES DE DIVORCE
M. VVoodsworth. afin d'examiner 

en «létail la preuve dans une cause 
«le divorce, a demandé «pie le pré­
sident fasse évacuer les galeries. Le 
président ayant demandé l'avis drj 
la Chambre, les nags font manifes­
tement emporté sur 1rs gags.

M. Woodxworth tenait à faire 
observer que «tans re ras le divorce 
était accordé pour une autre cause i 
que la cause «lilr statutaire: l'adul­
tère. Il ne s'agissait que d'une af­
faire «te désertion.

M. Bennett a prétendu qu'un dé­
puté n'avait pas le «troit, «levant If 
rouillé plénier, «le faire examen de 
la preuve faite devant une antre 
Chambre, le Sénat.

M. Henri Bourassa a maintenu le 
droit «le M. Woodxworth. Le comité 
plénier «tes Communes n le droit «le 
réviser Iq preuve qui lui est sou 
mise par le Sénat, quitte ensuite a 
référer «le nouveau ta cause à son 
comité des hills privés. M. Woods

LE CONGRES DE R1MOI SKI SE 
TERMINERA AUJOURD’HUI 
M. L’ABBE J.-K. SIHOIS PRE­
SIDE ALLOCUTIONS DE
MM. J.-E. PERRAULT, LEO 
BROWN, J.-E. Ol ELLET, DES 
ARRKS JEAN BERGERON, P. 
LF.RKL ET DU R. P. LEBEL, S.J.
Québec, 5 (D. N. C.) Le con­

gres «le colonisation commencé 
hier se terminera au^uird'hui après 
«leux journées bien romplics. I.'as­
sistance «‘st nombreuse et com­
prend une centaine «le prêtres.

Les séances sont présidées par 
( M. l'abbé J.-E, Sinus, cependant 
I que S. G. Mgr Courchesne occupe 
I un fauteuil «l'honneur. M. le cha- 
i noine Verrault, curé à Tllc Verte 
et le député provincial de Matapé- 

! «lia, M. Dufour, sont venus se join- 
i dre aux congressistes.

Hier nprès-mi«li, M. J.-E. Per­
rault a refait l’historique «le la «ler- 
nière décade de la colonisation 
chez nous et il a démontré «pi'il 
reste de coeur à son ministère d'au­
trefois. Il déclare que l'agricultu­
re est chez tous les peuples, l'in­
dustrie fondamentale el «pTelle doit 
être prospère. La conquête du 
sol demeure notre plus sûre garan­
tie el elle s’impose ulus «pie jamais. 
Une rare qui n l'initiative «le In 
c«jnquête du sol ne incur! pas. Et, 
si j'étais évêque, «lit en souriant 
l'ancien miiuslre «le la colonisa­
tion "je demanderais a mes curés 
ou plut«M, je les forcerais à parler 

| «lu sol tous les dimanches. Il y a 
«lix ans. nous étions nu lendemain 
«le la guerre. Les Jeunes gens se ré­
fugiaient dans les villes II nous a 
fallu enrnxnr re mal. Nous avons 
d'abord séparé le domaine «le In 

j rolonisntion «le celui «le la Rirêt.
! En 1920. une loi était passée par 

Ers avantages de la nouvelle mé-j plénier «tes ('.ommiincs a le droit «le| laquelle ehvlron 3,00(1,000 d'acres
thnrle de sténographie élémentaire j reviser Iq preuve qui lui esl sou- dr terre étaient transfrrrés nu dé-
Duplogè-Cnsson. adoptée par fa mise par le Sénat, «niiltc ensuite a I parlement «te la colonisation. Dans 
Commission des Ecoles de tfonf- référer de nouveau In cause à son I l'espace de dix années, mon dép ir-
réflf. sont aussi importants, peut- j comité des hills privés. M. Woods- tement n dépensé prés «le 812.000.-
être, pour le mallrr que pour Télé (worth n'a pas insisté pour exsmi- nno «’n rhemins pour la rommodi-
ve, t.es petits rmrhrf*. anarls de \ ner In preuve en Chambre mais té des colons et il a fait du travail 
cercle, ondulations, doubles eer j te bill rn question n'en a pas moins*'»r H-nnft thdlrs de chemin. Dc- 
rles. pointes rentrâmes dan» le cer- été de nouveau référé au comité desh1''** ,r aouvernement a payé
ele. mouvements rétrogrades ef bills privés de la Chambre «les "O primes aux colons, une valeur 
autres eompllcatlnns qui foiirmff- rommunes. Mr *««"i900.
lent dans Tanctenne méthode Du l A nn1rr f,npn,.p ||np qi|p ,PJ "Pourquoi tapt dr gens vont-lls
n/ogé. tendent . ' ^ bills «le divorce r est le troisième *»* demande ruMiitc
rette méthode pénible et fastidien \ n.. ip «..«iha,,,,, nin.i référé deministre de la voirie. "La rauxe
se l.e maître Joli répéter cent fols „OUvrau au comité des hills privés »,rinnPa,r r^i'*r dans le fait que 
et sans cesse de quelle façon placer nn| ^ rpjH(V,
tpntes ces rrnrfirs et aafrrorhr,. Wr lo,„ Vêla la session s’allon-
Ta méthode Cusson les a fa dlspa 9p p, ,p nrn1onftr 
rnltrc,presque toutes.Ce maître «foa- ttPvnt«Tne des indications, qui sont fmmé- NF'>,,'ST
dtalement comprises et suivies I 
sans errements. Chaque régir ne

«rnnre* fin «miirHi aux

talion, la spécialisation dans la 
culture et l’adaptation de la pro­
duction aux exigences du marché, 
etc.

A la séance d'hier soir M. l'abbé 
P. Lebcl. curé à Saint-Donat, a 
traité d'économie, d’épargne et de 
caisses populaires qui sont plutôt 
des oeuvres sociales «pie commer­
ciales.

Le salut «le Yl'nion Catholique 
des Cultivateurs fut apporté par 
son aumônier général, ie R. P. Le- 
bel, S. J., qui insista sur les bien­
faits «le la solidarité.

M. J.-E. Ouellet dit la nécessité 
de la coopération et «tu travail, il 
déclara que le euré et l'agronome 
sont toujours disposés à rendre 
service au cultivateur « t que celui- 
ci doit considérer trois problèmes 
pour réussir: IVgoiittane de la ter­
re, l'utilisation des engrais et la ro­
tation.

LD imur rnnmjrtio
SUR LE BLE

LE GOUVERNEMENT CANADIEN 
PREND DES RENSEMiNL- 
MKNTSSUR LA RECENTE AUG­
MENTATION M. CAHAN ET 
LE CAS DE COUTURE

Brazilian Traction, après son 
avance de 4 points hier, a donné 
rien à une prise de profits aujour­
d'hui qui Ta fait fléchir de 5-8 à 
55 1-8 à midi. Nickel, nar contre, 
s’(’st bien maintenu et a avancé de 
1-2 point à 48 1-2 après avoir dé­
buté à 48 t-2 puis fléchi de I point. 
Massey Harris a d’abord fléchi à 
58 1-2 après un début vigoureux 
puis il s’est ensuite repris a 59 1-2, 
une avance de 1 1-4.

Les titres «le matériel ferroviaire 
se sont encore avancés ol Canadian 
Car a gagné 2 points à 134 et le pri­
vilégié I à 149. National Steel Car 
a encore fait 3 points et s'est élevé

mieux et s'amé* 
1-4.

et Shawinigan
à 162. Bronze fait 
liore de 4 1-4 à 73 

Montreal Power
ont faibli de 1 et plus. Les papier? 
sont plus vigoureux quoique peu 

i actifs. Brompton "ague 1 a 44 1-2 
! tandis que Howard Smith avance 
de t-2 point. Bruek Silk avance de 

(3 4 à 34 H Gurd «te I à 37. Domi- 
i nion Glass continue «l’avancer et 
gagne 3 à 213 tandis que Consoli- 

j dated Smelting s'avance de 2 à 
1382. National Breweries faiblit de 
i I à 132.
' Sur le Curb, Noranda avance de 
12 à 52 1-2, Hiram Walker de 1 t-2 
là 20 1-4 et MeC.otl et Imperial Oit 
sont vigoureux.

nécessite qu'une seule exposition; 
en quelque* heure» de leçons, Télé 
P# les n loiilrs nhsoehérs II ne res 
le plus qu'à le» asslmtller par des 
e.Teeefre*.

Tou» le* professeur* qui. apres 
avoir enseigné Tanrlenne méthode 
hnplngé. ont enseigné la méthode 
Cusson-Duplogé, disent que 
changement a été pour eux un 
rftable soulngemenl.

En vente 89 *ous franco nu Ser 
nfet de Librairie du DEVOIR.

Lnmntiinrs

le
vé-

n!'**a. A. (D. N, fl.) Le pre­
mier ministre a de nouveau donné 
un svts de motion à propos des 
xéanrex de samedi. Dés «nme«|i 
rette semaine la Chambre siégerait 
♦ouïe ta journée, le malin, l'après- 
midi el lé soif. On se demande il 
les progressistes vont consentie à 
cela ou bien l'ID vont a'y oppoaer.

ers gens étalent sur «les trrres Int* 
propres à la culture el qu'ils se 
sont «trronragés. Le point rst rapb 
lai. Il faillirait ronlinnrr la rlassl* 
flration de nos terres, dont une 
pour le bols, l'autre pour In terre 
proprement dite".

M. l'abbé Jean Bergrron. prouve 
jque Tagrirultiire paie le eultivaleur 
qui s'y donne avee intelligence 
C'est k Juste titre que la terre a été 
tpprlée la grande amie et la mère 
nourrlrière, elle «lècuplp la valeur 
du travail.

M Léo Hroxvo remplace M. L.-P 
Rnv, empêché de venir. Il indique 
les moyens à prendre pour que soit 
pavante la rulture. Il y va de con­
seils fort pratiques: la comptabilité 
bien ordonnée, le système de la ro*

La Canadian Llrrtrir
Hallway Association

La Canadien Electric llaihvag 
Association tient son vingt-cin­
quième congrès à Montréal. La réu-1 
nion «l’ouverture a eu lieu ce matin | 
au Stade. Les séances se poursui-1 
yront jusqu'à vendredi. Ce matin, 
il y a eu enregistrement «les con­
gressistes, allocution «In président.
M. D.-W, Harvey, le rapport «lu tré­
sorier. M, H.-C. Patten, et celui «lu 
sriTétaire. M. E. Smith. A midi, h i 
maire lloude a souhaité la bienvc- ,|(l 
nue aux congressistes au nom de la ! (|lt 
ville «le Montréal a un déjeuner.

Plus «le .7iui délégués du Canada 
il des Kl at s-1 nix assistent à ce con­
gres.

Dans son rapport. M. E. Smith, le 
secrétaire de l'asaoclation, cofl^tal«• 
l'augmentation considérable «lu 
nombre des menihres. Il rappelle 
«pie l’association, «pii portait alors 
le nom dr Canadian Street Haihvag 

! Association fut inaugurée a Mont­
réal les 29 et 21 décembre 1994 
Otto première réunion avait été 
tenue à ITuMel Windsor et à la réu­
nion «tes noces d'argent «le l'asso­
ciation. 1c même h<">trl est encore 
aujourd'hui les quartiers généraux 
des congressistes.

Lors «te l'inauguration «le Tasso- 
elation, Il > a 2,7 ans. 19 rnmpagnlcs 
de train's as s manifestèrent leur in­
tention d'en faire partie: elle cnmp- 

; te aujourd'hui 38 compagnies nsso- 
: ciées. A la première réunion, il y 
i avail 29 membres présents, à celle 
I de 1928, l'assistance était de prés 
1 de 890, Actuellement. 97r> de Tar-1 de bagarre 
I Hf des chemins «le fer électriques j p^ Joseph

Ottawa, le 5 A l'ouverture «le 
la séance au parlement, ce malin, 
en réponse à une interpellation «le 
M. Bennett, M. Robb. ministre «les 
finances, a «lit que le gouverne­
ment est au fait «Tune augmenta­
tion du tarif français sur le blé. Il 
n'a pas entendu parler cependant 
«l'une augmentation «lu tarif ita- 
litn sur ee même produit. A pro­
pos «le l'élévation «lu tarif français 
le gouvernement preml des infor­
mations supplémentaires afin «le 
savoir «Inns quelle mesure elb- peut 
affréter le traité «le commerce «pie 
nous avons passé avec la France^ 

M. F’ernand Hinfret a présenté 
en première lecture un bill «léii» 
adopté par le Sénat et amendant 
la loi «les compagnies.

Comme M. Rohb proposai! en­
suite la formation «lu comité «les 
subsides, M. ('„ IL Caban a présen­
té, pour la forme, une motion re­
lative à la destitution d'un four- 
lionmiire «In ministère de l'indus- 
Irie el du Commerce, un inspec­
teur du Service des Poids et Me­
sures «Inns le comté «le Dorchester, 

nom «le Coulure. M. Caban a 
qu’il ne s'agissait pas d'une mo­

tion «!«■ non-confiance narre qu’il 
n'exigera pas un v«ttr. Il tient seu­
lement à exposer |r cas afin que le 
gouvernement puisse faire une en- 
quête. Sans aeeusrr le minislre 
d’aucune manière M. Caban pré- 
tend «pic ce nommé Coulure n été 
congédié parce qu'on Tamisait de 
pnrtisnnuerie politique, mais sans 
qu'une enquête ait été fait*’ à son 
Miiet.

-ET LES 
FETES DU 24 JUIN

MM. GUY VANTER El J.-V. RK 
SM ENTERS INVITENT OFFI­
CIELLEMENT LES AUTORITES 
MUMCIPAEES ET DEMANDENT 
UA COOPERATION DE LA 
VILLE ET DE SES SERVICES 
MUNICIPAUX

an pass est «lélenu par des mem­
bres de Passoelatlon. Uex compa­
gnies associées ont retiré 99 t-2 
pour cent du total «tes revenus pour 
le !ranvpr'0 des voyageurs «lurant 
l'année 1928,

Lp procè» trOctuvp Hai^lr
La Cour des Assises a commencé 

à Instruire ce matin lr procès «l'Oe- 
Inse Daigle, accusé d'homicide in­
volontaire. D’après les témoigna­
ges entendus. I! appert «pic l’accuse 
aurait ru une discussion avec un 
jeune homme, Maurice Latour, qu'il 
l'aurait même frappe. Le père du 
jeune homme. Joseph Latour, serait 
intervenu pour demander à l'nccii- 
sé de s'en aller et de ne pas faire 

Daigle mirait alors frnp- 
l.atnur à la figure, l'au-

I rail fait tomber sur le trottoir ou 
il se serait fracturé le crâne. La 
défense a commencé à faire enlen- 

! -Ire ses témoins. La Cour s'est 
ajournée h «leux heures cet après- 
midt.

Lr» poplIr’Ns parUirtiH
ppvIp!1Dp»I| an travail

'isrinra puliliiptr* à
runngr Hr» rnfniit**

Paris. .7 : 
qui se sont 
heures par 
rnmnagnon' 
mois, après 
nnifnrmes 
tournés au

M’ A.) t.es postier* 
mis en grève pour 24 
sympathie pour leurs 

xmnemtux pour un 
une grève au aujet des 

et du salaire, xnnt re- 
travail aujourd'hui*

l-e rnmité esérulif esl a étudier 
un projet pour réserver huit des 
quinze bains public.* à l'usage ex­
clusif des écoliers et «te* enfants en

Sénèral. MM le Dr Gadhols et 
A. Terreaul». chef Ingénieur 

la vUle, sont à étudier le projet

MM Guy A'anier, président géné­
ral de la Société Saint-.lcan-Raptis- 
le, et J.-V. Desaulniers, président 
du comité «les finances de la so­
ciété. ont eu une entrevue «•«■ malin 
avec M. Desroches, président du co­
mité executif.

Lu Société Saint-.lenn-Buplistr 
avait déjà invité officiellement le 
maire. M. Desroches, le comité exé­
cutif, M. Léon Tré.panicr, leader du 
conseil. «T les membres «lu conseil 
munlrioal à assister aux fêles -lu 
24 juin prochain. Le matin. MM- 
A'anier «T Desaulniers ont renouvelé 
au comité exécutif leur invitation | 
el ont demandé la coopération «le , 
la ville «T de ses services munici­
paux comme par 1c passé. Ils ont i 
aussi demandé l’allocation «le 12.999 '

! «pie la ville accorde chaque année | 
i «lepuis «pie les fêtes du 24 juin ont j 
pris un rarartére plus solennel et 
depuis que In fêle «lu 24 Juin a élé j 

i proclamée ft'Tr léga'p.
AIM. A'anier «T Desaulniers ont al 

Miré l'attention «les autorités muni­
cipales sur le fait nue le gouverneur 

I général et lady Willingdon avaient i 
( accepté «le vente à M«intréal pour | 

assister à cette fête, ainsi que Son 
t'.xrpllrncp le délégué nposto'iquc.

; Mgr Uassuln.
M. le sénateur Béique et sir Hor 

mlsdas Laporte devaient nccompn 
' gner MM. Vanier «T Desaulniers.

mais ils en ont élé empêchés à la ( 
i dernière minute par «tes devoirs j 
| professionnels.

M A'anier dit one cette sonscrip 
i lion «le la part «le la ville est nm 
I plement justifiée par la pubTcilf ( 
extraordinaire qu’en relire notre ' 

| eilé et par les millions de dollars I 
I nue recueille la population «♦<■ I 

Montréal du fait dr ta venue «b11 
I nhisleiirx centaines «le milliers de j 
' jnnrislrs, R a représenté également |
1 que le 24 juin a été proclamé fête 
: légale par la Législature «le Oiiéhec 
I à la demande de l'opinion puhlionc 
' et c'e»! «tennis cette «tate «jur la So- 
' «Télé Snlni-Jean-Raptistr a fait un 
| travail considérable el a mis en ne-1 

! lion le concours d'un grand mini | 
lire de cilnvens et de maisons d'af | 

i faire* pour organiser les fêles po- 
i pulalres qui plaisent à In prvpuln-1 
j Mon de notre pass.

"Nous avons drmnmîé. dit M. \’n- 
nier, nus autorités munirlonles de 
nous continuer leur concours bleu- 

j veillant comme par le passé afin 
' de ne on* contrarier les réclama- 
j lions légitimes de notre peuple. 

Nous avons également Invoqué un 
tnnlif de convenance qui presse 1rs 
autorité* municipales de nous don-

dispendieux que jamais; ils son! 
non seulement souscrits mais rn 
voie de construction. En plus nous 
sommes assurés cette année «le la 
présence du gouverneur général, 
lord Willingdon et «le lady Willing­
don. ainsi que «le la présence du «lé- 
légué apostolique. Les présidents 
conjoints «lu comité de réception à 
l’estrade d'honneur sont les séna­
teur Béique et sir Hormisdas Lapor­
te. Les Ecoles ménagères provin­
ciales. «loiil le conseil d'adminis- 
tral.on «si présidé par M. le séna­
teur Dandurand el Mme F.-L. Réi- 
que. ont gracieusement mis à la dis­
position de la Société Saint-Jean* 
Baptiste, le parterre de l'école, rue 
Sherbrooke, afin d’y construire 
l'estrade d'honneur. Si les autori­
tés municipales nous assurent leur 
concours comme par Je nassé, nous 
sommes assurés qur la fête nationa­
le aura un éclat extraordinaire et 

i que la cité de Montréal profitera lar- 
i gement «le l’éclat de cette manifes- 

talion patriotique’1, ajoute M. Va­
nier.

M. Desroches a répondu que la 
, requête serait étudiée par le comité.

Id* Boucherville tioli»é
POUR LE SERVILE 

SAINTE-HELENE
DE L’ILE

M. Drsrochrs, président du comi­
té exécutif, a accordé ci1 matin à M. 
le capitaine Taschereau, propriétai­
re du navire lloucherville, le con­
trat pour le service de traversier de 
Montreal à Tile Sainte-Hélène, eette 
année. La ville concède le contrat 
aux conditions ordinaires. Elle 
achète comme par le passé 29.900 
billets pour les enfants el, en plus, 
elle exigi une assurance «le 830.000 
en ras d'accidents.

M. Desroches tient a faire remar­
quer qu’il n'accorde tins le contrat 

| par siidc de la campagne de eer- 
; tains journaux «pii ont voulu exploi­
ter celle affaire pour fins de publi- 

| rilé, tuais qu'il a tenu avant tout è 
ulercr les intérêts «le la ville 

et qu'il n été bien avisé de ne pas 
se laisser emballer puisqu'il n obte­
nu pour la ville «Texrellrnles ron- 
ditions.

La Fntnrr agrirolc p|
I* \nclrlrrrr iiiflu»tripl|p

Paris. ,7 tS.P.L, via Reuter) — M. 
j Edouard llerrlot, ancien premier 
i ministre de France, parlant à Lyon 
i hier, a avisé ses auditeurs de pren- 
! Tre un avertissement de la Grande- 
! Bretagne, et de préserver le rarac* 
1ère «le pays agricole «le la France, 

"L.'esl trop dangereux, diMI, 
pour un pays quelconque de n'a* 

( voir qu'une industrie sur laquellt 
i s’appuyer, parce qu'elle est expo- 
j sée h des crises. L'Angleterre serait 
, plu* heureuxq si. comme la France, 
jdle pouvait compter sur d'ahoft* 
| dnntrs ressources agricoles pour 
suppléer à se prospérité industrial*

■s * *» j «1^1

I M. J ver
de I «2.

* i lég

ner leur entier concours et de nous (le qui est si dangereusement mena* 
verser ta souscription habituelle dejeée par le «lévelopprmeiit des au* 

990, C'est que tous le* chars al-(très nations el de ses propre* Dm 
légnriques «ont plu» beaux et plu» uiiaiou»'*,

7455

^

93563^8012
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LES SYNDICATS
CATHOLIQUES

Ce soir, ù l'édifice des Syndical* 
catholiques, assemblée du Syndicat 
des typographes.

Le Syndicat catholique des cor­
donniers monteurs, local no 1, fiei,‘ 
dra son assemblée ce soir à la salle 
des Syndicats catholiques.

Ce soir, à la salle des Syndicats 
catholiques, assemblée du Syndicat 
des cordonniers machinistes, local 
n° 2.

Les membres du Syndicat, local 
no 4, (du stock), sont convoqués 
pour ce soir, à l’édifice des Syndi­
cats catholiques.

L’Association canadienne des plâ­
triers aura son assemblée régulière 
ce soir, à l’édifice des Syndicats ca­
tholiques. M. L. Beauchemin fera 
rapport.

Le Syndicat catholique des re­
lieurs s’assemble ce soir à l’édifice 
des Syndicats catholiques, 1231. rue 
Demontigny est.

Le Syndicat catholique des cor­
donniers, local no 3, des Treesers. 
tiendra une assemblée spéciale ce 
soir, conjointement avec le syndi­
cat no 0, local féminin. Il est ques­
tion de fusionner les deux Syndi­
cats en un seul. Or, tous les mem­
bres de ces deux locaux sont ins­
tamment priés d’être présents ce 
soir, sans faute.

Les vacances en
en Cour de pratique

Les juges de la Sour supérieure 
siégeront en Lour de pratique du­
rant les mois de juillet et août, dans 
l’ordre suivant: MM. les juges Lo- 
ranger, 1er au 0 juillet; Cousineau, 
8 au 13 juillet; Surveyor, 15 au 20 
juillet; Trahan, 22 au 27 juillet; 
Boyer, 29 juillet au 3 août; Fortier, 
5 au 10 août; Denis, 12 au 17 août; 
AYalsh, 19 au 24 août; Archambault, 
26 au 31 août; White, 2 au 6 sep­
tembre.

Me Henri Bourdon, greffier de la 
Cour de pratique, informe le Bar­
reau et les plaideurs que la Cour de 
pratique n’entendra pas de causes 
contestées du 20 au 30 juin.

Seules les causes privilégiées con­
testées seront entendues durant juil­
let et août et toutes les causes ordi­
naires seront continuées en septem­
bre.

Durant juillet et août la Cour sié­
gera tous les jours, sauf le samedi.

Les jours d’enquête seront les 
jeudi et vendredi.

Aux anciens du Collège de 
Saint-Laurent

PROGRAMME GENERAL DES FE­
TES DF 11. 12 ET 13 JUIN

Mardi le 11 juin: à 4 h.. Arri­
vée des anciens; à 6 h. 30, Souper 
de famille; ù 8 h. 15, Bénédiction 
de la partie centrale du collège; à 
S h. 45, Réception des anciens à la 
inlle académique.

Mercredi le 12 juin: à 9 h. 30. 
messe pontificale pur S. G. Mgr A. 
LePailleur, C.S.C.. évêque de Chit- 
bigong. ancien élève - sermon par 
v G. Mgr E. Limoges, évêque de 
dont-Eaurier, ancien élève; à 12 h. 
30. Banquet — Election des offi­
ciers de l'association des anciens.

Jeudi le 13 juin; — à 9 h.. Servi­
ce funèbre pour l’Ame des anciens 
élèves défunts.

Note à la Chine
Washington, 5. (S. P. A.j Le dé­

partement des affaires étrangères 
est à rédiger une note sur In ques- 
lion des droits extra-territoriaux 
américains en Ghine en réponse à 
la note du Dr Wang qui demandait 
1 abolition de ces droits.

Résultat de la campagne 
du timbre de Noël

En Cour du coroner

Let Dames patronnesse» de l'Instmu 
Bruchési se sont réunies pour le rapport 
définitif de la Campagne du Timbre de 
Noël

Un verdict de mort accidentelle 
a été rendu par le jury de la U.our

"Les résultats de la Campagne du Tlm 
bre de Noël ont été cette année plus en­
courageants Le public a donné plus gé­
néreusement et en plue grand nombre 

Les recettes définitives donnent à cha­
que Institut, Royal Edward et Bruchési la 
somme de $8.000 C'est une augmentation 
sur le résultat de l'an dernier. L'organi­
sation de la campagne se perfectionne 
d'année en année, et le public comprend . 
mieux le devoir qui lui Incombe de venir | 
en aide aux oeuvres antituberculeuses 
D'autres organisations ont rapporté $3,000 ;

Non contentes de se dévouer à perce­
voir des fonds pour l’Institut Bruchési, 
les Dames Patronnesses ont voulu faire un 
don spécial au Camp d'été. Elles ont ; 
fourni 100 couvertures de laine aux en­
fants.

Madame Jeanne Jarry. présidante de 
l'Association, remercia les Dames Patron- 
nesses de leur dévouement. Soulignant 
l'augmentation des fonds perçus par la 
Campagne du Timbre de Noël, elle nota 
que la différence était due à une meilleure 
organisation et a un plus grand travail 
Elle se montra ftére et heureuse du ré­
sultat qui.va permettre au nouveau Bu­
reau d’administration de promouvoir avec 
plus d'intensité la lutte antituberculeuse.

Madame Jarry annonça que le Bureau 
d'administration était maintenant sous 
la présidence de M. J.-L Perron et qu’on 
avait adjoint aux anciens Directeurs. MM 
Lymbumer. Balllargeon. Dufresne et Ra­
cine.

UNE AILE NOUVELLE

Madame Jarry annonça aux Dames pa­
tronnasses que dans le cours de l'été, 
l’Institut Bruchési Inaugurerait au Camp 
David un nouveau dortoir, pour 125 fil­
lettes Cet agrandissement n été facilité 
par les recettes du Timbre de Noël. Cet 
été 250 fillettes passeront au grand air. 
deux mois de vacances, sous la direction 
des gardes-malades. Il manque mainte- ; 
nant un Camp pour les petits garçons

(Communiqué) ,

Choisir à temps
— Choisir soi-même

suivants:
Mme Henry Decaen. 65 ans. vic- 

Mademolselle M.-L. Pilon secrétaire de ri’iutninnhilsMcrAssociation a lu le rapport suivant - time d une collision ( automobiles
- rue Notre-Dame et Joliette diman­

che :
Alice Rivest, 4 ans, tombée d’un 

balcon du deuxième étage;
Argerouxla Katsouros. 4 ans. 

écrasée par un lourd camion à 8h. 
15 hier soir, sur la rue Saint-Ur- j 
bain, près de Mont-Royal;

Yvonne Crevier, tuée samedi par 
une automobile sur Ja rue De la 
Roche.

L ambassadeur
sir Colvüle Barclay

Londres. 4 (S.P.A.) ^'r < !
ville Barc lay, ambassadeur britan- ! 
nique au Portugal, est mort dans1

Noyé identifié
Le corps du noyé retrouvé à \ 

Boucherville a été identifié corn- ! 
me étant celui de Robert Thomp- i 
son. 7505 rue Boyer, disparu de-i 
puis trois semaines. Le cadavre pa- !

Cote o* 
#T. US»-iU.NCf

un sanatorium de Londres à la suite ! rait avoir séjourné dans l’eau a 
d'une opération. | peu près le même temps. Thomp-

Procès ajourné
Le procès de Norman et de ! 

Lawrence Ménard, tous deux accu- ( 
sés de meurtre, n'aura lieu qu'au ' 
prochain terme de la Cour des as- ! 
sises, en septembre prochain. La | 
défense a demandé que les deux 
accusés soient mis sous observa­
tion afin de juger de leur état 
mental.

La Cour ce matin entendra la 
preuve dans la cause d’Ovila Dai­
gle, accusé d’homicide involontaire 
à la suite d’un accident d'automo­
bile qui a coûté la vie à une per­
sonne.

Il fut conseiller a l’ambassade 
de Washington en 1913 et ministre 
plénipotentiaire au même endroit 
en 1918. Il était âgé de 6*i ans.

Concerts publics
L’éehevin Savard. représentant 

du quartier Saint-Denis, a obtenu 
de la succession Campbell que des 
concerts soient donnés, cet été. 
dans le parc Laurier, (’.es concerts 
seront donnés durant les mois de 
vacances.

En Chine

son était malade; on croit qu’il a 
pu se jeter à l'eau dans un mo­
ment d’aberration mentale.

Brillant succès
Londres, 5 ‘Madame Rosa Pon- 

selle a remporté un brillant succès 
à lu reprise de la “Gioconda” de 
Ponehielli à Covent-Garden, hier 
soir.

M. Philip
Le nouveau trésorier de la cité

_ de Montréal, M. L.-F. Philic, entrera
L'heure joue un rôle important1?11. ^onc^on prochain, le 10

dans te choix des prix. De fait il ,um- _____ __________
n’y a plus de choix ù un certain
moment quand les Hures s enlèvent Construction navale

Canton, 4 (S. P. A ). Les trou 
pes de Kwangtoung (Canton) ont i 
complètement renversé en une ! 
quinzaine de jours la situation de j 
la clique militaire de Kwangsi, et : 
sont entrées dans Wuchow, capitale I 
de Kwangsi. à 6 p. m. lundi, sans 
opposition. Les Kwangsites, défaits 
partout, retraitent vers l’ouest.

Amoy, 4 (S. P. A.). — Un engage­
ment sérieux se produit aujour­
d’hui à Changchow, 40 milles à 
l’ouest d’ici, entre les troupes de 

! Kwangsi et celles de Kwangtoung.
Les communistes de Kwangsi ai­

dent les Kwangsites qui ont défait 
les troupes Kwangtoung à Swatow, 

i le 2 juin, et les ont repoussées au J nord, et loin de Canton, dans Fu- 
I kien. On craint que Fukien-Sud 
i tombe sous le contrôle communiste; 

on eu éprouve ici un malaise consi­
dérable.

ANTIKOR-LAURENCE

Docteurs en théologie
Québec, 5. — MM. les abbés Mau­

rice Uaudoux du diocèse de Prince 
Albert, Emilien Lévesque, de St-Bo- 
niface, et Henri-Paul Pellerin, des 
Trois-Rivières, viennent de subir 
avec succès les épreuves finales du ! 
doctorat en théologie à l’Université 
Laval. M. l’abbé Joseph Picard, de 
Québec, a passé les examens de la 
licence en théologie.

Voyages de 
Vacances

dans le Golfe
St-Laurent

vite. Heureusement, te stocl: est 
considérable au Service de Librai-;

20 villes 
4 pays M

C»
EST votre voyage Après deux 
ncea consécutives de succès étonn.

STftÆÏ " “ '’"’'prSnMïi’ovf.r
abuser de la chance. lion de modifier

(S. P. A.) Le 
n'a pas l’inten- 
en quoi que ce

lent
Rappelons à nos lecteurs qui veu- ‘ ’ 11 muu. que ce
„ con/n(*aer ,i rortof ,ru-«vin iveitif ». . guerre

qu’ils ont tout avantage à les choi- ”rojsei des
. .. iw.w.seurs. Le Congrès a déjà or-sir eux-mernes. Pour quelques dol- jonné ia construction de 15 croi- 

lars on peut se procurer un colis ou de 1() OÜO lonnes.
un volume de luxe. Un se rendra 
compte de l’extraordinaire puissan­
ce d’un dollar à un comptoir bien 
pourvu. La liste suivante donne une
faible idée d’un choix énorme. Con-, sherbrooke. 5. - Bernadette Tur- 
sultez-la ou demandez le catalogue., ^ 5 nns finette de M> Thomas

Série 13 — Format II x 8 1-2, Turcotte, s’est noyée vendredi soir à 
224 à 240 pages, nombreuses illus- P*SIÔU^’,’ 11 sa, ^aIP*R0 demeure, en 
trations, reliure percaline, tête do- lampant flans la rivière “La Chute 

Chacun ............................. ÜÜ.OO'011 ,e courant est très fort.

£{/LÈV£ PROMPTEMENT &
| Gxxmms* Durillons.

SUR.EFFICACE,SAN3 DOUCEUR-
EK YEHTE BfcRFOUT 2&rtic“n

FRANCO la POSTE

Fillette qui se noie

Départ pour la France

ré
Les mêmes ou.'rages, couverture 

de fantaisie, brochés..............$0.65
b-Jeanne d’Arr, par Vaucelle, 40 

gravures.
Contes et paysages, par René Ba­

zin.
Stéphanelie, par René Bazin, 25 

gravures.
Vers l’aube, par Edmond Coz.
b-Victime de S'éron {Les), par C. 

Guenor, 21 gravures.
Bombe silencieuse {La), par Dod- 

man.
Contes mervei.'eux, par Hauff.
Filles de Preux, par J. Guétary.
Frivole, par des Gâchons.
Lucienne, par Marthe Lachèse.
Où le grain tombe, par Georges ' 

de Lys.
b-Pierre Parlay, par Bougarel.
Pirate mystérieux (Le), par Ha 

rold.
Revanche de Madeleine (La), par ] 

Charles de Vitis.
Rose des chemins, par Charles de 

Vitis.
l’ne jeune fille, oar Maisonneuve. I
Les héros de Québec, par H.-R. 

Casgrain.
Les Français au Canada, pa*' H. 

R. Casgrain.
Héritier de M. de Salerncs, par M 

Vrignault.
b Dr la montagne au désert, par 

Malthuisiculx. j
LE SERVICE DE I.IRRAIRIE 

DU DEVOIR, 430. Sotre-Dame est. 
Montréal.

V Sainl-Jean-Baptiste

la plus appréciée est celle 
de

La SAUCISSE

nées consécutives de succès étonnent 
ce voyage—-organisé spécialement pour 
les Canadiens-Français — suscite un 
intérêt «ans égal.
Joignez-vous à vos compatriotes pour viai- 
terles villes, les sites les plus intéressants 
de la France, F Italie, la Suisse et TExpoai- 
tion Internationale de Barcelone,Espagne.

Allez ù Rome 
pour l'Année Jubilaire 

53 jours : 7 à Parts - 5 à Rome 
cbue cimm s»/ 51 cabine / 5^ touriste

Tous frais com pi is
De Montréal et Québec à bord 

du paquebot White Star, le
“Megantic,” 11 Juillet

ln*crlTez-voua maintenant 
Proificlus sur denandt. F.crnrt <

LE DEVOIR, Service de* Voyagea 
4M, Notre-Dame Est 

LAURENT TURCOTTE , 
Chef du.ServIceFrançala

CA»PE

No

Adres

MOISISSEZ. pour un court 
voyage de vacances—diffé­

rent, délicieux, vivifiant—une croi­
sière dans le golfe St-Laurent.
Le S.S. N>w Northland, bateau 
princier offre un voyage luxueux 
le long de rivee d'un charme et 
d’une beauté rare*, Oaepé, Terre- 

Neuve, avec 6 heures sur la rivière 
Saguenay. Tout ce que vous pu-tfisle* 
déetrer en confort et plaisir à bord. 
Départ bl-menauet de Montréal et 
Québec.
Autres navires pour le Labrador Cana­
dien. Terre-Neuve, via la rive sud du 
goRe.

LUXUEUSES CROISIERES DE FIN 
DE SEMAINE

Le S S. New Northland offre, durant les 
mois d'e mutité, plusieurs croislère-s de 
luxe de 3 Ab Jours à Ig rivière Saguenay. 
Temps suffisant pour le GOLF et autres 
amusements sur terre. Arrftis à Québec, 
à La Maibaie et Tadousac. 
Informez-vous ft tout agent de voyage, 
Téléphonez ou envoyez coupon

CLARKE STEAMSHIP CO. LTD.
103, Immeuble Drummond, Montréal, P. Q. 

uptown 5037
I euillez me faire parvenir les détails complets au sujet de vos croisières.

CA-U

250,000
et ils

Possesseurs
n’ont pas dépensé 

un seul dollar pour Ventretien

Québec, .*>, (D. X. C.) Les Pères!
Grégoire, d.- Restiguuehe. et Simon, 
ri Ottawa, capucins, partiront en juil-1 Ce soir, à 7 h. 30, aura lieu l'ou 
et prochain pour retourner en Fran- vl>rtur(. ,pun truiuum préparatoire 
ce leur patrie. Ils sont au pnvs ,1e- 
pub 25 ans.

t’ami trouvée ft its Rtfrigi- 
raltUTS (, en et al Electric dan’ 
Us hipitasex où la propreté 

complitt est tsstntitllt.

Aux anciens
tir l’Ecole Ht-ssis

à la fête du Sacré-Coeur pour tes 
hommes. Vendredi soir, a 8 h, 30. 
il y aura une grande manif''station 
a l'intérieur et à l'extériov.i- de l é 
glise le prédicateur sera le R. P. 
Mongcau, S.J., de ta Villa Saint- 

, Martin. Dinnnehc prochain, -ète 
rinage à l’Oratoire Saint-Joseph 
par tramways spéciaux; départ en

Les écoles et les unirersitét 
installent aussi des Réfrigéra­
teurs Cieneral Electric dans 

leurs cuisines modèles.

Ljp

Pourquoi pas cet été ?
Allez voir les régions pitto­

resques de l’extrême-ouest

EXCURSIONS QUOTIDIENNES 
D’ETE A 
SANTA FE

EN

CALIFORNIE, au COLORADO, dans 
T ARIZONA, au NOUVEAU-MEXIQUE, dans 

le» ROCHEUSES et aux PARCS NATIONAUX

Californie et les autres Etats du Sud-ouest abritent 
d’anciennes missions dont plusieurs poursuivent encore 
leurs activités. Dans la visite du district indien do New- 
Mexico, les vieilles églises constituent pour tous un su­
jet de vif intérêt.

Pour détails, s adresser à

S. Carlson, agent de district des voyageurs pour le che­
min de fer de Santa Fé, 212 Old South Hldg.. Boston, 
Mass. Téléphones: Liberty 7941 et 7915.

Le banquet minuet rte» nm-'ens rt<> l'é- I 
eole Pies»1» rte le purolssp du R»rré-Co«ur i
doit avoir lieu dlmsnohe le a Juin rou- .i.. .. - i, -in , ... T(M,S
rent Tou» n-s membre» de l'Association ‘*C*Î 11 1 O. .m am, 'IJlls
des anciens voudront bien faire parvenir les hommes et jeunes gens sont ills 

'«tir billet le pm» tard | tamment pries rie prendre part à
fcüfie^Thému1 ruf SoJorsquee ôu^'irm I ^ démonstrations religieuses, 
que l'organisation sache cinq Jours a la-'
vance le nombre de convives qui assiste-( (ConitUUIliquf I
ront $ cette reunion des plu» Importsntes
de nombreux personnage» de marque ont ] '
promis d'y assister. Tou» les anciens «ont 
cordialement Invité» ft assister aux démon», 
traitons rte la Journée, le programme est 
lé suivant' Réunion des ancien» dsns la 
cour de l’école, entrée rue Ma'sonneuve 
k dix heures et trente a m. unr grand'- 
messe pontificate ft onze heure» par Mgi 
Alfred Le Paltleur, évéque de Chlttugong 
Bengale. Banquet ft une heure et trente 
dan» 1* salle paroissiale entrée rue Ples«'«
Tous les officier» ont ries hlllets ft vendre 
la contribution annuelle est comprise dans 
le prix du billet du banquet Une reunion 
de* membres du Conseil aura lieu mercre­
di »oir le 5 courant, dan» le parloir de 
1 école Ptessta

Réfrigérateur
GENERAL ® ELECTRIC

FEMMES DEMANDEES
Femme» peuvent gagnst $30 00 semaine 

coudre robe» de maison domicile Expé­
rience Inutile. Tissus coupes Instructions 
et plan fournis Enveloppes adressée, pour 
détails DRESS SPECIALTY. 44S SU-t ran 

çols-Xavier. Montréal yné

DEPARTEMENT DE LA VOIRIE
Soumissions

De» soumission» faite» sur des formule» 
fournie» par le ministère de ta voirie et 

1 mise» dan» des enveloppe» portant 1» mot 
, Boum'.saton seront reçue, au bureau du 
i ministre de la voirie en la cité de Qué­

bec HMel du Gouvernement, Juaqu'ft une 
i heure de l'après-mtdt (heure avancée'
. mardi, le U Juin 1939. pour ta réfection 
I en macadam huilé du chemin de la P«- : 

tite Cdté et d# la montée Inkell. aur une 
longueur totale de 3 ts mille» dan» la pa­
roisse de St-Michel-Archange, comté de Na- 

i plénillé.
Le gouvernement n* s'engage pas ft te- 

| copter aucune des soumissions 
; la publication non autorisée du présent | 

svts ne sers pas payé 
Québec c* 4 juin l»S9

J-L BOULANGER
Boua-minlstrt

—----------- rzr. wm — rrer

Un “HOME” plutôt qu’un HOTEL
CHATEAU FRONTENAC

A PARIS
82-54 rue l’ierr» Charron (Champ* Klssèc*)

(prr* dé la Légation du Canada)

En descendant ft Part* lé Chateau Frontenac voua offre l'areuai) noapitaller 
d'un hfttei de grand luse dans un millau véritablement canadien et a <js* 
prit raisonnables 100 chambres avec bain et appartement» an suit»

Ecrire pour brochure intéressante

Si vous voulez un Réfrigérateur 
sur lequel vous pouvez compter— 
un qui fonctionne sans huilage, 
sans occasionner de réparations 
coûteuses, le Réfrigérateur Cieneral 
Electric sera votre choix. Un tel 
service n'est pas seulement promis, 
il est garanti. Des 250,000 posses­
seurs, personne n'a dépensé un dol­
lar pour réparation ou entretien.

Le Réfrigérateur Cieneral Electric 
garde toujours les aliments en 
tûreté en has du point de danger

de 50 degrés. En opération, il est 
silencieux, automatique, écono­
mique. Son mécanisme renfermé 
hermétiquement est huilé en per­
manence et placé sur le sommet. 
Son cabinet tout acier ne sc déforme 
pas. Il possède un contrôle d'accès 
facile pour gouverner la vitesse de 
congélation des cubes de glace et 
des desserts gelés.

Voyez les nouveaux modèles tout 
acier dans nos salles d'exposition 
et laissez-nous vous parler d'un 
mode de paiement facile.

CNtStexF

Peut être tic

1548.

sur fiaiements différés
DRYSDAI.E ENGINEERING COMPANY, LIMITED

rue Me-Cathcrine Oural l’I’tuwn «MJ

MONTREAL EIGHT, HEAT \ND POWER CONSOLIDATED
Ntmni

tr

hté-Sfaum»

«HiiKI FOWFH CO., 
us Rivières. Que

« IICNN,
ir.imté Châleauguav.

Fl M TMIt M RVtrr r O RFO R ftTION, 
hhaainiisn t ,n« «t-TKe, Rérlhlpr, 

Nlrn|»(, VlrlariailNe. 
hte-Thérèsr Jnlleltr. I.onlsévlllf

t * 
IS-10,

I \

RRt XF.I.I.F not CH SRI) LtMITt.K, 
if, ru» M-Jran. Quebec,

•ORF!. LU, HT A FO WF. K CO 
Rorel. Qué

Btftt HSHV'lt* FI.FXTRK CO,
Heatiharnol*. Qué Valleyflrld. Qné 

Huntinidon Qué •t-Neml, Qué
m> SAm nsftT srtim r-v cftonoia,

t niceuumi. Rofterval AnM, Rougemont.

Garanti pat la CANADIAN GENERAL ELECTRIC CO., Limited
» ————■ i ■ ■

MtTCNKt.l. A CO. tlMtTKO 
ru» Wellington X., hherbrooke, 

CHS I.ACKIN,
I nuilieull.

COMFAQNtF. HF FOI VOIR 
•AÏ'RFNT.

Mslsne. Qué 
Qnnl-Joll. Qué. 

Cabane. Qué 
I tout CO.. 

Rawdnn,

OC RS* *T 
Rlmouskl. Qué 

Trois-FUI ele<. Qué 
ftmqul, Qué 

OATINKAC RIJiCTMH 
»t Jérftm». Carhutr.

SU les Hures ifiie le
SERVICE DE LIBRAIRIE 

DU “DEVOIR”
uous a procurés 
nous plaisent - 
recommandez-les, 
propagez la bonne lecture:

SI noire journal vous plait
Parce que c’est de la bonne lecture

aidez-nous à te répandre, 
faites la charité intellectuelle, 
la plus nécessaire de tonies;

SI vous voulez que notre journal 
se développe, encouragez

Notre Service d’impressions
l.e "DEVOIR" imprime tout: 

circulaires, 
bulletins paroissiaux, 
rapports de fabriques, 
palmarès.
ouvrages littéraires, 
manuels scolaires, rte., rte.

SI vous voulez augmenter le nombre de.
VOS CLIENTS OC DE VOS ELEVES, 

utilisez la
PUBLICITE DU “DEVOIR”

Le succès de notre service de librairie, 
prouve ce qu'elle vaut:

Par elle vous atteignez une
Clientèle è raise, intelligente, et choisie.

Il n'est personne parmi nos 
lecteur qui ne puisse nous aider.

Le DEVOIR. 4S0. Notre-Dame Rat • HArhnur 1241*

t



VOLUME AX — No 130 LE DEVOIR, MONTREAL MERC REDI ■> JUIN 1929 S

•Co Page péminïne '.Qmm

orv
A la

CO/l/vufcX^

5 juin 1929. 
de ladernière procession 

Fête-Dieu, dans la paroisse de X, les 
enfants de Marie, qui escortaient 
une riche bannière, se la firent jouer 
belle par celle-ci qui se brisa à l'ex­
trémité supérieure de la hampe et 
obligea les porteurs à rebrouser che­
min. f

Mais ce n'est rien auprès du trou­
ble-procession qui arriva cette an­
née à la processior du Saint-Sang, à 
Bruges. L’âne qui portait saint 
Joseph a fait tout ce qu’il a pu pour 
troubler la fête. En mettant le pied,
au passage d’un canal sur un assez étroit, il a nettement refuse 
d'aller plus loin. H ? meme P™1*"* 
du retourner en arriéré. Satnt ■>
seph, désespéré, a du. de.9C®ndf.fm„.aidé de trois cams

Les infirmières 
de la miséricorde

S. G. MGR DESCHAMPS PRESIDE 
A LA COLLATION DE LEURS 

DIPLOMES, A L’ECOLE TECH­
NIQUE

lui. 
l’autre

tea monture, et,
rades, solides et barbus comme
la porter à bras le corps,
côté de l’eau; apres quoi, 8«ur,a^ 
et calme, il est remonte en selle, aux 
acclamations de la foule...

[/vur

FRICOTONS!
POULET A LA DIABLE

1 poulet, lard salé, chapelure, 
mf, sel et poivre, eau.

Dépecer un poulet et passer eha- 
ue morceau dans la chapelure et 
œuf battu. Mettre chauffer un 
haudron en fer, y laisser fondre 
ranquillement le lard salé, y dc- 
icser le poulet et faire prendre 
ouleur. Ajouter de l’eau pour cou­
rir et laisser cuire doucement.

PIC EONS AUX POIS VERTS
1 pigeons, 8 tranches de lard 

alé, 4 c. à table de farine, 1 oi- 
non, 1 boîte de puis verts, bouil- 

îpn. sel et poivre.
Faire revenir les pigeons dans 

in chaudron contenant le lard salé 
I l’oignon. Aussitôt après cette 

opération, ajouter la farine, laisser 
) rendre couleur, puis mouiller 
ivec du bouillon et cuire à petit 
eu. Un quart d’heure avant de ser- 
ir, ajouter les petits pois verts et 

es assaisonnements.

zeste d'un citron.
Déposer le pain coupé en mor­

ceaux dans un plat à gratin et je­
ter dessus le lait brassé avec les 
œufs, le sucre et le zeste de citron. 
Mêler le tout et faire cuire au four­
neau pendant environ ! heure.

A un arbre

POUDING \ LA REINE
3 tasses de pain rassis, 3 

le lait, 3 oeufs, tasse de
tasses
sucre.

/.r temps s'épuise, 1rs jours 
L'un après l’autre s'écoulent....

Dans les cours,
De tristes piijeons roucoulent.
Jamais ton exil hautain.
Bel arbre, jamais l'espace 

Xe te lasse,
Tu supportes le destin.'
Que ta verdure immortelle 
Soit propice à la maison.

Et sur elle,
Se penche en toute saison!
And, sous un ciel de cendre,
Xc cessons jamais d'attendre
Que l’oiseau de Paradis.
Qui revient d’un long voyage, 
Qme l'oiseau de Paradis 
Ait posé dans le feuillage 

Son plumage
Aux couleurs du temps jadis.

Louis PI Z E

:PHIIUPS«
O»"*0***.

l/ 1® <'
KÆ-iSS

MERES
apprenez dès maintenant 
la valeur de la
MAGNESIE

qu’il contribue si (Ificacc- 
conscrver bébés et jeunes 
bien portants et heureux, 
mère devrait faire la con- 

du lait de Magnésie de

I Parce 
pent à 
enfants 
chaque 
naissance 
Phillips.

Gctte préparation Inoffensive et 
presque sans goût est des plus effi­
caces contre malaises «h* bébés et 
de jeunes enfants provenant de 
la fermentation de ta nourriture 
dans le petit conduit digestif, tels 
qu'énictations aigres, vomissements 
ifréquents, état fiévreux, coliques, 

l'Comme laxatif, il agit sans violence 
I niais efficacement, libérant les in- 
jtestins des enfants qui souffrent tic 

! 'constipation, de rhumes, etc.
Une cuillerée à thé de Lait de

.Magnésie de Phillips fuit le travail 
d’un demhird d’eau de chaux pour 
la neutralisation du lait de vache 
dans l'alimentation des bébés et 
pour empêcher la formation de cail­
lots durs. I/cs nombreuses utilisa­
tions pour la mère et l'enfant sont 
expliquées au long dans l’intéres­
sante brochure “Useful Informa­
tion" (Renseignements utiles*. Elle 
vous sera expédié»' GRATUITE­
MENT. Ecrivez à l'hc (’.has. H. 
Phillips U.hcmical Uo., Windsor, 
Ont.

Quand 
vous que 
gnésic de 
médecins 
de 50 ans

vous achèterez, assure*- 
l’on donne le I.ait de Ma- 
Phillips authentique. Les 
le prescrivent depuis plus

La collation solennelle du diplô­
me de l’Ecole des Gardes-Malades 
de l’bôpital Général de la Miséri­
corde a eu lieu hier après-midi, à 
la salle de l’Ecole Technique de 
Montréal.

Le programme de la cérémonie 
était très chargé. G’est d’abord l’or­
chestre des carabins qui donne 
l’ouverture. 11 y a ensuite présen­
tation du drapeau de l’hôpital Gé­
néral de la Miséricorde, gracieuse­
ment offert à l’école des gardes- 
malades, par la classe des diplô­
mées de 1929.

Sa Grandeur Mgr Alphonse-Em­
manuel Deschamps, évêque titulai­
re de Thennesis, auxiliaire de 
Montréal, présidait cette réunion. 
Etaient assis à ses côtés, le It. P. 
N.-A.-Th. Valiquette, o.m.i., M. l’ab­
bé M.-E.-L. Derome, de l’archevê­
ché, le Dr A. LeBel, de l’hôpital, 
vice-president du bureau médical, 
le Dr Alcide Ricard, membre du 
bureau, M. Tancrcde Fortin, éche- 
vin du quartier Ville-Marie, et le 
Dr Orner Lafortune.

La présentation du diplôme de 
l’Ecole a été faite par S. G. Mgr 
Deschamps.

Voici la liste des diplômées: la 
R. S. S.-dithe, et les gardes Fer­
nande Rallier, Marie-Ange Beaulé, 
Luce Henry, Marie-Thérèse For- 
gues, Ernestine Meunier, Klienne 
(iuillemette, Béatrice-A. Tremblay, 
Blanche Koch. Jeanne Deschesnes, 
Flore Rivest, Berthe-C. Dion, Ura- 
ziella Ducharme et Marie-Ange 
Langlois. Deux gardes, Mlles Fer­
nande Lallier et Béatrice-A. Trem­
blay étaient absentes, toutes les 
deux retenues au chevet de leurs 
patients, la première au chevet de 
sa mère malade et l’autre au che­
vet de son perc.

Le docteur A. LeBel s’est inspi­
ré un peu de la circonstance au 
cours de ses remarques. Au nom 
de la supérieure de l’hôpital, des 
religieuses et des médecins, il of­
fre aux gardes-malades diplômées 
ses hommages et souhaite la bien­
venue aux parents présents. “La 

i garde-malade, dit-il, esc l’espéran- 
j ce de l’avenir. Ce diplôme, vous le 
| recevez des mains de S, G. Mgr 
1 Deschamps comme récompense de 

votre travail. Les religieuses et les 
médecins ont confiance en l’ave­
nir. Vous serez dans l’avenir des 
femmes admirables. II n’y a pas 
d’obstacles que vous ne pourrez 
pas surmonter. Vous saurez réus­
sir chaque jour.”

Dans son allocution de circons­
tance. S. (i. Mgr Deschamps loua 
la protection de la garde-malade. 
11 appuya surtout sur l’une des 
principales qualités que doit pos­
séder la garde-malade. C’est la dis­
crétion qui saura accomplir beau­
coup de bien auprès des malades.

Le Dr Alcide Ricard proposa les 
remerciements d’usage. II souligna 
l'empressement avec lequel on s’est 
rendu à ccttc cérémonie et l’ac­
cueil qu’on avait fail aux nouvel­
les diplômées.

i l>es prix spéciaux ont été offerts 
i par les médecins de l’hôpital, l'As- 
i sociation des Gardes-Malades de 
I l’Ecole, le vice-président du Bu- 
I renu médical et Mlle Louise Larue. 

Ces prix spéciaux ont été gagnés 
par les gardes Fernande Lallier, 

| Marie-Thérèse Forgues. Ernestine 
[Meunier et Béatrice-A. Tremblay.

Cette cérémonie de la collation 
était agrémentée d’un joli pro­
gramme de musique, de chant et de 
déclamation.

V ont pris part: le Dr Orner La­
fortune, M. et Mme A. Aubin. Mlle 
l'ernandc Grisé. Mlles Thérèse et 
Alice Rochelle. Mmes A. Courvillo- 
Rourassa et T.-O. Labran, le Dr 
l’aul Trépanicr et M. Emile La­
marre.

Le soir, à l’hôpital de la Miséri­
corde, il y a eu banquet en l'hon­
neur des nouvelles diplômées. On 
remarquait à ces agapes toutes fra­
ternelles la Rév. Sr Marie-Claire, 
supérieure, Sr S.-Rémi, directrice 
• les gardes-malades, les gardes Dn- 
relte et Lnguc, surintendant des 
gardes malades, et les gardes (ié- 
rin et Marie-Paul Côté, cette der­
nière représentant l’Université de 
Montréal,.

POUR LES FILLETTES

Trousseau de vacances
L’AMPLEUR DANS LES ROBES 

DE COTON
Les toiles. les crêpes, les voiles 

de coton que nous nous plaisons a 
employer pour les robes de campa­
gne n’ont pas toujours a jolie 
tombée des étoffes de soie ou de 
laine.

C’est surtout dans les jupes que 
ce petit inconvénient de certaines 
étoffes de coton se manifeste. Pour 
que nos filles puissent se livrer 
sans contrainte aux exercices de 
plein air, il leur faut des jupes 
larges, amplifiées de plis et de go­
dets. Pour éviter la raideur dans 
l’en-forme, modifiez l’ampleur des 
godets qui seront d’autant moins 
abondants que l’étoffe sera moins 
souple. En principe, et en dépit 
des apparences, dans les étoffes de 
coton, les godets valent mieux que 
les p is. leur entretien est plus 
simple.
LE REPASSAGE DE L’EN-FORME 

l! est facile, en effet, de mettre 
une jupe en forme à piat pour le 
repassage qui nécessite ainsi moins 
de soins que ce.'Ui des plis.

Vous m objecterez peut-être que 
i les godets se déforment et qu'au 
I repassage, on risque fort d’ac- 
! centuer celte déformation déjà ag- 
! gravée par le lavage; au contraire.
I St, en elfe!, les godets se déforment 
peu a l’usage quoique cette défor­
mation soit souvent sensible dans 

) les étoffes légères de coton, c’est 
au repassage que vous (es remet- 

j Irez dans eur bonne forme. 1! 
i suffit pour cela de repasser les go­
dets non dans le sens de leur tom­
bée mais seulement dans les deux 
sens du droit fil du tissu. Vous de­
vez chercher, non pas à corriger 
l'arrondi détruit de ta jupe, mais 
à rétablir l’étoffe d'aplomb dans 
son sens primitif. L’arrondi se re­
trouve ensuite de lui-même.

Si vous avez à faire à une étoffe 
qui rétrécit beaucoup au lavage et 
ne se retende pas ensuite au fer, 
prenez la précaution de lui faire 
subir un premier lavage avant de 
l’employer, puis repassez-! à soi­
gneusement pour pouvoir tailler 
ensuite la robe à coup sûr.
POUR QUE LES FUS TIENNENT 

BIEN
Si l’en-forme a ses avantages, les 

plis ont aussi -les leurs. C’est une 
garniture d’une agréable netteté. 
Lorsqu’on est limité pour l’étoffe, 
i! est souvent préférable de choi­
sir un arrangement de plis peu 
nombreux, p.utôt qu’un en-forme 
peu étoffé, lequel ferait un effet 
pauvre. Enfin, les plis, pouvant 
dissimuler des coutures, facilitent 
parfois les transformations mieux 
que ne le ferait l’en-forine. N”e

Demandez à Vos 
Voisines

“J'étais déprimée, toujours fati­
guée, incapable de faire mon travail 
de maison Mes >xux étaient alan­
guis, ma langue chargée, sans goût 
pour manger. Une voisine parla du 
Composé Végétal de Lydia K. Pink.- 
ham à ma mère; je commençai à en 
prendre. J’ai toujours faim, je dors 
bien, mes nerfs sont bien, et j'ai dit 
à plusieurs amies que je le dois au 
Composé Végétal. J’ai aussi em­
ployé le “Sanative Wash" de Lydia 
E. Pinkham, et je me sens bien 
mieux. Je répondrai avec plaisir aux 
lettres.”—Mme H. E. Winters, 827 
S. WÜUrw St., Faribault. Minnesota.

L>tfia E Pinltham MeHennr Cn.. Lynift
E.*l}.À« fi Cibour*,.Of»C, CaftMU ; v

EATON
Magasin ouvert de 9 à d.30 hrs

LE SALON DE 
L’ENSEMBLE
pose Itt question: ’Quel est l ortie le. 
de huit lettres qui est d une suprême, 
importance avec la robe suns mun­
ches?" Vous savez évidemment que 
la réponse est ta

JAQUETTE

Celle-ci est en soie pi­
quée en jaune pastel. 
135.00. Elle fait partie 
d’un beau groupe mar­
qué du cachet parisien.

V/?0 SIEME 
ETAGE

cartons donc pas les plis en combi­
nant les petites robes de coton. 
Mais comme les plis Pavons dit 
plus haut tiennent moins bien 
dans les étoffes de coton que dans 
ta plupart des autres tissus, dis­
posons- es de tedé srw.le qu'ils se 
déforment le moins possible.

Fréquemment les plis s’ouvrent 
parce qu’ils manquent de creux; 
faisons-ies donc profonds. Lorsque 
les plis seront places sur les côtés, 
biaisons-lcs (égèrement afin que la 
jupe s’évase peu, suivant seulement 
ia pente des hanches, l-c creux des 
p is se trouve dans ce cas plus pro­
fond à la taille qu’au bas de la 
jupe.

Il est un autre moyen l’aider les 
plis a reser bien d'aplomb, sur­
tout lorsqu’ils sont placés au mi­
lieu du devant. Au montage du 
pli, une fois cefui-ci bien formé, le 
remonter de quelques inéllimères 
cela suffit à lui donner l’aplomb 
voulu dans le bas de la jupe.

Pourquoi lus
oiseaux chaulent

Sur l'arbre de Jessé des familles 
animales. Us oiseaux sc tiennent, 
c'est le cas de le dire, au bout d’une 
branche. Go sont d’ailleurs de sin- 
gu iors personnages: très intel i- 
gents, très nerveux, très agités, très 
braves. M. Jacques Delamain a étu­
dié. eu Saintonge, sans autres ar­
mes qu’une jume'le, la vie de ces 
libres cousins dr l'homme. Ceci lui 
a valu un petit livre délicieux que 
l’auteur a appelé : Pourquoi les oi­
seaux chantent

Pourquoi ils chantent? Parce 
que, cotnnie tous les êtres, ils c- 
prouvent du plaisir à traduire a 
vie par le son. El aussi ixuee qu’i’.s 
ont su. à la différence des autres, 
choisir, parmi les noies de leurs 
gosiers, rythmer, composer, trans- 

1 poser et, du cri. faire jaillir le 
chant.

Cette science a été acquise dit 
facilement, et nous pouvons en re­
connaître les étapes. H suffit de 
suivre des variations de l’habitat 
depuis l'océan natal jusqu’aux 
prés, aux ruisseaux, aux arbres 
feuilles caduques, parure récente 
de la terre.

La mer n'a pas un chanteur 
C’est sur le rivage, dans les baies 
colmatées de vase, sur les dunes 
frémissantes d’ajoncs, que Ton en 
tend 'jes premières expressions 
musicales, la plainte du courlis, je 
trille du bécasseau à pieds rouges 
Avançons dans la zone incertaine 
des marais. Là, nous rencontrons 
parmi la fouie n ms il torde, caque 
tante et sifflante, le premier art i s 
te, le cygne sauvage, dont a voix 
puissante couvre une octave en 
tière. Mais le cygne est un person 
nage exceptionnel, beaucoup plus 
grand et plus fort que tous se 
proches parents, le seul qui dédai 
gne <ie se protéger par ta coureur 
du plumage, un original, enfin 
Pour trouver le vrai peuple de 
chanteurs, il faut pénétrer jusque 
sur lu terre ferme, fà où vivent le 
tribus dernières venues dr la famil 
e ailée.Là, nous rencontrons les passe­
reaux: alouettes et fariouses. ber­
geronnettes, fauvettes et grives. 
Mais, dites-vous, nous rencontrons 
aussi la perdrix et le faisan. Pour­
quoi ne sont-ils pas. eux aussi, des 
chanteurs? C’est qu'ils sont atta­
chés à la glèbe, dit M. Delamam. 
“C’est que l’artiste a besoin d’etre 
affranchi de la servitude trop 
grande du sol. Il lui Dud 1 essor 
aisé ('ascension légère vers le point 
élevé d'où les notes tomberont plus 
claires, porteront plus oiu. C est en 
pjeiu vol. soutenues par I air seul, 
que chantent les alouettes et tesI Et 
fariouses. Parmi les autres passe­
reaux, lu branche de l’arbre, ,e ni- 
meuu du buisson ou la tige grêle 
(le la plante herbacée porteront le 
chanteur”.

On ne chante pas les pieds u 
terre. On ne chante pas non plus 
quand on a Pâme occupée de vul­
gaires soucis: à ces soprani, qui 
vivent de graines et de petites 
proies vivantes, la foret et la prai­
rie offrent une nourriture facile.
La nature leur fait des loisirs.

.0
En soie rajah bleue est 
cette jaquette à dessins 
de tulipes en noir et ca­
pucine, taille 16. $29.50.

r Bl’E SA XTE-
CA T HE RIXE

r
Ce modèle vient d’un 
groupe de Cardigans en 
tricot, importés, et à 
prix variant de $8.30 à 
$25.00.

Téléphone UPtown 7000

^T. EATON C?,.IMITES
OC MONTREAL

Parmi les passereaux eux-mè- 
mos. tous ne sont point parvenus 
nu même talent. Le bruant des 
haies ne sait que zézayer une syl­
labe unique. Mais déjà l'ortolan a 
trouvé une petite phrase simple; 
le pinson l’amplifie, la linotte v 
mêle un récit musical un peu 
fouillé; l'alouette Improvise 
compose; les fauvettes savent déjà 
rythmer des chansons d’un style 
un peu facile; mais seule, la fa­
mille des grives, en qui le génie 
s’épanouit, nous donne les quatre 
grands artistes nationaux, le mer­
le, la grive musicale, le rossignol 
et le rouge-gorge,

Grands artistes assurément; niais 
il faut qu’ils se surveillent. Ils ont 
beau être évolués, il leur arrive en­
core de trahir des habitudes an­
cestrales. Chez les plus purs 
chanteurs, l’atavisme réparait de 
la façon la plus regrettable. "Le 
rossignol interrompt ses strophes 
les plus belles par un carr qu'on 
dirait sortir du gosier flasque

batracien. Pour le merle, la paille 
dans le métal précieux, la note gut­
turale, se trouve à la fin de la phra­
se sifflée; chez la grive, elle se 
glisse en sons durs et âpres entre 
les cadences les plus pures.”

Il faut aussi que ces artistes tra­
vaillent, comme de simples hu­
mains. En Saintonge, le merle étu­
die en janvier, avant le coucher 
du soleil; en mars et en avril, la 
fauvette à tète noire et le rossignol 
sont encore des apprentis. Qu'ils 
se méfient des mauvaises leçons!

merle élevé près d'un marais 
mêle à ses notes habituelles les no­
tes rauques et saccadées des rous- 
serolles. Chanteurs, attention! Ne 
fréquentez dans les bois que les 
écoles où la tradition est pure.

Mais, après tout cela, quelle joie 
de chanter! La plénitude de la vie 
s’exhale. L’attitude, tantôt frénéti­
que, tantôt figée, trahit l'agitation 
profonde de l'être. Le bruant, sur 
l’extrême bouquet de feuilles de 
l’arbrisseau, renverse la tête com­
me en extase. Le chardon"eret, les 
ailes pendantes, oseille sur ses pat­
tes grêles. La huppe salue en dé 
ployant son aigrette et en disant: 
“pou-pon-pou". La fauvette griset- 
te pirouette en l’air et retombe 
dans le fourré avec la strophe. Le 
traque! pâtre égrène sa chanson 

ha- i nette, maintenu en l'air par l'agi 
H 1 talion de ses ailes et comme sus­

pendu à un fil. Quel mystère dans 
tous ces petits cœurs!

Henry IIIDOU
(Le Petit Echo de la Model

d'un

Fûiloration national**
Saint'Jcau-Baptitttf

TIRAGE
A In partie de caries donnée 

dans les salmis de la Fédération 
par les Femmes d'affaires.' le 30 
mai dernier, eut lieu le tirage d’une 
magnifique nappe cl serviettes. 
L’heureux gagnant fut M. Arthur 
Geoffrion, 4609 de la Naudière.

L. COTE, see.-eorr.

Ftinûrailles <lo
Mme Nap. (aisson

Hier matin ont eu lieu à rtcllae Saint- 
Jacques. au milieu d'un grand concours 
de parents et d'amis les funérailles de 
Mme veuve Napoléon Cusson, nfce Virginie 
Dalgnenult, décédée le 30 mal dernier, é 
l'âge «le 67 ans et 2 mois, a la demeure 
de sou fils unique. M. Roméo Cusson, gref­
fier de la Cour de circuit, au no 1705. rue 
Saint-Hubert

La levée du corps fut faite par M. le 
curé Henri Gauthier. P S S., qui chanta 
également le service, assisté de MM les 
abbés Maximilien l.acombr, P.S 8 , et J - 
B. Ouellette. P S.S , comme diacre et eous- 
diacre Hans le sanctuaire on remarquait 
MM les abbés And Puatlenne, P.S.S . 
Pierre Richard. P.K.S.. Etienne Blanchard.
P S 8 . Hervé Robert. P.S.S, J.-A. Bertrand 
et le Uév. P Elphége. O F M

La chorale, nous la direction de M 
Frédéric Pelletier, maître de chapelle, 
a rendu des extraite de la messe de Pero- 
sl et de Perreault, ayant comme organiste. 
M Eugène I.aplerre

Conduisaient le deuil: le fils de la défun­
te, M Roméo Cusson, greffier de la Oour 
de circuit; scs beaux-frères; MM Ferdi­
nand Cusson et F. Génois; ses neveux. 
MM Alphonse Génois. Moatal Slgoutn. 
Kndle Benoit. Albert MrCoughan. Avlla 
Cusson. Napoléon Benoit, J -E.-FranX 
Courtemanclie. Alfred Cusson. Pierre 
Martin et Ernest Slgoutn.

Dans le cortège on remarquait: M le 
Juge J -A-E Ethler. MM Léon Trépanler. 
lender du conseil de ville Dr H Julien. 
Dr E Vlgeant. Dr J.-A-K Beaudoin, an­
cien député, le Dr Léon Provost, le Dr C - 
A Daigle Paul Paquette, N I'.. F.-X Roy, 
greffier de lu Cour de circuit. 8 -E Meu­
nier. «ce. T .Saint-Jean, g.c.c.. Romeo 
Chevalier, de Jollette. Henri Hurtublae. An­
toine Hurtublse. Jean Trudel. Rosaire 
Trudel. F -X Hurtublse, P-X Robert. Jean 
Robert L -A Oervats, J -Art. D'Amour, 
fouie lltsaonet. F Coursol, Joseph Oour. 
ITbald Bergeron. F Barry. L Melançon, 
Leopold Lanolx. J.-R Deshales. L. Vlgeant, 
Rodrigue Aurlalr. Joseph Fabien. Joseph 
Lebeau. E Roy. J -M Roy, n -P Aumoni, 
le chef R Gauthier, le capitaine Oscar Mo­
rin. C-A Cadottr. représentant des arti­
sans. Urgéie Arrhamhault K Kenécal J - 
O. Limoge. J -E Limoge, M I.arln. M Gou­
let. Joseph Perrrsult. J -A Perreault, A 
Laplerre. J Doré. F.-X Bélanger. Napoléon 
Gendreau; l'Association du Bien-Etre de 
la Jeunesse était représentée par M Paul* 
F.mlle l^blanr, et Is Roelété Bslnt-Jean- 
Baptlste section Saint-Jacques, par MM 
Alphonæ-L. Phaneuf. Alexandre Charette, 
Lactance Trudeau A -Z Aubut. Narcisse 
l’Bgesnt. Jules Huvxman E -H Lafrenlè- 
re, Achille foroux. J -A. Is’poge. J,-A Pro­
vost, Chsrles Myette. Joseph Descôtes, 
Charles Bernier l,éopoId Gellnas, Lucien 
Com eau, Iraéi Joltcoeur, David Maysen- 
hoelder et Henry-L Auger.

»**t*»*#*t##***»*##t***#*#4t####*»##******M«#**#*t*»*
p.  ainsi I! MI.Il II I .II»  s hm—a— —̂----------------- ^

Feuilleton du Devoir

La Femme aux 
yeux ouverts

Par Pierre VERMITE

:

15 (Suite)
— Oh,.. ••rumina”!..
A l’ari», c’rst toujours nouveau... 

Ici, r'pxt toujours aticten... tou­
jours la même rhoxp 1rs mêmes 
figures, et qui doivent être bien 
’‘barbante»"!.. Excused 
dire bien rnmiyrusp» 
comme à Montmartre,.

4'nvafs mm|>rix...
Surtout en hiver, 

pendant le Carême... 
du gris .sur du gris.

Le Carême! vous, là h 
ave* de grands prédicateur 
beaux offices. ..

—* Evidemment, on « de 
prrdirateurs. de beaux

Je veux 
Je parle

surtout 
est alor»

Mais, vous lavez

grands 
nftire*. 

U Carême.

c’est précisément l’époque où l'on 
s'amuse encore le plus à Paris.

Comme r'est mal, relu!..
— Remarquez bien . ? Je ne dis 

|»ns; “ou, moi, Je m'amuse le 
.plus.." Je dis: on Von s'amuse le 
! plus.., L'on, ce n’esi pas nécessai* 
; rement Roger Maude.

Vous êtes prudent.. . Vous 
ate* peur que je ne vous trahisse 

, auprès de M. l'abbé .. Soyez tran­
quille! Mais vous ne vous nmiisr* 

'pas... comment dirais-je!.. — Et 
j ici tante Cécile prend un nir très 
pudibond dans le vilain sens du 

i mot?
— NonI.. Seulement J’avoue que 

1 j'aime bien le théAtrcl..
*“ IJU je vous comprends!.. Mol

| aussi, je l'aime! Je serais presque 
tentée de vous dire que je l'adore 1 
Je cherche même des moyens pour 
m'en donner l'illusion. On se con­
sole comme on peut! J’ai ici. dans 
mon easier, beaucoup «te musique 
d’opéra et d'opéra-comique.,, Je 
me la Joue seule... sur des trans- 

'criptions faciles... des «dapta- 
i lions...

— Et devant quelques croquants 
; du pays ?

— “Croquants" est encore dur..
! Ne soyez pas si sévère, jeune hom- 
! mi*, pour 1rs pauvres provinciaux! 
Cet âge est décidément sans pitié..

Enfin, ce n'est pas du tout In 
même chose. Ce petit jeu solitaire 
n'existe pus en comparaison de la 
réalité!.. Ce n'est pas la salle im­
mense el rhatidc, ruisselante de lu­
mières, papillonnante de toilettes 

'claires,., vibrante d’orchestre, pal­
pitante d'applaudissements Etes- 
vous allée quelquefois nu foyer (te 
l'Opéra... de l'Opéru-Comlqur?

I — Hélas!. . jamais .
—~ Pauvre Mademoiselle!.. Moi 

je suis bien jeune... cette main 
pourtant n serré celle de Sarah 
Bernhard!

I .— Evidemment... continue tan­
te Cécile... voire vie est autre...

elle esi plus prise, plus variée. Ici. 
il faut se résigner au même cadre... 
mix mêmes figures... aux mêmes 
petites occupations II faut en­
tendre les mêmes potins.. Et, en 
faisant bien attention de ne pas s'y 
mêler, on y es! mêlé tout de même. 
Vous ne pouvez pas vous figurer à 
quel point on est observé!..

(Vest facile a comprendre, 
[Quand ou s’ennuie dans sa vie, on 
I se laisse glisser dans la vie des au­
tres, et on la grignote, «ni on la dé 

I vore, suivant les tempéraments. A 
Paris, c’est tout le contraire. .J

! c’est la liberté, l’indépendance ab 
solue. La question de "personne” 

j ne se pose pas. Dans la même mal- 
- son, on se connaît à peine... 
j - l’ourlant vous vous rencon- 
'irez tous les jours dans l’escalier..?

—» L’escalier..? On ne s'en sert 
(pas!.. I) y a un ascenseur.

— Dans voire maison, vous ave*
; un ascenseur. ?

— Oui. J'habite rue Charles-No 
^ «lier... j'ai la chanee d'avoir un ns- 
( censeur, el même, il marche... 
j •* Il marche !

Je veux dire qu’fl monta...
[ Et les ascenseurs sont, par nature, 
tassez r.HOriripux.. •

Revenons nu théâtre, la ques­
tion m’intéresse tellement!,. Alors, 
vous niiez au théâtre souvent..?! 
très souvent .?

Très souvent. non ! Car,
aujourd'hui surtout, le théâtre re­
vient cher, même quand on ne s'of­
fre, comme moi, que «les places mo­
destes. Seulement je ne vous cache 
pas. qu'à certains soirs, quand j’ai 
aligné des chiffres et des chiffres 
toute la sainte journée, c'esl un dé­
lice

Une délice . ?
— Non.., pardon!., fin délier..

Tiens, Je n’aurais pas cru... 
Voyez!., vous m'apprenez l'ortho­
graphe.

C'est une douceur, une suavité 
pour mol d’aller au Français.. . à 
l'Opérn... à l'Opéra-Coniique, voir 
des pièces superbes, entendre de la 
belle musique. Voilà la vraie deten­
te! Cet hiver. J’ni revu tout l'ancien 
répertoire, Faust Manon , TAr- 
lésienne les Xoces de Jeannet­
te . flarmen. . . Mignon,..

Vous ave* vu Mignon. .?
J'ai vu Mi, 

Tante Cécile, 
mence à chante

très excitée, corn* 
r... F.t elle à une

Connais-tu le naps où fleurit Toron- 
], • tier . ?
i/.r pays des fruits d ur et des roses

vermeilles,
lia rayonne et sourit comme un 

bien fait <tr Di en 
l n éternel printemps sons un ciel 

lonjnurs Idea . . .
C'est là que je voudrais vivre. . .
Miner . aimer et mourir ..
C'est là!., nul, r'est là!,.

Elle met dans son chant une telle 
vie. une telle ardeur... un tel dé­
sir que, Roger Mande ne peut s’eni 
pêcher d'accentuer encore ses re­
grets:

— Oui!., Quel dommage que 
vous ne puissiez aller entendre cela 
à l'Opéra-Comiquc, chanté par nos 
tout premiers artistes des prix 
du Conservatoire!.. H faudra ab­
solument, cet hiver, venir nous 
voir,., ne serait-ce qu'une semai­
ne!.. En huit jours je vous ferais 
assister à des splendeurs .. Vous 
entendez bien, Mademoiselle..? à 
des splendeurs!., Vous emmène­
riez Mademoiselle Rolande. . . Je 
vous assure que celle fugue ferait 
époque dans aa vie...

— Peut-être trop! .
— Pourquoi trop..?
— Tentateur!..
— Oh! cela. «*c»l la bonne tenta*

I (ion...
Vous croyez qu'il y n là 

bonnes tentations? En tous e 
moi, je sens . je ressens ta mu 
que ai Intensément!... Constatez, 
rien que d'avoir chanté ce ne 
bout de couplet de Mignon, j'en 
1rs mains toutes brûlantes . .

Elle tend scs mains au jeu 
homme qui les effleure avec u 
médicale sollicitude.

En effet, elle a. en ce moment, I 
mains moites des nerveux qui 
donnent tout entiers dans un d 
cours ou dans un chant.

Je vibre exactement comr 
vous. Mademoiselle. Je me rappel 
un Jour, un triste jour où il m'éts 
arrivé un regrettable accident..

Ils sont tous détestables...
Celui -là. particulièrement, 

J'asais perdu dis mille francs .
Vous aviez perdu dix mt 

francs!.. Par malheur, serlez-vo 
Joueur ?

Oh! pas du tout... j’ai Pht 
leur des carte».

Je respire... Mais 11 reate I
chevaux..?

(A suivre)
L. jiiurmo r,t rmprtj» au »• W», 

Nnlrr-Bnins Fat. • Montrtal. par •
FRIHKIUK POPt’LAtn» (à --------
PU Umiltol •iBonOr 
utailuWirs’tu* «t
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Faits et potin»

Le marché

baisse, le mouvement ascensionnel 
devrait reprendre et porter les pris 
à un niveau encore plus élevé si 
vraiment ce sont les grandes compa­
gnies de placement et les financiers 
importants qui reviennent sur le 
marché. (. H

Comme cela était à prévoir apres 
le nouveau mouvement de baisse de 
la semaine dernière, mouvement qui 
avait porté les prix au point ou la 
majorité des titres inscrits avaient 
un rendement de plus de 4 pour 
cent, les premières bonnes nouvel­
les ont eu pour effet de (aire rebon­
dir les cours en Bourse locale et la 
plupart des titres ont réalise des 
gains de 2 à 5 points au cours de la 
séance d'hier.

Comme nous l’avons souligné 
hier, plusieurs facteurs ont favori­
se le mouvement de hausse: la di­
minution du montant des prêts aux 
courtiers américains, ce qui a eu 
une grande influence sur les cours 
u Wall Street il y a déjà quelques 
jours; le maintien du taux de rées­
compté à f> pour cent, par les ban­
ques fédérales américaines; le fait 
(pie les élections en Grande-Breta­
gne n’ont pas influencé considéra­
blement les Bourses européennes, ce 
qui indique bleu qu'on n’anticipe 
pas de changement radical dans la 
politique anglaise du fait du retour 
des travaillistes au pouvoir; la haus­
se des prix du blé à la suite d'une 
nouvelle voulant que le gouverne­
ment américain prenne des mesures 
pour réduire la production du blé 
aux Ktats-l'nis et pour en stabiliser 
les prix; enfin, chez nous, le fait 
incontestable que la baisse avait été 
trop accentuée le long congé qui a 
permis de laisser s’accumuler les 
commandes d’achat provoquée par 
les autres facteurs que nous ve­
nons d’énumérdl-.

Celui de ces facteurs qui semble 
avoir eu la plus grande importance, 
au moins immédiatement, c’est bien 
la hausse des prix du blé. Avec un 
prix raisonnable pour le blé, on est 
assuré que le pouvoir d’achat des 
cultivateurs de l’Ouest, tant cana­
dien qu’américain, se maintiendra 
bon et donc que les affaires n’en 
souffriront pas dans les grandes vil­
les du continent. Les compagnies 
de machines aratoires ne se ver­
ront pas frustrées de leur commerce 
légitime faute de fonds chez leurs 
clients qui pourront ainsi se pro­
curer toute la machinerie destinée 
à leur assurer une diminution dans 
le coùl d’exploitation. Et toutes les 
grandes compagnies de machines 
aratoires ont vu la valeur de leurs 
litres s'élever notablement au cours 
de la journée d'hier, tant à Mont­
réal qu’à Mail Street. D’autre part, 
les grandes compagnies qui font un 
gros commerce par la poste, com­
pagnies qui recrutent leur clientèle 
dans la classe agricole surtout, sont 
aussi clans une situation semblable 
et leurs litres en ont déjà largement 
profilé en Bourse.

L’amélioration des cours toutefois 
ne s'est pus limitée aux compagnies 
qui dépendent de la classe agricole 
pour leurs affaires, au moins qui en 
dépendent directement. C'est ainsi 
que National Breweries a réalisé un 
juin de 7 points à LTi; National Steel 
L ir, un de (i points à lit), Dominion 
Class, un de 10 points à 210; Mont­
real Power, un de f> 1-2 points à 
110; Brazilian Traction, un gain de 
1 points à a.) 2-4. Et on ne compte 
pas les gains de 2 à jt points.

Il semble que les gros acheteurs 
sont revenus sur le marché, particu­
lièrement les compagnies de place 
Oient. Ee fait que Montreal Power 
s esl subitement avancé à 110 tend 
à le démontrer, par exemple. On a 
remarqué hier que ee titre est subi­
tement devenu très actif. Plus de 
S..'100 actions ont été ainsi échangées, 
ec qui ne s'est pas vu depuis long­
temps sur un marché à la hausse. La 
ni en le remarque peut être faite au 
sujet de Brazilian Traction qui a 
donne lieu à un total d'échanges de 
près de ,'14,000 actions dans une seu­
le séance.

Si les gros acheteurs achètent ain­
si en grandes quantités, c'est qu'ils 
considèrent que le marché ne peut 
que s'élever maintenant, et donc, 
comme nous l'avons dit la semaine 
dernière, qu'il a probablement tou­
ché son lias.

Jusqu'à quel point un tel mouve­
ment peut s'étendre, il serait préma­
turé de se prononcer. Ea hausse 
d'hier donnera probablement lieu à 
une prise de profits dans le cas d'un 
grand nombre, ce qui devrait rendre 
le marché quelque peu irrégulier. 
Mais après un léger mouvement de

Al
SFRMCE 
DE 1/EPARGNE
t •mx qui s'adressent à notre 
Maison participent aux avan­
tage» que donnent l'entrée a 
rlnq Parquets, dix bureaux 
relie» par un réseau télégra­
phique particulier, et les eniu- 
munique» de correspondants 
dans tous les grands rentres 
financiers,
I ne telle administration faci­
lite notablement l'achat ou la 
vente, aux meilleures condi­
tions. de toutes les valeurs of­
ficielles ou hors-liste.
Notre Service Français, dirigé 
par M. .1. GEORGE GARNEAl', 
MEMBRE DE LA BOURSE DK 
MONTREAL, s'empresse de co­
ter gratuitement tous effets 
publics, actions nu obligations, 
et de fournir, à ce sujet, une 
documrntalinn Intégrale.

JOHNSTON
HOÜVRUF, AORECWf

îmni. d* In Banque Royale
Tét î MAranur MM

mrvnwra!
d* ta Hours# e» Montrait, 
de U flnur»e de Toronto, 
du •'Montrent furti Murhef, 
du "Winnipeg orain rvehange"’. 
du "Board of Trade" de Chlragn.
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BOURSE i JE NEW-YORK
Cours tournis par la mslson 

GKOFFRION Si CIE. courtiers 
Z U oust, rue Notre-Dame.
Valeurs

Allied chemical 
American Bo»ch Magneto 
American Can 
American Locomotive 
American Smelting 
American Water Works 
American Tel A Tel,
Anaconda ..........
Baltimore & Ohio ..................
Bethlehem S'eel ............
Canadian Pacific ..............
Commercial Solvents ............
Chicago Bock Island ..........
Chrysler Motors 
Cons. Oas of

Montreal 
Ouv. 11 
289
5» s« 51 
138(4 
117 11

US»*
mi,
211'2

. 105‘2 
121 >8 
101 
226 
363 
12478 
751 i

New York .......... 1127

212
105U

102*2
225*4

Corn Products 
Curtiss Aeroplane 
Commonwealth Power 
Davidson Chemical 
Erie Railroad

OP, 
155 
200*4 

49 
78‘i

Famous Players .......................... 65
Freeport Texas ......................... 443s
General Motors ................ 72 '4
Gillette   104*2
General Electric ............ 277
General Kaliway Signal .. 110*2
Hudson Motors ....... 807»
Mack Trucks ........... 95*4
Missouri Pacific ............ 91 ^
Montgomery & Ward ............ 112
New York Central 196*2
Northern Pacific . *............ 106
New Haven   107*4
Packard Motors .............. 137 >2
Pan American B.......................... 617 a
Pennsylvania B, R..................... 78**«
FWlllpps Pete 39*2
Public Service of New Jersey 88
Radio Corporation 90’4
Remington Rand 30
Republic Iron Si Steel 92;1 s
Sears Roebuck 157*(B
Sinclair OU 39-U
Southern Railway 145
Standard OH of New Jersey 597b
Standard OH of New York 41*
Southern Pacific 121*2
Union Pacific 227‘4
U S Rubber ........ 51
U S. Industrial Alcohol 162^4
V. S. Steel 1697a
Westinghouse 15478
Willys Overland 2278

9134 
154 **4 
203 
483»
77-.8

45
73*4

105*,i

109*4
86
96*2

HOU
196j4
105*2

1387à
61

39*> a 
877a 
90*4 
30*.2 
92-*4 

156*2 
395u

41 >,2

226
50

162 *,3 
170U

22-'4

LE MARCHE 
DES VIVRES
LES ARRIVAGES 

Tableau indiquant les arrivages 
de beurre, de fromage et d’oeufs 
à Montréal, hier et les jours cor­
respondants de la semaine derniè­
re et de t’aunée passée:

1929
4 juin 28 mai 

Beurre .... 15
Fromage .. 5928
Oeufs ............. 2449

OOURSE DE MONTREAL
Fluctuations de !â matinee 

'CoitUMUtion de la maison L.-(L Beauhi"n)

41
6210
3842

1928 
â juin 

126 
6392 
3949

LES PRIX DE viROS
la farine

Prix cotés par 
bert Turgeon. 
Première patente .. 
Deuxième patente ., 
Forte à boulanger . 
Farine à pâtisserie ■ 
Gruau roulé, 9(J Ibs , 
Gruau roulé, 80 Ibs

1a maison FJzé-

$7.00
*6.00
$6.00
$6.60
$3.70

3.25

Economie de combustible
Une économie de trente-deux mil­

lions de tonnes de charbon, voilà 
ce que nous ferait réaliser notre in­
dustrie hydro-électrique, s’il faut 
en croire l’office fédéral de la sta­
tistique, dit ['Economiste Canadien. 
Economie doublement appréciable, 
car, on le sail, nous devons impor­
ter la plus forte partie de nos ap­
provisionnements d’Angleterre ou 
des Etats-Unis. Nos bassins houil- 
lers sont trop éloignés des centres 
de consommation; tic plus, la qua­
lité du combustible, dans l’Ouest en 
particulier, n'est pas toujours ex­
cellente. Dans un cas comme dans 
l’autre, le coût du transport grève 
trop lourdement le prix de revient 
pour permettre la concurrence con­
tre les houilles étrangères.

On prévoit dans certains milieux 
le moment, prochain affirme-t-on, 
où le C.anada parviendra à se libé­
rer complètement de l’extérieur 
pour sa force motrice. Et c’est 
l'élcctricilé qui accomplirait le mi­
racle. Agréable perspective, mais 
qui se réalisera à certaines condi­
tions seulement. Il faudra surtout 
que le prix du kilowatt aille dé- 
croissanl. afin que l’électricité puis­
se petit à petit supplanter le char­
bon et le gaz. Pour cela, il sera ne­
cessaire d'améliorer les méthodes 
d'exploitation, de comprimer cer­
tains frais très lourds, souvent inu­
tilement lourds, d’installation ou 
d'administration.

L’expansion de notre industrie 
hydro-électrique a jusqu’ici été 
considérable. A la fin de l’année 
dernière, nous avions capié quelque 
5,349,232 c. v.; les travaux en cours 
ajouteront avant très longtemps 
1,200,000 c. v. à celte production, 
('.’est un chiffre imposant, eu égard 
à notre population, mais c’est en­
core peu si l'on considère nos res­
sources. N'rslimalt-on pas récem­
ment à 43 millions de chevaux la 
force disponible, et cela on ne te­
nant compte que des cours d'eau 
étudiés par les services officiels?

I.‘exportation ilti snore 
est on baisse

ENGB A LS ALI M ENTA 1RES
Gru blanc, tonne.................... $35.25
Gru ronge, tonne.................... $30.25
Son, tonne.............................. 428.25

BEURRE Ef FROMAGE 
(Prix de gros de ia maison Gunn, 

Langlois & Cie)
Beurre:

De crémerie, la livre.....................3(>s.
De crémerie, en blocs................37s.
De cuisine ..................................... 33s.

Fromage:
Québec, doux, meule de 20 Ibs 19s. 
Québec, doux au morceau ... 20s. 
Canadien fort, mie de 80 Ibs 27s, 
Canadien fort, au morceau . .. 28s,
Kraft, boite de 5 Ibs...................35s
Kraft, boite de 1 ib....................... 37s

OEUFS
(Prix fournis par la maison Z.

Limoges &. Cie;.
Oeufs frais:

Chanteclerc.................... .. .. .. 38s.
Extras................................................ 35s.
Premiers ........................................ 31s.
Seconds .. ...................................... 28s.

POMMES DE TERRE 
[Prix favnirs par la maison 

A. lAÜonde)
Les patates du district de Mont 

réal se vendent 70 sous aux détail­
lants.

Le marché du change
Cours tournis oac ta maison 

L.-G. be a un ten et Cie.
Le premier indique le pair, le sc- 

oud le cours du mur.

Cours moyens le 
Angleterre, ïiv. st. 
France, franc . . . 
Belgique, belgas .
Italie, lire...............
Suisse, franc . . , 
Hollande, florin . . 
Espagne, peseta . . 
Suède, couronne. . 
Norvège, couronne 
Danemark, cour. , 
Brésil, milreïs . 
Etats-Unis, dollar - 
Allemagne, mark

5 juin 1929: 
4.86 2-3 $4.88%

3.92 
13.9 

19.3c. 
19.3c. 
40.2c. 
19.3c. 
26.8c. 
26.8 e. 
26.8c.

32 c. 
- 13-16 
23.8c.

.0390 
.1402% 
.0530% 
.1942 
.4047 
.1419 
.2685 
.2686 
.2695 
.1198 

Te prime 
24.03

Ventes Valeurs Ouv.
1348(1 Brazilian ..................................... 557*

• >0 Brompton .................................. Il'»
25 Can. Brewing............................. 22

175 Can. Bronze ............................... 73
25 Can. Car ..................................... 134
25 Can. Car pref..............................  149

185 Cockshutt Plow ....................... 38 %
250 Can. Iitd Alcohol ..................... 29
25 Chas Gard................................... 37

150 Con. Smelting ........................... 382
105 Dorn. Bridge............................... 99
65 Dom. Glass ................................. 213
40 Hamilton Bridge ....................... 50

16480 Int. Nickel ................................... 48%
40 Lake of Woods........................... 52‘a

115 Lyall ............................................. 30%
1340 Massey-Harris ........................... 59'»
880 Mont. Power ............................. 109'-.>
25 Nat. Breweries........................... 133
25 Ottawa Power ........................... 112

435 Power Corp.................................. 98
too Price Bros................................... _82%
350 Shawinigan ................................. 76%
305 Steel of Canada ....................... 53
235 Winn. Electric .................*......... 74%

Banque de Commerce: 9 à 280,
2 à 333, 2 à 333, 3 à 333, 2 à 333, 1 
51 à 400, 11 à 400; Banque Royale:

Haut Bas Midi

55% 55 55%
44% 44% 44%
_ 22
73 li 73 73%

_ 134
*— 149

381 i
29% 28% 28%
_ _ 37

- 382
. 99

_ 213
— 50

48% 47% 48%
52%

30% 30 30 %
59 » 58% 59%

109% 1118% 109
— 133 ;

. — 112
98 % 98 98%

_ 82%
76% 75*4 75%
53 ‘A 53 53
75 74% 75

j commerce mondial n'a qu'à être du 
i même volume durant ce qui reste 
| <le la saison en cours, d'avril à 
j août 1928. pour amener tes expor- 
! talions des pays producteurs d’ex- 
! cédents à plus de 90 millions de 
boisseaux pour toute fa période des 

.douze mois, et dépasser ainsi ee tes 
; de la saison 1927-28 par au moins 
cent miMions de boisseaux. Sur cet­
te base, et supposé que les pays 
importateurs ne préfèrent pas le blé 
américain et argentin au blé cana­
dien, toute i’énorme quantité de blé 
canadien disponible depuis le 1er 
août 1928 devrait être écoulée sauf 
soixante millions de boisseaux. L’on 
remarque que la quantité gardée 
d’une saison à l’autre telle qu’esti­
mée pour cette année, est moindre 
que eel’e que l’on avait au 1er 
août 1928.

Dividendes déclarés

Twin City Rapid Transit Co.. 
par aetion ordinaire pour le seco 
trimestre et $1.75 par action pri 
légiée, tous deux payables le 1 
juillet aux actionnaires inscrits 
13 juin.

Canadian General Investme 
Trust. 3 pour cent payable le Ù 
juillet aux aclionnaires inscrits ! 
15 juin.

Avez-vous besoin de boi 
livres?

Adressez-vous au Service ( 
librairie du “Devoir”. 430 n 

j votre-Dame est, Montréal. (T 
jléphone: HArbour 1?41*

1 à 281. 2 à 280; Banque de Montréal: 
à 333; Banque Nova Scotia: 5 à 400, 
1 à 342, 2 à 342, 2 à 342.

Sherwin-Williams Co., 40 cents 
par action plus un boni de 5 cents 
par action pour le trimestre finis- 

! saut le'31 mai, tous deux payables 
le 30 juin aux actionnaires inscrits 
le 15 juin, et 13-4 pour cent sur les 
actions privilégiées pour le trimes­
tre finissant le 31 mai, payable le 
30 juin aux actionnaires inscrits le 
15 juin.

Immeuble général
•t

Prêts hypothécaires
3985 rue Wellington 

Tél. YOrk 4707

commerce
mondial du blé

Le commerce international du 
blé, rapporte la Banque de Com­
merce, a marqué un record d’am­
pleur depuis le 1er août, date d’ou­
verture de la saison en cours, et le 
Canada a fourni 43 pour 100 des 
exportations mondiales. On trouve­
ra quelques-unes des raisons qui 
sont à la base de ce grand mouve­
ment dans les discussions sur la 
situation mondiale des céréales qui 
ont paru dans les numéros de sep­
tembre et d’octobre de la Lettre 
Commerciale Mensuelle; ce sont, 
en particulier: l’amélioration des 
conditions économiques de l’Euro­
pe, qui parut promettre de grandes 
importations, nonobstant qu’il y 
eût dans la plupart des pays d’Eu­
rope de meilleures récoltes qu’en 
1927; la perspectives d’une forte 
demande de ta part de l’Orient; et 
l'accroissement des facilités de 
vente et d’expédition bien ordonnées 
d’une récolte canadienne plus forte 
que toutes les précédentes: cette ré 
coite ne fut pas 
abondante que 
anticipé

Arpentafte 
EDIFICE THEMIS 

10, ft-Jecque« mi«*r — HArbour 
MONTRÉAL

K

Producteurs et
exportateur* de papier

le Canada au premier rang des 
producteurs et des exportateurs de 
papier-journal, voilà ce qui ressort 
d'un tableau compilé par le Uews- 
print Service Bureau.

Production Exportation
Canada
Etats-Unis
Angleterre
Allemagne
Japon
Suède
Terre-Neuve
Finlande
Norvège
France
Hollande
Autriche
Belgique
Autres pays

2.381,000 
t .415.000

646.000 
600.0(01
267.000
224.000
231.000
211.000
198.000

136.000 
76.0101
57.000 '
50.000

205.000

6.700.000 3. *15.000

Le» importations de sucre au Ca­
nada augmentent tandis que les ex 
portation.s diminuent; c’est ce que 
révèlent les chiffres de l'office gè­
ne ml do la statistique pour l’année 
au 18 mai dernier.

Les envois, pendant les quatre 
semaines au 18 mai, ont été de 

164,459,423 livres, contre 76.993.- 
j 969 Itvros pendant la même période 
l'an dernier; tes envois, depuis le 

| Ici janvier sc sont élevés à 223,- 
| 833,331 livres, au lieu de 307,550,- 
! S3I avres l'an dernier. l/cs «p- 
j provisionnements au 18 mal étaient 
Idc 96.771.764 livres; à la même date 

'an dernier, ils étaient de 82,235,- 
772 livres.

Les inventaires de sucre raffi­
ne, 1e 1er janvier, s’élevaient à ' 
102,862.903 livres, au lieu que 
l'an dernier à la même date ils! 
étaient de 98,930.220 livres, la* su- | 
cre granulé manufacturé du 1er 
janvier nu 18 mai a été de 223,• 
284,272 livres nu 'ieli de 260,860.- 
804 livres Van dernier; la fahrtra- 
lion do cassonade et de sucre hmn 
a été de 29.780,898, contre 31,152,- 
488 Van dernier. Ainsi, la produc­
tion totale de Vannée au 18 mai a 
été de 253,065.170 livres contre 
292,013.292 pendant la période oor- 

I respondante de Van dernier.
Le loin] des envois, pendant la 

période en question, s'est établi A 
273.452.714, contre 296,439.426 Van 
dernier, et les inventaires à la fin 
de la Période, à 52.475,359 livres 
cnnlrr 94,504.086 l’an dernier.

Les importations de surre brut, 
pendant les quatre premiers moisi 

I de eettp année, ont été de 185.812. 
8110 livres, au lieu de 228,799.400 
livres Van dernier; les importations 
de suerr raffiné ae sont élevées à 
11.134.800 livres, contre 7.294.080 
l'an dernier.

COTES HORS-LISTES
Cotirs fournis nar 

(iFO BEAUSCUKH A CIF 
lj; rue St-UCQUCS

Offre r**
j Algoma Steel 5% HW12 SS 7!
i Banque d'Epargn# 340
! Bell Telephone 5-, 1955 99*, 10:
I Bell Telephone 5-. 1957 99 10:
i Canada Atlantic Ry 4 . 1955 R;
Canada Cement 5 '-j• 1947 9R 10:

lean Pow and Pap SV'1 iP'a 92 R 
I Canada Steamship» 1941 99 10
* Can Light and Pow ,Vv 1949 99 9
Dom Iron and Steel S „ 1929 7*
French Ntl Mail SS rt - 1933 P9ls 10 
Gatineau Power S"V 1950 93L, !>
Gatineau Power B r IPM Hfl'j 10
Lake Sup Corp S', 1944 7
I,égaré P-T Ltee, fl . 1947 97 10
Legare, P -T Ltfle 7r> Prlv 91’j 9 
Mont. Pub Service Srr 1942 94*j 0
Mont Tramway» 5' 1941 9.Vj 9
Mont ramwav» 4V 1955 9fl P*
Mont Tramwavs ,V 1955 93*, 9
Mont I H and Pow 5'> 1951 971* 10
Mont W and Pow 4V 10.13 101 10
Mont W and Pnw 5', 1932 9« 10
N S Steel and Coal 5 , 19M> <49 
Quebec Pulp and Pap 7'r Prlv 17 3
tinned P Dairy Prod A ' $4 49 5
United Securities 5*, , 1932 97 10
WavaRamack P A Pt fl'-- 19M hr 10 
Wavasamack P A- Pr BV , 1930 99 «

it est vrai, aussi 
d’aucuns l’avaient 

mais on estima qu’elle 
mettrait le Canada dans une situa­
tion plus avantageuse que jamais 
du point de vue de la fourniture du 
blé.

La récolte mondiale du blé, non 
compris celle de la Chine au sujet 
de laque*]le on ne possède que peu 
de renseignements statistiques uti­
les. est évaluée à quatre milliards 
trois cent cinquante millions d 
boisseaux,,soit environ 7 pour 100 
de plus que le rendement de 1027. 
Ceci parait être une grande aug­
mentation, mais on devrait pren­
dre en considération la distribu­
tion des disponibilités aussi bien 
que, leur votlume; c’est un facteur 
qu'on a dû laisser de côté l'autom­
ne dernier lorsque le volume seul 
de la récolte a exercé une aussi dé­
primante influence sur son prix. La 
récolte américaine comprenait près 
de cent millions de boisseaux de 
blé dur. lequel ne convient pas à 
la panification, et le blé dur rouge 
d'hiver, qui constitue ta plus grande 
partie des exportations des tvtats- 

54,000 Unis, n’elait pas d’aussi bonne 
176/100 qualité que celui qui fut amassé en 

1027. La production canadienne de 
la dernière saison (dont l'évalua­
tion officielle la plus récente est 
de 533.572.000 boisseaux) ne four­
nira vraisemblablement pas, tout 
compris, plus de 185 millions de 
boisseaux de blé vendable. Le ren­
dement de l'ensemble de l'Europe 
est estimé dépasser d’environ 130 
millions de boisseaux celui de Van­
née précédente et la qualité en était 
bien meilleure, mais l’accroisse­
ment dans le rendement n’était pas 
général: la Grande-Bretagne, VEs 
pagne et le Portugal, par exemple, 
avaient moissonne moins de nie. 
La recolle russe dépassait, il est 
possible, relie de 1027 par 150 
millions de boisseaux, mais tous les 
excédents exportables se trouvaient 
for! éloignés des ports de mer, et

2.207,000 
11.000 
04,000 

155,000

212,000
188.000 j
184.000 

11.000
31.000
40.000

8,000
41.000

cet éloignement rendait difficile 
même le ravitaillement des villes et, 
celui des districts où la moisson j 
avait été insuffisante. En conse­
quence, la Russie 11 était pas un 
facteur dans le commerce d’expor­
tation et il se peut qu’elle soit obn- 
gée d'importer. L’Argentine parait 
avoir eu une récolte hors ligne, éva­
luée entre 250 et 300 millions de 
boisseaux; quant à l’Australie, sa 
production s’est chiffrée à environ 
160 millions de boissons contre 
116.700,000 en 1927. L’Inde qui 
compte d’ordinaire parmi les pays 
exportateurs, eut une saison désap­
pointante, et elle a importé une as­
sez granité quantité de blé étran­
ger. Le blé japonais fut de piètre 
qualité, et, d’autre part, la famine 
a menacé plusieurs districts de 
Chine par suite des mauvaises ré­
coltes de riz et de blé.

La plupart de ces faits devaient 
être connus des négociants en de­
hors du Canada au cours des der­
niers mois de 1928. mais ils ont eu 
peu d’effet avant janvier. Vers ce 
temps-là. on savait aussi que l’Eu­
rope utilisait une quantité consi­
dérable de blé au lieu de mais pour 
nourrir le bétail par suite de la j Nomiandm 
ble recolle de celte dernière cerea-! 
le et parce que le mais argentin 
sur lequel on comptera pour parer 
à une situation aiguë dans li . 
grains d'alimentation, souffrait de 
la sécheresse. Le mouvement des 
prix commença dès lors une ascen­
sion qui se continua en février, épo­
que à laquelle fuirent affichées les 
plus hautes cotations de la saison 
pour faire ensuite place à une ten­
dance de recul motivée par les 
conditions défavorables de trans­
port en Europe, par l’offrande 
abondante de blé argentin et le dé- 
veloppeinenl favorable de la récolte 
américaine de blé d’hiver.

Dans le numéro d’octobre de cet-

Cartes Professionnelles et Cartes d’Affaires
ARPENTEURS & INGÉNIEURS BREVETS
II. L\brecque. I.C.G. Papineau, I.C. et Arpantaar M. Cailloux, I.C.
Les Ingénieurs Associés

LIMlTFE
INGÉNIEURS CONSEILS

Béton armé — Arpentag* — Expert W*

0482

Raymond Beausoleil I. C.
Spécialité : COMBUSTION

CHAUFFAGE INDUSTRIEL ET 
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HOPITAUX — CONCIERGERIES

132, rue St-Jacque» O. - HA, 1841 
Ch.vmbr* 520

SPIPvemcLidei ce ftianutl 'et cdk
dlmwdtum 

*****€* A

COMPTABLES

ASSURANCE

& DesRosiers
GpnrHer* er> flssnr’UC#»

232, RUE SAINT-JACQUES
T#l. M Ain 3983-4553 — Montréal

P. A. GAGNON
Comptable neréé — Chartered Accountar 
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AVOCATS

te lettre, on disait que le commer­
ce mondial du blé dépasserait pro­
bablement de cent millions de bois­
seaux celui de 4a saison 1927-28, ce 
qui était une évaluation alors plus 
élevée que celle de quelques .statis­
ticiens de marque cl d’autres au­
torités; il se peut cependant que les 
faits démontrent qu’el'e était mo­
dérée. Fin effet, les exportations 
faites par les principaux pays qui 
cultivent plus qu’il ne leur faut s’é­
levaient au 20 avril à 697,553,000 
boisseaux, alors qu’elle se chif­
fraient à 592,928,000 boisseaux pour 
la même période à la saison précé­
dente. 1.'accroissement d'environ 
cent millions de boisseaux est pra- 
tiquemenl toute mise au compte du 
Canada, bien qu'y aient contribué 
récemment l’Australie et l’Argenti­
ne, surtout celle-ci. Les expéditions 
dos Etats-Unis furent çle 45 millions 
de boisseaux inférieures à celles de 
'a saison précédente. Los pays rive­
rains du Danube ont été un moin­
dre facteur qu'on ne s’y attendait 
i! v a quelques mots, et, ainsi qu'on 
l’a dit plus haut, la récolte russe a 
été sj inégalement distribuée et la 
campagne île perception a en de si 
pauvres résultats que la Russie a été 
dans l'impossibilité d’exporter.

Sous le rapport des importations 
du commerce du blé. l'Fairope a 
iusqu'iei acheté légèrement plus de 
b é étranger qu’à cette époque l'an 
passé, tandis que les importations 
de l’Orient et de l'Asie ont été ox- 
ipptionncülement importantes. Le

Aldérir BUin. L.L., T,. M.A.L .Jean Fnuteui. T.T ^B.
B LAIN & F AUTEL! X

AVOCATS
Iffîm. DuHith, chambre II F An. 4484
84, rue Notre-Dame ouest Montré»!

J. R. LONG PRE & CIE
Cor*7*'*!>h,As Publics Î.Wnrlêj

26f>, rus SI-Jacques Ouest
Tél. HA. 739) Montréal

ENCADREURS'
Morf

.’•cqn«* Cartier, L.L.L, 
.lean Vipto. Cartier, U U' 
L.-J. BarceJo, L.L.B. 
J.-Eug. Rivard, L.L.L

"onrv Frères, Limitéf
LAnc. E. __ HArbour SR

, Encati.omenta de toute» ,o-tes «t da: 
tous lea Myiea.

Cartier, Bareelo & RSvard
AVOCATS

Chambre 7f3a, Immeuble ‘Tower’'
13, rue C.ralû ouest • - Montréal

Maurice Du pré, L.L.L.C.R.
AVOCAT ET PROCUREUR 

de l’Étude
Fitzpatrick, Dupré, Gagnon et Parent

Immeuble Morin *11 .COTE DE LA MONFAGNi 
Téléphones: 2!J et MF

QUÉBEC

Restauration d« cadras et de tableau

Gravures, eaux-fones. relroir» st matérlr

ST-CERMAIN, RAYMOND 
& ST-CERMAIN

AVOCATS
TH. HArh. 9116-9117 - 19. Sr-»s-l i»«. F-.

P. St-Germain. L.L.L., O.R 
R. Panel-Raymond, L.L.,'•

Jran > t-f>crma!n. L.L.. B

Machines 
à écrir

Toutes marques, po 
. tatlves et standar 
neuves et reconstru 
tes aux plus bas prl 
Aussi réparations. 

N. MARTINEAU & FILS 
508, me Menu), Montréal 

Té) 514’-guette 2545

STORÉs’ËT DRAPERIES
1159-1161. rue Bleury - Tél. LA. 926

Lavigne Window Shade C
manufacturiers mt

Store» C (enflrrcs. Srore» 3 pirrlques. flew* 
«n larrrlfes de bol». Srore» vénitiens. Dre* 

ferles. Ferronnerie pour draperies
MONTRÉAL

Anatole Vanler, C.ÎL Ciuy Vanler, C.R.

VANIER & VANIER
AVOCATS

!" euest. rue Salnt-Jaequss 
Tél.i HArbour 2841.

THÉS, CAFES, ETC.

Maison Pondit tn 1872
m m m- m m m m ai

Avez-vous besoin d'imprimés: 
livres, brochures, revues, jour­
naux. circulaires de foui for- 
nu.1, affiches, placards, iêles de 
compte et autres imprimes de 
bureau, cahiers, billets, cartes 
de visites. c!c.?

Adressez-vous au '‘Devoir", 
430. rue Notre-Dame est. Mnnt- 
véal. (Tél,: HArbour 12M*i

Thés — Cafés — Cacao 
Poudre à pâte — Gelées 

Essences — Epices 
—Toutes les sortes—

Spécial!tés:
Café Santa Clara 

Café des Montagnes Bleues

J. A. SIMARD & CIE
M, R UK ST-PAUL EST 

An4l* St-Lsureni
MONTRfAI. — Tél. Un-. ISO

No» 38 »n« H>*r>*rienr» aiat unir(tr»nti« pour you l-l-H

Sur le Curb
IKS COUR» DE I V M4TIVFK

Cour» tournis pat lj tn»1«on 
ni 4)1 II U A D) \< 4 »,

739. ru# Noftr-Païuo nu#*t

L. J. Forget £? Cie
T. W. Mrflnuli». "*')inmn« J, SuMon. Ciul Coulât

Membres de la Bourse de Mentrtal 
Membres du Montreal Curb Marcel

469-473. rue St-François-Xavier 
Tel. MArquette 8191*

■ a'ovaaaaiiaaaa* ««v ww -a a-a

Lu* rrcrltea du
Ciinaibun National

Lr« rerrltr» hrqlp» du ('nitarlleo 
National durant la semaine tenu! 
née le 31 mal 1929, »r »on| élevées 
à *7.545.099. romparallvemenl à 
$7,543,000 dursnt la semaine »-or- 
respondunte de 1928, ou une tmg 
mentation de 12,099-

VALCUKn Ouv Haut Ml G)
Ammvc Rr#w»rl## 27
A*«oe OU A G»» 4 IG 3 95
Brit Am OU 47 U 47
Oui Vlrker» 2.1
Common )7#»# 1 2G i 11 1.13
Curt)## n#ia i < *4
Dl«t Srftfunm 1A ' 1 18 1 4 IA IA ’4
DfllhOUfllr 4.2S 4 GG 4 13
Ofyrtrn P»p»r 21 ij 31
K««t#rn D«trt#«
Horn# OU 22 0G
!mp#rlfll ou non i* 2A
tmp#H*1 Tnburro » % IG 9^1 10
Inter Pelrolriim 49 4Â »,
MrColl From#n#r 1 f .IG 39 U 3 A %
Mllrhell Robfrt 43 45 43 43
î *k# Hup#Mor t* 'i
Hsrnlfl Bridu» A 2.4
Wslk Goorle nou 1* U 2G U t* n 20
Wdinweli ou M ao
uriMTrs rtiRi,toutes
Inter Dui a 42 43 43 43

GG
MINES
Abana t 7G t AG I ?G
Amulet I IG 1.13 \ 10 t 12
A*ax 47 79 Al

j 82 ’ i 5A 54 51 1 A
I Nrufabdn M 33 30 \ 52j niaro . . .V4

Tf*rfc Hugh»'» 4 34 A 10 A 21
i ViptttUS ni
1 Wn§ht ï ao l 33 1 30

OBLIGATIONS 5%
Echéance dt 1 à S ont

Rendement de 5% à S.25%
•ulmnt ta duré#

émises en coupures de 1100. $500 et $1,000
pour renseitntmentt cnmptimentairai écrivit 

aujourd'hui m/ma

Crédit Foncier Franco-Canadien
3 rue St-Jacques Est, Montréal

T o #«»»»•& 
Bdmania*»

WlnnlpAR
VatiMuve»

fURtn*

„ te

dUmrmct sarUVb

Saubmarbe"
MONTREAL

UScuir Coimob CMAnmt nHutma «tutifc

il

PETIT AGENDA DU MONDE PROFESSIONNEL
“On a foment besoin d'un plus "ferré" que 

fi" - dirait ldi Fontaine

Notaire mrhnur 7137

Bûlangrr «S» Bélanger
Prêts hypothécaires

10 ru# St-.fsrqiir, #») . Mnntrénl

Professeur tbi. uptown <9*3
rôtir* prépsrfltmr# du prof##«#ur

Rmü .Savoie, I.G. I.E.
Rflrb#ll#r M.srtt et «rlenr## sppltquéfll 

Droit., Mfldedn#, Ph»rm»rl*,
Ait D#n)*tr#

Cour» rl*»»lqu#. eommerelEi,
i#<on» privé## I

^Mi^MFRBRnnKI^VUtSIJ^^^
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LA VIE SPORTIVE
1! CHAMPION 
AU PROGRAMME 

DE LUNDI SOIR

DES COURSES 
CONTESTEES EN 

BICYCLETTES

MONTREAL 
PERD PAR 

UN POINT
fi amateurs du lutte ont été, i>a deuxième séui»ce du cyclisme 

heureux d’apprendre la venue | Forum a réuni iu*e assistance 
Gus Sonnenberg, I pius nombreuse que lors de lu soi- 

1 sumeili dernier,‘Dynamite 
s liinpion des lutteurs poids lourds, 
à lutlera à l’Arenu Mont-Hoyal 

idi soir prochain, mais ils le se- 
1 t davantage encore lorsqu ils 

ront qu’il sera aux prises avec 
| irley Olsom, l’un des aspirants 
| iques au titre que Sonnenberg a 
jh'evé à Strangler Lewis au début 
' j janvier dernier.

.e promoteur Hiopel a réussi ce 
j r de force de décider le chain- 

m ilu monde à risquer son titre 
itre un homme de la force d’Ol- 
n mais il a dû faire des conces- 
ns financières fort onéreuses. Il 

pas reculé cependant devant 
échec financier possible pour 

1 ïslaire le publie qui l’a si bien en- 
jragé depuis qu’il organise des 
uces de lutte à Montréal. C’est 
c une vraie rencontre de cham- 
nnat que le public de Montréal 
rra voir lundi soir prochain, à 
ena Mont-Boyal. 

l-iharley Olsom, le lutteur suédois 
1 fera face à Sonnenberg, n'esi 
s un lutteur ordinaire pusqu’on 
considère aux Etats-Unis comme 
n des meilleurs poids lourds. Un 
lide coup d’oeil sur son reeprd 
us montre qu’il a fait partie 
He avec Joe Stetcher et Stanislas 
ysko. alors que ce dernier était 
ampion du monde. 11 a remporte 
e décision sur Steinke et il a dé- 
1 le prince («omar, Slasiak. John 
ciberg, Jack (îanson. Dan Kotoff. 
ck Washburn, George Hagan et 
mbre d’autres. Si Olsom a rèus- 
à les battre on à faire partie nulle 
ec eux. il est bien de taille à met-
■ la couronne de Sonnenberg en 
and danger.
Le programme comporte trois 
1res excellentes rencontres. Voici 
lilleurs ce programme au corn­
et:
Finale: Gus Sonnenberg. cham­
an du monde des lutteurs poids- 
jrds. vs Charley Olsom. 2 dans 
à finir. Le Dire est en jeu. 

Semi-finale: Stanislas Zbysio vs 
ck Washburn, une heure, une 
u te.
Préliminaire: Henri Deglane vs 
•orge McLmkî, 45 minutes, une 
nlr.. Pat McGuire vs Abie Kaplan, 
minutes, une chute.

Ce programme peut dès mai nie­
nt être cJassr nïi nombre des 
rilleurs que les fervents de la 
De auront encore vus à Montréal. 
Ir> promoteur est dans 1'obliga­
to d’augmenter légèrement ses 
ix bien qu’il ait décidé d’admet* 
• encore gratuitement les dames 
compagn.vr. Le prix des places 
I de &# rents a S2,tlü. Comme on 
voice. prix sont très modéré, 
l’on considère que le champion 

i monde a exigé une forte garau-
■ pour risquer son titre.
Lorsque Sonnenberg a remporté 
championnat du monde, les s|lec­

teurs ont payé de £2.00 à $7.00 
mr assister à la rencontre. IL 
■rronl peut-être le titre 
“ mains pour des prix dérisoires.

ree d’ouverture, 
mais cepeudaut les organisateurs 
vont enregistrer un déficit û la lui 
de la réunion a moins que le pir 
blic ne porte un intérêt tout parti­
culier demain et samedi alors qu il 
y aura des courses fort intéressan­
tes à l'affiche. ,

Dans la course avec bicyclette u 
moteur comme entraîneur Sammy 
Gastmàn, champion hébreu de 
New-York a établi un nouveau re­
cord pour la piste intérieure en K. 
14 1-5. A. Spencer, de 1 oronto, s est 
classé premier dans la course du 
mille comme professionnel. Merkle 
et Costello lui ont fait la lutte scr-

LA REUNION 
! INAUGUREE 

AUJOURD’HUI
L'ouverture do la saison de la 

j Canadian Haciug Association dans j 
! lu province de Québec aura lieu cet 
; après-midi, alors que ie club Cou- 
j naught, d'Ottawa, inaugurera sa 
première réunion è la piste de 
Aylmer. Comme on le verra dans 

’ une autre colonne, les chevaux ne 
manquent pas et la capitale est 

j certaine d’avoir un beau succès 
pour son premier meeting.

Voici la liste des inscrits aux 
courses :

Première course, $tiü0, .1 ans et 
plus, 5Vii furlongs. — Snowfall, U7, 
Ore 1)7, Princess Nona 1UU, Reddy 
Fox 116, Flying Column 92, Skir- 

èxckïenti tenue dans la boite, n’ac-, niisher 109, Munning 102, Lawless
éussis à ses 102, Veuizelos 99, 5 oit 112, Peter 

• ' M. 99, Hawthorn 92. Aussi éligi-
....... ....... sortirent victorieux | bies: Topper 102, Macday 105, lia-

parce qu’ils ont frappé en temps op-j lai d'Or 102, Cave Woman 99, Bar- 
portun, tandis que les coups du ; bura Beach 90.
Montréal étaient frappés alors quel 
les buts étaient déserts.

Les Hoyals sont parti.s hier soir i 
pour Toronto et ils nous revicn-j

NOS MONUMENTS 
HISTORIQUES

LL SENAT VEUT 
NOS MONUMENTS 
DE MM. P AB AIMS

RESTAUHKH 
- DISCOl BS 
ET CH A P Al S

I,A RADIO

club
avec

Montréal a 
le Rochester

termine sa 
hier après-

midi, au stade de la rue Deloriuiici, 
alors que les hommes du gérant Hol­
ly se sont fait battre par un résultat
de 7 à 6. . .

Buckaiexv était le chu.x du Mont­
réal comme lanceur et il a eu une 
ex ci
cordant que six coups 
adversaires 

Les visiteurs

The Ju- 
Brown 

110, Skid 
Pions ItU*

Québec est 
Uu Canada, 
rtux et fier 
quoiqu'elles

dront le dernier du mois.
HOCHESTEH

rée. ai). r. h. p.o. a. e
Dans la finale du deim-nuUe Piper, cg • ■ - - 5 u 0 0 0 0]

pour amateur, Torchy Petien gagna Toporcer, 2b , 2 2 0 f> O ai

à points, Andy Houting 3 points. Watkins, cc .. 3 2 1 1 0 o !
Henri Lepage 2 points et Alfred Brown, 3b .... 2 i 1 0 U ai

Tourville 1 point. Worthington cd 3 i t 1 l o!
Résultat des épreuves: Collins, ib - - • - t u 1 L3 0 0
Première course, handicap, pre- Sand, ac.......... 4 i 1 2 4 0

mière épreuve: 1er, -No 2 torchy Florence, r - - - 4 0 1 4 1 0
Peden, Toronto; 2u. No 26, Louis Jacobs, 1 • • • • - 4 0 0 1 0 :>
Gashon, Montreal. Temps .57 1-5. l-iugiei, 1 ........ (1 u 0 0 0 0

Deuxième course, handicap, 2e Caneton, 1 . - - • 0 0 0 0 0 u
épreuve: 1er. No 20, Joseph Obry, ----- -----——-—-—
.Montréal, Willisky Club; 2e. No 4. Totaux ........ 31 7 6 27 18 »
Andy Holding, Toronto. Temps. MONTREAL
.56 4-5. a b. r. h. p.o a. e

Troisième course, handicap, qua* Gaudette, cg • - 3 2 2 2 o 0
trième épreuve; 1er. No 21, Geo. Gautreau, 2P .. 4 n 3 1 15 4 1
Robson, Montreal Quilicot Club; 2e. Tice, cc ...... 4 0 1 3 0 0
No «, Henri Lepage, Montréal Qui- Guilev, cd . - - - 3 1 1 2 l) 0
lient CJub. Temps .57 2-5. Urbanski, ac .. à 1 1 0 4 0

Quatrième course, 4e épreuve. Fowler, 3b - - • 3 0 0 0 2 0
handicap: 1er. No 3, D. Morton, Henry, 1b 4 1 1 13 0 <>
Toronto; 2e. Rrousseau. Temps .57 Niebergall, r .. 4 0 1 4 1 0
4-5. Buckalew 1 ... 3 u 0 0 1 0

Cinquième course. 1ère épreuve; a-Conley ........ 1 1 1 0 1} u
ter No 10, Julius Mattou; 2e Lrank „ , ---- ———

Raggio. Temps 2.56 l-ô- Totaux ........ 34 6 11 27 12 1
Sixième course, 1ère épreuve, 1 Bésultat par manche

mille, pour professionnels, 1er. Rochester i.., - ___ . 000022030 —7
Marcel Blondet. France; 2e. F’rank Montréal ........ . 000020022 -6
Bartel, K.-t . 1 emps 3.08. SOMMAIRE

e classemiynt des équipes

Sixième course, deuxieme épreu­
ve, 1 mille pour professionnels, fi­
nale; 1er. Art. Spencer; 2e. Gus. 
Merkle; 3e. Jack Costello. Temps 
2.59.

Huitième course, I mille, pour 
professionnels: 1er. Gus. Merkle; 
2e. Jark Costello; 3e. A. Spencer. 
Temps 2.57.

Neuvième course, 5 milles, bicy­
cle & moteur, pour professionnels, 

dans 3: Sammy Gastman, New 
York. Temps 8.14 1-5.

Dixième course, 5 milles, bicy­
cle à moteur, pour professionnels: 
Sammy Gastman, New-York, éta­
blissant un record en 8.04.

Onzièm* course, championnat 
canadien sur piste intérieure, 1 
mille: Torchy JT don, Toronto. 
Temps 1.55 1-5.

Deuxième course, 1ère épreuve: 
1er. Andy Holding. Toronto 2e. P. 
Gashon. M.Q.C. Temps. 56.

Yreixièino course, quatrième 
changer ! épreuve: Henri Lepage, M.Q.C.; 2e. 

' G. Hobson. Temps, 58.
Quatorzième course, 5ème -preu­

ve: 1er. A. Tourville, M.W.C.
Quinzième course, 6e épreuve: 1. 

A. Tourville, M.W.tk; 2e. D. Mor­
ton, Toronto, Temps .58 1-5.

LIGUE INTERNATIONALE
G. P. P.C.

ocheslcr........... . 28 14 .667
eading ................... 21 17 .553
allimorr ................. 23 30 .535
oronto ................... 24 21 .533
rwark ..................... 11» 21 .574
ONTRKAI................ 20 24 .455
nffalo ..................... 16 24 .400
irsey City............... 15 25 .375

LIGUE AMERICAINE
• G. P. r.c.

hiladrlphie ........... 31 10 .756
aint-Louis ............. 27 17 .614
ew-A'ork ................. 24 16 .600

*étroi1 ..................... 25 23 .521
leveland ................. 21 21 .500
vashitiglon ............. 15 25 .375
h ica go..................... 16 30 .34*
oslon ....................... 12 20 .203

LIGUE NATIONALE
G. P. P.C.

•ainl-1-ouis ............... 28 16 .636
ittsburg................... 25 15 .625
bicago 23 17 .575
;cw-York ................. 20 18 .526
Philadelphie .......... 20 DJ .513
loston 16 25 .39»
trookh ix 15 24 .385
.inciimati ............... 14 27 .341

Lé ASSOCIATION
AMERICAINE

Les parties d'hier:
Toledo ..............
Indianapolis .••

1 Batteries: Wingard 
tevormer. Bunned et 

Minneapolis
Milwaukee ........

Batteries: Rhcni.

1 I 1
7 15 3 

et Hayworth; 
Sprinz.

9 8 I
7 8 I 
Dumont et

Ymmg.ikenna; Buvid
Columbus ........ •’ l'J
Louisville ........ J 6 1

j tiultrries: WA song et Shinnult; 
jrinoup, Maple el Thomson, Bird.

Saint-Paul ........ 8 10 t
Kansas ( Ht y .... 13 11 0

j Batteries; liopkins et lesmer; 
Nelson, Frite et Peters, Clarke.

DERRY PYLE
Superior, Arizona. ■». lerntl- 

iaid neuvième birr, dans la 66éme 
tape du derby de C. ( . Pyle, Philip 
iranville, dc llnmilloii. Old., a 
■onserve sa place ell sixième post- 
ion pour le temps tiilal. fl a par- 
•nurti les 21 milles dc Miami, Arizo- 
m, à Superior, en 3.13 93.

Johnny Nalo a repris In premiere 
dare rit arrivant devant les autres 

hnurcurs en compagnie de Sam 
itiehman; leur tempi pour l’étape 
la été de 2.38.

Démon stratum 
gymnastique au National
la> National organise pour le 6 

juin nu soir une grande démons­
tration gymnastique. Le public est 
cordialement invité d'y assister. 
L’entrée est gratuite. La soirée 
comprendra différents exercices de 
culture physique, lesquels seront 
donnés par la section des dames et 
des messieurs .suivant des cours è 
la palestre. Un plus de celte dé­
monstration par les membres, il >' 
aura aussi la présence des éléves 
dc l’académie StQoseph, gagnants 
«le la coupe Lodger Gravel et fils, 
qui sauront eux aussi donner au 
publie un aperçu de leur savoir- 
faire. Le major Gagnon dirigera ce 
groupe d'élèves. Nous aurons aussi 
le plaisir de voir évoluer un groupe 
d'élèves «les écoles Montcalm, (Hier, 
Sou art. Meilleur. Ste-Brigide, St- 
Pierre et du Plateau sous la con­
duite du professeur Boudreau «le 
l’Association Nationale. Ces élèves 
font partie d’un groupement formé 
pour donner une démonstration au 
Stade lors des fête.s «le la St-Jean- 
Baptiste. Depuis près de deux mois, 
ils s’enlrainent deux ou trois fols 
par semaine au gymnase «le la pa­
lestre en vue de ce grand événe­
ment. Le professeur Boudreau ne 
ménage ni son temps ni son éner­
gie pour le succès «le ces fêtes.

Nous invitons donc le public en 
général à venir en grand nombre 
assister it cette démonstration «lu 
6 juin au soir i la palestre de lu 
rue U.herrier. C'esl en venant assis­
ter à «le telles organisations «pie 
vous comprendrez la nécessité qu’il 
y a «le faire de la culture physique.

Villt’-Emard Amaieiir
Le club «le baseball Ville-Kmard 

Amateur a enregistré sa première 
i victoire 'V’ battant le club Hochola- 
ga iiar 9 à 4.

Le club «le baseball V.-E. A. avait 
un nouveau lanceur à l'essai, M- 
Budd, «pii Mil se lirrr d'affaire.

M. Louis Lnrivière, ie lanceur ré­
gulier du club, remplaça le deuxiè­
me 1ml et frappa un trois buts, 
le plus gros coup «le la partie.

Dimanche prochain, le club de 
baseball Vllle-F.martl Amateur ira 
rc n r «mirer le Pare C.hnmplaln i't à 
cette occasion le club aura deux 
chars spéciaux qui partinml dc la 
rue Jacques-llerlci et blvd Monk.

Le club invite tous ses partisans 
«le se joindre à lui afin de venir ai­
ller leurs étoiles, La partie promet 
«l’ètre «lure, ear l’annec dernière le 
Ville-Kmard a triomphé du Parc 
C.hamplnln qui désire effacer cette 
partie, mais !«• Vilh -Emard Ama­
teur a queil«tue chose a «lire, car 
a sec «1rs Joueurs tels que (’.hurle* 
magne Larivièrr, ree., t.s Larlvlère. 
lanceur, Léopold Brodeur, 1er but. 
M. Gutler, 2cmc but, Steven Drlse-

Points comptés sur les coups de 
Sand, 2, Gaudette, Gautreau, Brown 
2. Worthington, Collins, Ufbanski, 
rowlcr. Conley cl Tice. Coups de 
«leux buts: Worthington, Henry, 
Watkins, Brown et Tice. Loup de 
trois buts, Urbanski. Coups de cir­
cuit: Sand et Conley. Buts volés, 
Gaudette, Toporcer, Brown et U.oi- 
Jins. Sacrifice: Gautreau. Worth­
ington. Fowler. Double - jeux : 
Brown et Toporcer à Collins; Wor­
thington à Collins. Laissés sur les 
buts: Rochester 3; Montréal 9. Buts 
sur balles, dc Jacobs, 6, «le Bucka- 
Icw 4, de Garleton 1. Retirés au 
bâton, par Jacobs, 2, par Buckalew, 
4, par Garleton 1. Coups sur Ja- 
cogs, 7 en 8 manches, sur Liugrel, 
4 en 1-3 de manche; sur Garleton, 0 
en 2-3 de manche. Frappé par le 
lanceur, Buckalew (Brown). Lan­
ceur gagnant, Jacobs. Arbitres: 
Carrol et Parker. Temps de la par­
tie. 2 heures.

AUTRES JOUTES
R. H. E

Buffalo ........... 000000000- - 0 6 1
Toronto ........  00001000.x 1 3 0

Batteries: Mills, Ferguson et Col­
lins; Gibson et O’Neill.
Newark ........  0(10135010—16 16 3
Heading ........  31012107x 15 13 0

Batteries: Harvin, Moore, Fisch­
er, Goldsmith, Bagby et Cummings, 
Skiff, Greene, Stryker, Osborn, 
Fowler et Murphy.

LES PARTIES DANS 
LES GRANDES LIGUES

Les joutes disputées hier après- 
midi dans les séries des ligues de 
base-bail Américaine et Nationale 
ont donné les résultats suivants:

LIGUE AMERICAINE
R. ILE 

, 100302102— 9 14 1 
3001501Ox—10 13 0 

Fitzsimmons. Scott, 
et Hogan, O’Farrell, 
Grace.

. (102100010— 4 11 0 

. 000000001— 1 9 0 
Leverette et Taylor;

et Sukc-

Deuxième course, $800, 
nior, 2 ans, ô furlongs 
Thistle 107, High Dell 
1()8, Clearanfast 108,
Washington Carrie 106.

Troisième course, $800, The Bea- 
verdale, 3 ans, 6 furlongs Mart 
Malone 109, Mud 112, Everytime 
104, Glacial 107. French Lass !04.

Quatrième course, $1,000, The 
Queen ICty, 3 ans et plus, 1 mille 
— Mud 101, bW’indswept 94. aThe 
Detective 99, Campanini 109, Mr 
Gaiety 98. aRoyal Watch 101, 
Strongheart 106, bBlack Friar 109, 
Buntaris 103. 

a Entrée W. H. Wright, 
b—Entrée W. J. Salmon. 
Cinquième course, $800, à récla­

mer, 3 ans et plus, 1 mille 70 ver­
ges Plageur 110, Bright Urb 103, 
Lazibones 111. Arrant Jade 100, 
Elavathorn 99, Flamingo 111.

Sixième course, $800, a réclamer, 
3 ans et plus, 1 1-16 mille Amen 
R a 116, Blade 107, Fire Chief 113. 
Barrie McNeil 105, Saint’s Fancy 
100, Pellegrino 109, Choir Boy 114, 
Marat 110, Vernon 113.

Septième course, $800. à récla­
mer, 3 ans et plus, 1 mille 70 ver­
ges Beal Artist, 105, Crepe Sa­
tin 109, Porto Bello Gold 112, Mi­
lestone 89, White Way 105, Sport­
ing Editor 107, Sweetest Song 102, 
Sam Slick 115, Cordigan Star 107, 
d. Pendleton 100, Shepherd of the 
Hills 107, Geoland 84. Aussi éligi­
bles: Happy Jack 108, Captain Ste­
venson 105, Booster 100, Sonny 
Golden 105, Alleviator 112.

New-York ...
Chicago ....

Batteries:
Judd, Henry 
Nelif, Root et
Boston ........
Cincinnati ..

Batteries:
I.uque, Ehrhardt, Cudut 
worth.
Philadelphie . 000100112— 5 13 0
Pittsburg ----- 00320211 x— 9 15 1

Batteries: Collins, Elliott, McGraw 
et Davis; Swetonlc et Hargreaves. 

Première partie
Brooklyn ___ 100000000 181
Saint-Louis .. ()1000020x - 3 9 0 

Batteries: Clark et Picinich; Hai­
nes et Wilson.

Deuxième partie
Brooklyn ___ 311098030 II 15 2
Saint-Louis •• 000122030 8 14 2

Batteries: Moss rt DeBerry; Alex­
ander, Johnson et Smith.

LIGUE NATIONALE
B.

Chicago ........  0(10992909 2
New-York 2009IOD)x 4

Batteries: Faber et Autry 
se, Johnson et Biskcy.

Coups <Ie circuit
Les meneurs à date:

LIGUE AMERICAINE
Gehrig, New-York.......................
Simmons, Philadelphie .......... Il
B nth, New-York ....................... 10
Foxx, Philadelphie .................. 9
Goslin, Washington ................. 7
Heilman, Détroit ..............  7
Averill, Cleveland ..................... 6
Gehringer, Détroit .................. 5

LIGUE NATIONALE
Klein, Philadelphie ................. 13
Hafey, St-Louis ......................... 12
OU, New-York ........................... tl
Jackson, New-York ................... 10
O’Doul, Philadelphie ............... 10
Bottomley. St-Louis ................. 9
Wilson, Chicago ......................  9
Hornsby, Chicago ..................... 7
Herman, Brooklyn ................... 6
High. St-Louis ........................... 5

Totaux :
I.igue Nationale ................  241
Ligue Américaine ..................... 166

Grand total ...............................  407
Ceux qui ont frappé pour le cir­

cuit hier.
Hendricks, Brooklyn ..........  2
Wilson, Chicago (N) ................. 2
Hornsby. Chicago (N) ...............
Grace, Chicago (N) ..................
Grimms, Chicago (N) ........
Frederick, Brooklyn .................
Bottomley. St-Louis (N) ..........
Hafey, St-Louis (N) ..................
Waner, P. Pittsburg ..................
Camerosky, Pittsburg...............
Roush, New-York (N) .......
Terry, New-York (N) .............
Fonseca, Cleveland ...................
Heilman, Détroit .....................
Heilman, Détroit .......................
Shea, Détroit .............................
Dykes, Philadelphie .................

LIGUE INTERNATIONALE
Sand, Rochester .......................
Conley, Montréal .....................
West, Newark .......... ................

Larry Gains victorieux
Winnipeg, 5. Larry Gains, de 

Toronto, champion poids lourd du 
Canada, a mis Carl Augustine hors 
«le combat en deux rondes.

I/Harmonie du
Mont-Saint-Louis

A SAINT-HYACINTHE, 
JUIN 1929

SAMEDI.

Cleveland .... 2092011000-
Boston ........ ooooooooo

Batteries: Zinii et Sewel 
ing, Russell et Berry.
Détroit .......... 000400220
Philadelphie 001000201 

Batteries: Sorrell. Stoner 
Quinn. Orwell ct Cochrane

el

Saint-Louis 
Washington 

Ratterles: 
ki. Kinsey « 
et Ruel.

002300002 
000001016 
lins. Ogden,

Schnng. Liska. Beall»

Les membres de VH»rmonle du Mont- 
Salnt-Louls visiteront, snmedl le R Juin. I» 
Jolie et proprette ville dr 8»lnt-Hyacinthe 
et y donneront un grand concert au ma­
nège militaire R 8 h 15 du soir 

Cet Imposant et populaire corps dc mu- 
I slque. composé de 90 Instrumentistes, qull- 
: fera Montréal, samedi A 2 h p m «heure 
i avancée! de la gare Bonaventure. par oon- 

II i," vol apérlal Les amis dc l'Institution qui 
11 ,J | désirent faire partie de celte excursion 

• - j peuvent se procurer des billets au Mont- 
Il 01 Saint-Louis. 2«4 rue Sherbrooke Est. ou A 

/• I '"ord du train Le prix du passage, aller et 
« .i ««u-Irptour. v compris l'admission su concert est 

I de *2 25
H 01 l’f comité de Saint-Hyacinthe, e.ompre- 

1 nant plusieurs anciens du Mont-8alnt- 
Iztuls, prépare une réception enthousiaste 
Des mesures ont. été prises pour permettre 
A tous les excursionnistes de visiter les 
célébrés atrllers "CasavanC . qui comptent 
cette année même 50 ans d'existence Le» 
musiciens du Monl-Salnt-Loul» profiteront 
eues! de l'occasion pour saluer leurs con­
frères de la Philharmonie qui doivent cé­
lébrer, eous peu. leurs noces d'or de fon­
dation

M J.-E Hédard. le gérant de l'Harmonie, 
section des anciens et le professeur M .1 - 
J Goulet, directeur de musique, se sont 

miré le eoncour* de MM Armand Onu- 
thler. J l'ovirnlèr de Helleval Conrad Gau­
thier. et. du Dr Paul Trépanler, artiste» 
bien connus et «ml* du Mont-Salnt-Loul». 

Le retour s'effectuera après le concert.

4 1 
Rllff-

Uttawa, 5. Au Sénat, liit-r, M. 
Paradis a attire l'attention de sex 
ct>. èguci Mir le mauvais état des 
murs de la citadelle et des forti­
fications de Quebec. Il a demandé 
au gouvernement s'il avait l'inten­
tion du prendre des mesures pour 
conserver les admirables monu­
ments historiques de l'ancienne 
capitale.

Le gouvernement a déjà donné 
au gouverneur général une résilien­
ce a la citadeAe de Québec, et c'est 
très bien, dit M. Paradis. Cette an­
née, il accorde la somme «le $50,- 
UUU pour la conservation de cette 
citade e, et c'est encore très bien.

la seule ville iortiüée 
et le peup.e «si heu- 
de ces fortifications, 

menacent ruines 
actuellement. La uitadcfie est deve- 
nut la Mecque du tourisme et Scs 
voyageurs ne se sentent pas d'admi- 

] ration devant sus béantes piltores- 
j ques.

Les fortifications permanentes de 
(Québec datent de 1645 et une par- 
j tie demeure encore aujourd'hui. 
Depuis li conquête h* gouverne­
ment a toujours pris grand soin 
d’c.les. En 1823, il votait 835,990.- 
OÜÜ pour les remettre à neuf, tra- 
valti qui a pris dix ans. Cette som­
me vaudrait aujourd'hui $350,(100,- 
099. Aujourd'hui comme aiors elfes 
valent ia peine «l'ètre conservées. 
On pourrait confier à une commis­
sion le soin du duturminer ce «pu 
a lieu d'etre fait, et ce serait une 
bil e façon du cé ubrer te cente­
naire de l’achèvement de eus for­
tifications, que du ruinultrc mi bon 
état ce qui devrait l’être.

Le sénateur McLennan a parle 
dans lu même sens, en attirant ans-1 
si l'attention de la Chambre mü' 
ies ruiques historiques de Louis- 
bourg, dans le Cap Breton.

Le sénateur Thomas Chapais, de 
Québec, parlant en français sur 
cette question, prononça le dis­
cours suivant:

“J’ai pensé que c'était piuit-etre 
une occasion de faire entendre en 
cette Chambre une parole fran­
çaise. Plusieurs de mes collègues, 
d'ai leurs, comprennent, je le sais, 
le fiançais. \

“Je suis heureux tie faire echo 
au discours prononcé par 'l'hon. 
sénateur Paradis. Il est certain que 
les fortifications de Quebec sont 
un monument national, et «pie le 
devoir du gouvernement de ce 
pays est de faire ce qu’il faut pour 
«es conserver et .es restaurer, au 
besoin. Québec a été le berceau du 
la nation canadienne. C'est la que 
Champlain a jeté en terre la su 
mencu d’un civi.isation chrétien­
ne. C’est là qui' se sont livrées plus 
tard les grandes utiles d’où sont 
sorties nos destinées et nos insli- 
tutions acUieiilcs. Les muraiiies qui 
entourent notre- vieille cite sont 
évocatrices «les plus g'.orieux souve­
nirs. Kill's constituent des pages 
«fhistoire, et une histoire dont, les 
tins et les autres, avons le droit 
d’être fiers.

“D’autres emiroils, au Canada, 
ont aussi leurs évocations. L'hon. 
McLennan nous a dit un mot, tout à 
l’heure, des ruines de Louisbourg, 
de ce boulevard fameux de a 
France sur liss rives Atlantiques de 
l’Amérique du Nord. Ces ruines, 
il les a fait revivre dans le beau 
livre qu’il leur a consacré, et dont 
je Je félicite. Elles font partie de 
ce trésor de nos monuments histo­
riques «pie notre devoir est de dé­
fendre contre les injures du temps.

"Ces injures «tu temps, nous 
voyons par le budget supp émentai- 
re «tue le gouvernement veut es­
sayer d’en preserver les fortifica­
tions «le Québec. Tous les esprits 
bien pensant l’encouragent à per­
sévérer dan» cette voie. Le crédit 
préposé cette année est de $;>0,000. 
J'exprime le voeu qu’il soit répé­
té, sinon doublé, l'année prehaine, 
et ainsi, «le budget en budget, jus­
qu'à ce que (l’oeuvre «te preserva­
tion soit accomplie.

“Ces monuments, ces remparts, 
vieux de deux siècles, nous rap­
pellent les efforts, les luttes, '«vs sa­
crifices, l'héroïsme «le ceux qui 
nous ont précédés, dont tes uns tu­
rent des fondateurs et des créa­
teurs, dont les autres furent des 
continuateurs et des réalisateurs. 
Après avoir lutté les armes à la 
main, ils en vinrent à hitter du 
concert dans l'arène pacifique du 
progrès, lit tous cnsetoldc, ils ont 
formé la nation canadienne pour 
laque le nous rêvons un si noble 
avenir.

"Encore une fois, je félicite mi­
tre honoraWc collègue dc son ini­
tiative, ci je suis sûr qu'c le contri­
buera à assurer le succès «h1 l'oeu­
vre préservatrice qu'il a en vue”.

Ont par é aussi en faveur du 
relèvement et de ta restauration 
des fortifications «le Québec, les 
sénateurs suivants: MM. II«‘iiri Be­
laud, M. D.; W. \. Gricsbach, Geor- 
ge-1’. Graham Buis la séance a été 
ajournée à mercredi après-midi, à 
trois heures

Grande fêle au
Col luge INoIrc-Damr

"j.a fétp patronale «la Collège Notre-Da­
me a été célébrée cette année avec one 
solennité toute particulière Volet un ré- 
xutné du programme «l'une journée mts- 
alonnalre organisée en la circonstance son» 
1c h»ut patronage de Ha Grandeur Mgr 
Alfred Le Pallleur, C S C . au héneflre de 
la Mission Canadienne «lu IJengale

Le mercredi 29 mai. 11 y n eu grande

Concerts de mercredi
HEURE AVANCEE

STUDIO DE SAN - FRANCISCO, « h., 
WEAF -- Ce programme comprend de 
musique populaire

SERVICE. 7 h . WEAF. — Ouverture d* 
theme hébraïque, de Prokofteff Idylle de 
Palestine de Levenson. Danse hébraïque, 
de Achron

CONCERT D ORCHESTRE 7 h 05 «V?Z. 
L'appel de» sylphes, de Franscai l Exilait 
de "Le mariage de Figaro', dc Mo/iirt. 
Chanson triste, de Tschalkowsky Séré­
nade de la tzigane, de Valdez. Extrait de 
H M £ Pinafore, de Sullivan Dans.’ a.a- i 
be. de Casse-noisette, de Tschalkow.'.ky.

MUSIQUE DE MENDELSSOHN 7 h 35. 
WJZ. Prélude et fugue, et "Chanson 
sans paroles" sont les morceaux que Mme 
Lolita Cabrera Oalnsborg a choisi pour son ( 
récital

CONCERT MOBILOIL 8 h WEAF ! 
Extrait de Slgurd Jorsalfar. de jriog Mar- j 
che grotesque, de Slndtng Le «leinler1 
voyage du matelot, de Alnaes. Valse Iris- j 
te, de Sibelius. Premier mouvement du 
concerto de piano en la mineur, «le Gneg 
Extrait de "Le printemps". Je Gn"*.

NUIT^ NAPOLITAINES 9 h. .0, WJZ.
Ce programme «’St composé de musique 
Italienne A Vucrhella, de Tost! Comm' 
O Zuccaro, de Fonzo Rondlne Al Nido, 
de de Crascenza Napoli E Surrlento Mug- 
glo SI Tu.

MUSIQUE ESPAGNOLE — 10 h W.ÎZ — 
Marcha Real, air espagnol. El Rellcario. de 
Padüla Extrait de Carmen, de Bizet. Ca­
diz, marche espagnole, de Chuexa-Valverde 
Danse espagnole de Moszkowskl. Revue 
espagnole de Binding Ouverture, de "Il 
Ouaranay", de Oomez 

STROMBERO-CARLSONS, 10 h. 30 WJZ 
- Ouverture de "La belle Galnthée", de 
von Suppé I love a little cottage, de 
O'Hara Sélections, dc “Sally”, de Kern 
Rêve d'amour, de Liszt Roses du sud, de 
Strauss. Danse des heures, de "La Giocon- 
da" de Ponctuent

BANQUET DE RADIO. 10 h 30- WEAF. 
Mme Schumann-Helnk et Relnnld Warrtur- 
rath. artistes d'opéras figureront nu pro­
gramme de ce banquet Hellstrahlender 
Tag. de Odysseus, de Bruch. Connals-tu 
le pays, de Mignon de Thonyis Danny 
Boy. de Weatherly when dull care, vieille 
chanson anglaise Duna, de McGill O 
Paradlso. de L Africaine, de Meyerbeer. 
Dreamland, de Stearns. Vestl la Glubba. 
de Paillasse, de Leonoavallo.

Chaînes Columbia
SELECTIONS DE BEETHOVEN. 10 h.. 

WOR. Pastorale, symphonie, de Beetho­
ven Valshe brillante, opus 34. no 1 de 
Chopin Scherzo, de quatuor à cordes opus 
18. no 4. de Beethoven. Prélude de Tristan 
et Iseulde, de Wagner.

Concerts de jeudi
HEURE AVANCEE

CHANSON DE SOLVEIG. 8 h. 30. WEAF 
Extrait de Suite de Peer Gynt.

QUATUOR DE SAXOPHONE. 9 h WJZ 
Trepak, de Casse-Noisette, de Tschalkows- 
ky. A une rose sauvage de MacDowell 
Les «luctre vents, de Coates 

PROGRAMME HALSEY STUART 10 h 
WEAF M arena y Sevlllana. de danse 
espagnole, de Maduro. Jalousie Tango, de 
Gadde. Chansonnette, de Frlml 

RECITAL DE GODFREY LUDLOW. 10 
h . WJZ Prélude de Les maîtres chan­
teurs. de Wagner. Mouvement de Sympho­
nie espagnole, de Lalo. Sélections de 
Prince Igor, de Borodine Danse des Jeu­
nes esclaves Danse des archers.

CONCERT 10 h 30. WJZ Danse hon­
groise. de Brahms. Estreülta. do Ponce 
Chanson hindoue, de Rlmsky-Korsakoff 
Air rte concours, de Le» maîtres chanteurs, 
de Wagner, Plague of love, de Ame 
Orientale, de Cul.

HEURE SLUMBER. 11 h 30. WJZ.

Au poste CNRM

MILAN LUSK, violoniste, que ton 
entendra aux postes du Canadien 
National, demain soir.

à WJZ 
Studebakcr

groupe de

Programme de mere 
Contes locaux

redi

CK AC. 441m. Montréal. — 11 h., Bourse, 
nouvelles 2 h. gramophone 4 h. 30: 
fermeture de la Bourse 6 h. orchestre du 
paquebot "Duchess of Atholle"

CFCF. 291m Montréal 11 h., program­
me du studio 12 h 15, Bourse 12 h 30 
orchestre de l'hôtel Mont-Royal I h. Bour­
se 1 h 25: concert ft l'hôtel Mont-Royal 
3 ,h matinée musicale de Layton. 4 h. 
30 gramophone fl h heure Twilight 
7 h . résultat du base-bail et bourse 7 
h. 10. orchestre de l'hôtel Mont-Royal 8 
h., A être annoncé 10 h . orchestre des 
Venetian Gardens 11 h , récital de piano, 
par Paul de Marky

Postes extérieurs
HEURE SOLAIRE

s n p.m.
K DK A. 080-306. Pittsburg, adresse.
WBBM. 770-389. Chicago, orgue; orches­

tre.
760-394 5. New-York, résultats; sn- 
conrert d'orchestre 

700-428. Cincinnati, orchestre

WJZ,
prano;

WLW,
Rochrs,

NBC
WEAF

WJZ,

« H. 30 P.M.
System, concert La Tourralne. ft 

par

790-379, Schenectady. O. E pro- 

The Yeast Foamer». ft

760-394, New-York, causerie.
Jno Kennedy.

WLW, 700-428, Cincinnati, programme de 
courtoisie.

WOR, 710-422 3. Newark annoncé 
« 11. 43 P.M

NBC System. Washington Politics, ft
WJZ

7 H. P.M
CFC A. 840-357. Toronto, orchestre sym­

phonique
WBBM 770-389. Chicago. Musical travelog. 
NBC System, symphonie Mobllotl, A 

WEAF 
WG Y 

gram.
NBC System 

W.IZ.
WPG. 1100-272 Atlantic cily, résultats: 

concert d'orchestre
7 H. 30 PM.

WBBM. 770-389 Chicago musique 
. NBC System. Wonder bakers, ft WEAF 

NBC System. Sylvanta Foresters, a WJZ 
WTAM 1070-289 Cleveland, partie de 

bridge, orchestre
8 H P M.

CFCA 840-357. Toronto, théâtre Shea 
WBBM. 770-389. Chicago, heure de mu­

sique
NBC System, Ingram shavers, ft WEAF 
NBC System. Kilt soldiers A WJZ 
WPG, 1100-272. Atlantic City, orchestre 

Rolfe’s.
8 II 30 P M.

NBC System, heure Palmolive, ft WEAF 
WBBM. 770-389. Chicago Studio Frolic 
NBC System. Neapolitan nights, ft WJZ. 
WLW, 700-428. Cincinnati, artiste»

«1 H. P M
WBBM. 770-38», Chicago, programme va­

rié

NBC Svstcm les voyageurs.
WLW 700-423, Cincinnati.

Champions.
» II. 15 P.M

WPG. 1100-272. Atlantic City, 
symphonie.

9 H 39 P.M.
CFCA, 840-357. Toronto, concert d'en­

semble _
WBBM. 770-389. Chicago. Lombardo's Ca­

nadians
NBC System banquet des manufactu­

riers dc radio, à WEAF
NBC System, programme Stromberg-Carl- 

son. ft WJZ.
WOR. 710-422. Newark, annoncé.

18 H. P.31.
NBC System, orchestre Vincent Lopez, ft 

KSP
NBC System, banquet des manufactu­

riers de radio, ft WJZ.
WOR. 710-422 3, Newark, orchestre Can­

ton.
WPG. 1100-272. Atlantic City, musique 
WTAM. 1020-294. Cleveland, variété, or­

gue.
10 H. 30 P.M.

WLW 700-428 Cincinnati, orchestre 
Thcls. CWmes

WMAQ. 670-447 5. Chicago potpoirrrl mu­
sical.

WOR. 710-422. Newark, orchestre Astor. 
WSAl. 1330-226, Cincinnati, orchestre,

Programme de jeudi 
Postes locaux

CFCF 291m Montréal. 12 h 15 Bour­
se 12 h. 30: orchestre de l'hôtel Mont- 
Royal 1 h . Bourse, nouvelles. 1 h. 25: 
concert ft l’hôtel Mont-Royal, 3 h , or­
chestre des Venetian Garden.^ 6 h. heu­
re Twilight. 7 h„ résultat du base-bail.
7 h 03: causerie sous les suspires de la 
Ligue de sécurité de la province de Qué­
bec 7 h. 15 Musique.

CKAC. 4!!m Montréal 11 h., pro­
gramme du studio Midi programme du 
chemin de fer Canadien National. 4 h. 30, 
Bourse 6 h 30 orchestre dc l'hôtel 
Queen 8 h. 30 programme du chemin de 
fer. Canadien National,

Postes extérieurs
HEUR E30LAIRE 

fi IL P.M.
WBBM 700-38». Chicago, orchestre de 

studio; orgue
NBC System. Hymn sing, ft WEAF 
WOR. 710-422, Newark. Sunshine.
WTAM, 1070-280, Cleveland, diner musi­

cal.
6 H. 30 P.M

WBBM. 770-389, Chicago, diner musical 
nbc System, heure Comfort. A weak
WGY. 790-379. Schenectady. The Joneses 
WLW 700-428 Cincinnati, diners Croftiey 
NPC System. Retold tales .ft WJZ 
WOR 710-422. Newark, entertainers

7 H P.M
CNRM, 700-41* Montréal, programme 

français, ft CNRT, CNRO, CNRQ. CNRL 
NBC System. Buck and wing ft WEAK 
WGY. 790-379. Schenectady, programme 

de la ferme
NBC Eystem. Lehn and Fink serenade. 
WOR 710-422 3, Newark. Merrymakers.
WPG. 1100-272 Atlantic City, résultats, 

hymnes.
WTAM. 1070-280. Cleveland, programme 

de concert.
7 II. 30 P.M.

NBC Svstcm. Hoover sentinels, ft WEAF 
NBC System, orchestre Hernie ft WJZ.
WOR. 710-422 3. Newark. Stork Co.

* H. P.M.
NBC System, Sleberlmg singers, ft WEAF. 
NBC System, concert Veedol. ft WJZ. 
WOR, 710-422, Newark Lone star rangers.

8 H. 30 P.M.
NBC System Broadway lights, ft WEAF 
NBC System, heure Maxwell, ft WJZ

9 H. P M.
CNRM 730-411. Montréal, programme ft 

CNRO. CNRQ. CNRT. CNRL. CNRW
KDKA. 980-306. Pittsburg, programme 

may tag
WBBM 770-389. Chicago, The Mangelo- 

dtans.
NBC System, heure Halsey Stuart, ft 

WEAF
NBC System, violoniste; orrhestre ft 

WJZ
Wt.W, 700-428. Cincinnati, heure Mar- 

mon
WOR, 710-422 3. Newark, ensemble soliste
WPG. 1100-272 Atlantic City, annoncé

9 II 39 P.M.
NBC System. Public policy committee, ft

WEAF
NBC System, Around the world with 

Libby, ft WJZ
W'i’AM 1070-280, Cleveland, trio; pro­

gramme Maytag
19 II. P.M.

CNRT 840-356. Toronto programme, ft 
CNRM. CNRO. CNRQ et CNRL

WBBM. 770-389, Chicago, Studio frolic 
WLW, 700-428, Cincinnati. Hollingsworth 

Hall
WOR. 710-422, Newark, musique.

10 II. 30 P.M
NBC System Slumber music, A WJZ 
WGY, 790-379. Schenectady, orgue 
WLW, 700-428. Cincinnati. Diamond Oil­

er»
WTAM. 1070-280, Cleveland, heure Va­

riété

Tous apprécièrent grandement, les dons gé­
néreux offerts par les amis de la Mission 
du Bengale La fanfare du collège Notre- 
Dame. récemment fondée, a contribué ft 
rehausser l'Aclai de ces réjoulaamncea de 
famille La bénédiction solennelle du 
Saint-Sacrement vint clore dan» la soirée 
la série des fêtes.

Le Collège Notre-Dame, grftce au nouvel 
agrandissement, peut désormais satisfaire 
ft toute» les demandes d'entrée «jul lui se- 

| ront faites I.e programme, d'études, en
séance
élève* avec 
"Chorale dr 
Dame MM 
Hercule Lav

oncert d'ouverture donnée par les ! substance le même que dan» le erolr- de
le gracieux concours de la) 

i hommes ’ de 1 église Notre- 
Emile Gour, Paul Mtrault et 

île se firent entendre tour ft |

la ville, comportera h la prochaine rentrée j 
le cours commercial complet, «première ft 
neuvième année )

7 13
tu

Slrt'lcc

u
r

Iniis, arrêt court, Armand l.incmirt. 
Sème but, Hamuald Quintal, Mené 
Paradin et Wilfrid ('.hatiman, vultl- 
Krlirv O. Larivièrr H V. I>«’5 Grn- 
srillcrs, Mibst.. rt M. Hudd. snlist. 
lanceur, lr Ville-Kmard Amateur 
niière faire l'imponible pouf in- 
fliRrr une défaite nu Pare C.bain- 
plain.

Pour toute'' nulfu» infnnnatloni. 
ft’iidreiscr à l.-IL IL Trépanier, 6225 
Hlvd Monk. York 221$ W, ou .1-11 
jiélnnuer, 154. Hamilton, YOrk 
6827-F.

psr le convoi apérlal

Grève «le fadeur*
4 (S.P.C.)P Lei fadeurs 

de Paris affiliés à PorKniiisaHon 
communiste «tnt décidé aujourd'hui 
une «rêve de 24 lirures en signe 
tit protestation contre ta suspen­
sion «le 2011 de leurs Camarades 
qui, vendredi «iernirr, sr sont op­
posés n une réduction ne salaire 
due a l'exigence 'lr l’uniforme et 
autres.

tour; M Maurice Gnderet, professeur de 
violon ft l'Université McGill était aussi au 
programme Un groupe d'élève- Interpré­
tèrent avec succès un drame «te Jean Ri­
cher "Les fruits mfirlssent". Vint ensui­
te le chant des choeurs "La Fontaine de 
Caraouet” de Letorey, "Seigneur soyez bé­
ni" du Frère Placide, C 8.O.. et "Dieu le 
veut" de Gounod, la tout sou» la direction 
de M le professeur Guillaume Dupuis, 
maître de Chapelle ft Notre-Dame La soi­
rée se termina pur un tirage de $100 en 
prix.

Jeudi. 30 mal. jour de la fête. H y a eu 
communion générale, et grand'messe solen­
nelle. pendant laquelle la chorale exécuta 
la messe «'ti Ml bémol (le Théodore Dubois: 
le sermon fut donné par M le curé A 
Nantel de la paroisse Notre-Dame-des-Nel- 
ges A onze heures le Rév Pi-re Alfred 
Charron Supérieur Provincial de la Con­
grégation de Ste-Crolx procéda ft 1» bé­
nédiction solennelle de l aile nouvellement 
construite «pris «inoi H présida le ban­
quet annuel auquel prirent part le» diffé­
rente» autorités de ia Congregatlmi aver 
les architecte» Larosn et Simard puis les 
entrepreneurs Dansereau de la Firme Dan- 
seresu Ltée

Au cours de l'apres-mldl, une tombola 
réunissait parents, prof«!»seur» et, élève» 
dans le» vaste» ftftllf* à 1 épreuve du feu

Décédé*

PETITES ATFiCHEb 
Tarif

rniTFl ItFMANDES — lnc»llea« 
Maisons, «bsn.i-rss mega-lns» été- 
•- A vendre Perdu, Trouvé, **e.— 
1 tau le mol, minimum 2J sont.— 
l a même annonce, un nuit, remi­
se «Ii lOeft.

N «Iss \.vt l'.i I IRC BS. MRlsSKS. RE- 
MF.RCILMI.NTS — 50 »uut par In­
tel llor.

LAll.SH MONDAIN e«C. — $100 psr 
littrrUun.

I,C ctnvru tit s foiu’lionnnircs tmi- 
mcipatix, M. Stanislas (’.aéavaii. vsl 
(li'i'i'iiè ce matin à l'âge «lu $2 ans. 
Il était au service tie In ville «lè­

pres «le 57 ans.
(’azavaii entra an service de 

Et juin 1$72 comme com­
te Irésoriei. L’hfttc! «le 
alors an Marché Bnnie- 
t$$i il devint eaisster et 
en 18H4. Depuis 1904 M. 

assistant enutnMeur 
In eilé.

puis
M.

la ville le 
mis étiez 
ville était 
cniirs. En 
eomptahli 
<„ 
et

TEKKAIN A VENDRE
Terrain 50 x 100 Terrasse Perron Rose- 

mere, 15 milles de Montréal. Prés bord de 
1 eau. Antonio Saulnier. 8842 Lajeunesse. 
Dupont 0281 Jno

PROPRIETE A VENDRE

r avait était 
auditeur «le

UROLKT Paroisse Rt-Alnhonsr You- 
ville, maison neuve. 30 pds 9 de front x 43 
- 3 logis: bas 8 pièces, chauffé eau chaiule 
tapleaé — garage chauffé — 2 logis 4 piè­
ces. bien loué» B«* pour proptiétair». 
Revenu $1,080. Calumet ’818-W

.Survivent au «léfunt un fils cl 
deux filles; M Alexandre Lazavan, 
Mlles Nnlninette ei Eu né nie l'.azn- 

i van. Il laisse également un frère, 
i M. C.liarles Lazavan, «le la trésore­
rie munieipalr, et .Mme A. Gravel, 

I sa sir nr.

MAISON A VENDRE
M 1I1ISE — 2 logement» n, 5 apparte­

ment», hangar, remise *n bonne condl- 
dlt'oh. Sur terrain de 25 * 100 A coulé 
$5000, lalasetall ft $4.000 dont Ix moitié 
comptant, et la balancé comma lojrti. 
J. P. HArbour 1241.
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La navigation

ENCORE LA
CONGESTION

UN ELEVATEUR A KINGSTON- 
DECES D’UN PILOTE

M. HOUDE L’EXPOSITION
A VILLERAY D’HYGIENE

IL TRAITE DE QUESTIONS MU­
NICIPALES DEVANT L’ASSO­
CIATION DES CITOYENS DE 
VILLERAY

De nouveau la faiblesse <iu mar­
ché cause une congestion -de na­
vires à grain dans le port de Mont­
réal. Plus de soixante navires char­
gés de plus de cinq millions de 
boisseaux de grain, se trouvent im- 
nobilisés, en ce moment. Les.éléva- 
eurs renferment environ onie 
uillions et demi de boisseaux. Au 
Iota!, il y a donc dans Je port plus 
de seize millions et demi de bois­
seaux de grain. Au début de mai, 
les élévateurs étaient remplis et 
quatre-vingt navires charges étaient 
mmobilises; il y avait au total 

vingt millions de boisseaux de 
grain dans la port. Après une no­
table amélioration, les commandes 
ont diminué et sont actuellement 
plutôt faibles. On prévoit que les 
commandes augmenteront bientôt.

UN ELEVATEUR A KINGSTON
Kingston. Ont., 5. — On mande 

d’Ottawa que le ministère des tra­
vaux publics affectera une somme 
de $50,000 au creusage de la petite 
baie Cataraqui. Cela signifie que 
le gouvernement, acceptant les re­
commandations de M. W.-H. Cover- 
dale, président de "Canada Steam- 
diip Lines", a décidé de doter le 
port de Kingston d’un élévateur à 
grain, à l’ouverture du canal Wel­
land. M. Coverdale demandait un 
élévateur d’une capacité de quatre 
millions de boisseaux, mais il parait 
qu’on construira un élévateur de 
cinq millions de boisseaux.

Le creusage de la petite baie, pre. 
liminaire de la contsruction de l’é­
lévateur, commencera vraisembla­
blement en juillet.

DECES D’UN PILOTE
Un pilote qui depuis vingt-cinq 

ans naviguait entre Montréal et Qué­
bec et était bien connu, M. Georges 
Perreault, est décédé il y a quelques 
heures, à son domicile, 4391, rue 
Bordeaux. Il était âgé de 63 ans. 
11 laisse quatre filles, dont une re­
ligieuse, quatre frères, dont un est 
pilote ot un autre à l’emploi du ser­
vice des signaux, et quatre soeurs. 
Les funérailles auront lieu jeudi.

A BORD DES PAQUEBOTS
Parmi les Montréalais qui arri­

veront à bord du "Duchess of Bed­
ford”, du Pacifique Canadien, ven­
dredi, on compte M. J.-F. Loisel.

On compte au nombre des Cana­
diens qui arriveront A bord de 
l*“Àlaunia”, de la compagnie Cli­
nard, dimanche, M. et Mme H. Le- 
tondal.

Le Doric", de la compagnie White 
Star, un des paquebots qui arrive­
ront a Montréal dimanche, trans­
porte un millier de passagers.
MOUVEMENT DES PAQUEBOTS

Le Duchess of Bedford, du Paci­
fique Canadien, parti de Liverpool, 
arrivera à Montréal vendredi.

L'Alaunia, de la compagnie Cu 
nard, parti de Southampton, arri­
vera à Montréal dimanche.

Le Doric, de la compagnie White 
Star, parti de Liverpool, arrivera à 
Montréal dimanche.

Le Milita, du Pacifique Cana 
dien, parti de Glasgow, arrivera à 
Montréal dimanche.

Le Megantic, de la compagnie 
White Star, parti de Londres, arri­
vera à Montréal lundi.

I'Empress of Australia, du Paci­
fique Canadien, parti de Southamp­
ton, arrivera à Québec samedi.

VEmpress of Scotland, du Paci­
fique Canadien, arrive à Southamp­
ton aujourd'hui.

Le Montcalm, du Pacifique Cana­
dien, arrivera à Southampton de­
main.

L’Asca/JÛi, de la Cie Cunard, ar- j 
rivera à Plymouth samedi.

L'.4f/ienia, de la Cie Anchor-Do- ! 
naldson, arrivera à Liverpool sa- ! 
inedi.

Le Duchess of York, du Pacifique i 
Canadien, arrivera à Liverpool sa­
medi.

Le Heginn de la Cie White Star,' 
arrivera à Liverpool dimanche.

Le Mauretania, de la Cie Cunard.; 
parti de Southampton, arrivera à 
New-York vendredi.

VAdriatic, de la Cie White Star, 
parti de Liverpool, arrivera à New- 
York dimanche.

Le Lapland, de la Cie Red Star, 
parti d’Anvers, arrivera a New- 
York dimanche.

Sou Honneur le maire Houde, 
parlant hier soir devant l’Associa­
tion des Citoyens de Villeray, à l'é­
cole Saint-Vincent Ferrier a suggé­
ré de nouveau que le soin de dé­
cider de l’emplacement de la gare 
centrale à Montréal et de la dispa­
rition des passages à niveau, soit 
confié à un comité formé des pré­
sidents de nos trois plus impor­
tants systèmes de transports: sir 
Henry Thornton, E. W. Beatty et 
Julian C. Smith.

Parlant de la question ferroviai­
re A Montréal, le maire a fuit la 
suggestion ci-dessus en s’autori­
sant de la déclaration de M. Julian 
C. Smith, président de la Commis­
sion des Tramways, qui déclarait 
récemment à la réunion de la Com­
mission d’urbanisme métropolitai­
ne qu’il n’y avait pas devant In 
Commission suffisamment de ren­
seignements pour qu’il soit possi­
ble de juger définitivement si les 
plans du Canadien National tels 
que soumis à la Chambre des Com­
munes, répondent exactement aux 
besoins de la ville de Montréal.

M. Houde désire que le hill de 
$50,1)00,000 soit voté par le sénat, 
mais à la condition que les plans 
soient de nouveau étudiés et sou­
mis à l’approbation du lieutenant- 
gouverneur en conseil. La ville de 
Montréal qui est si vivement inté­
ressée à la disparition des traver­
ses à in\*eau pourrait ainsi étudier 
plus à fond tout le plan de concert 
avec la Commission d’urbanisme 
et les autorités des grandes com­
pagnies de transport mentionnées 
ci-dessus, et les recommandations 
finales conjointes seraient ensuite 
envoyées au lieutenant-gouverneur 
en conseil pour approbation.

Parmi les défectuosités actuel­
les du plan du C.N.R. M. Houde 
souligne le fait qu’on bloquerait 
complètement plusieurs rues dans 
Saint-Henri, séparant ainsi trois 
quartiers: Saint-Joseph, Ste-Cuné- 
gonde et Saint-Henri.

M. Houde a parlé devant une 
salle remplie et un auditoire très 
sympathique au cours des différen­
tes remarques qu'il a faites con­
cernant les divers problèmes du 
Montréal grandissant. Il a parlé 
ainsi de la construction des inci­
nérateurs. du tunnel de la rue Wel­
lington, de l’élargissement de la 
rue Saint-Jacques, de la rue Saint- 
Remi à Montréal-Ouest, afin de dé­
congestionner la rue Sherbrooke. 
Toutes ces améliorations devant 
faire partie d’un plan d’ensemble 
ayant pour but le décongestionne- 
ment. Le maire a dit un mot du 
Marché Bon»ecours, qtril est d’a­
vis qu’on a déjà trop retardé à 
agrandir pour répondre aux be­
soins des cultivateurs qui y vien­
nent comme de la population de 
Montréal. La construction des 
ponts Viau et Lachapelle ne doit 
pas être différée. M. Houde est d’a­
vis qu’on ne devrait pas changer 
les noms historiques de ces ponts, 
et que les municipalités qui en bé­
néficieront devraient aider Mont­
réal dans le coût de construction; 
cette suggestion compte aussi pour 
le gouvernement provincial.

Le maire voudrait aussi que le 
gouvernement, les compagnies d’as­
surance et la ville de Montréal coo­
pèrent pour la disparition des mai­
sons insalubres à Montréal. Sur la 
question des terrains de jeux, la 
ville devrait s’entendre avec la 
Commission scolaire pour que les 
terrains de jeux des écoles soient 
ouverts aux enfants durant l’été; 
la ville ne devrait même pas re­
garder de payer les surveillants de 
ces terrains de jeux, puisqu’il s’a­
git de la santé morale et physique 
de nos enfants.

M. Antoine Allard, president de 
l'Association, a remercié M. Houde.

ELLE S’EST OUVERTE HIER SOIR 
SOUS LA PRESIDENCE DE Mgr 
LEPAILLEUR

Agoni de station à
Shawbridge, I*. Q.

A dater du 9 juin, le chemin de 
fer National du Canada aura un 
agent à la station de Sliawbridge 
pour s’occuper des billets, des mar­
chandises, dos messageries et du 
télégraphe. On placera cct agent à 
Shawbridge durant les mois d’été 
pour la commodité des nombreux 
clients du chemin de fer qui lias­
sent par cette station. tri

L’Exposition d Hygiène organisée 
par la Fédération des oeuvres socia­
les de santé s’est ouverte hier soir 
dans l’immeuble J.-B. Buillargeon. 
rue Ontario Est, près de St-Denis, 
gracieusement mis à la disposition 
de la Fédération par M. Baillargeon. 
L’Exposition durera jusqu’au 15 juin 
et coïncide avec une campagne de 
souscription de $150,000 pour les 
oeuvres de santé à Montréal.

Mgr G.-M. Lepailleur, curé de la 
Nativité d’Hochelaga, président de la 
Fédération des Oeuvres sociales de 
santé, a présidé la nombreuse réu­
nion d’hier soir. Le maire Houde a 
fait l’ouverture officielle de l’expo­
sition et Sa Grandeur Mgr Des- 
champs i’a bénie ainsi que tous ceux 
qui prendront part à la campagne de 
souscription qu’il souhaite voir dé­
passer l’objectif.

Tout autour de la salle d’exposi­
tion sont installés quinze kiosques 
confiés à autant d’oeuvres et qui il­
lustrent nos principaux problèmes 
d’hygiène: la mortalité infantile, la 
mortalité maternelle, la tuberculose, 
la diphtérie, l’hygiène dentaire, la 
bonne alimentation, les maladies vé­
nériennes, les méfaits de l’alcool, 
l’infirmière hygiéniste, les jeux en 
plein air. Hier soir comme chaque 
soir d’ailleurs, des films ont démon­
tré au public les dangers qui mena­
cent l’enfant, les moyens généraux 
d’améliorer la santé publique, ("est 
en somme l’éducation par la démons­
tration.

Parmi les personnes présentes n 
l’ouverture notons à part les ora­
teurs de la soirée: M. Charles Mon- 
cel, directeur général de la Banque 
d’Epargne de la cité de Montréal, le 
Dr J.-A. Beaudouin, M. Ernest Savi- 
gnac, P.S.S., MM. J.-B, et Clovis 
Baillargeon, M. l’abbé Eustache St- 
Maurice, le Dr J.-A. Jarry, le Dr No- 
lin, le Dr J.-F. Perreault, MM. Sar­
rasin, Gaston, Piuze et nombre d’au­
tres.

L’on remarquait encore Mme Er­
nest Girardot, représentant Mme 
Henri Hamilton, présidente de l’As­
sistance maternelle et vice-présiden­
te de la Fédération, retenue chez elle 
par lu maladie; Mme J.-A. Brodeur; 
Mme Léon Lorrain; Mme M. Lapoin­
te. Mme H. Papineau, Mme P. Morel 
et autres.

Mgr G.-M. LEPAILLEUR
Mgr Lepailleur, à titre de président ! 

de la Fédération, a souhaite la bien- ) 
venue à tous. 11 a présenté à Pat- ! 
tention, à la sympathie et à la gène- | 
rosité du public les désirs, le pro- 
gramme et les oeuvres de la Fédéra- i 
tion Catholique et Française des | 
Oeuvres Sociales de Santé.

Jusqu’ici ics diverses associations j 
qui forment la Fédération avaient i 
travaillé isolément et avec de pé-1 
nibles efforts, bien que le public, la j 
ville de Montréal et le gouverne-1 
ment leur eussent tour à tour accor- j 
dé leur généreux patronage.

L’orateur signale ensuite l’immen- I 
se travail, le dévouement inlassable; 
des officiers de la fédération et les j 
activités plus cachées mais non | 
moins méritoires do ce qu’il a appe­
lé le "soldat inconnu’’, le comité so­
cial d’hygiène du Canada.

Mgr Lepailleur souligne le geste 
touchant de M. J.-B. Baillargeon qui 
a rnis gracieusement et son établis­
sement et son personnel à la dispo­
sition de la Fédération. Pour finir 
Mgr Lepailleur résume l’oeuvre 
poursuivie par les cinq oeuvres so­
ciales fédérées, fait un appel à la 
générosité du public et invite son 

I Honneur le Maire de Montréal à ou­
vrir l’Exposition et la campagne 
de souscription.

M. LE MAIRE HOUDE
Le Maire de Montréal a félicité 

tous ceux qui ont contribué et con­
tribuent au succès des oeuvres so­
ciales chez nous. L’Etat, dit-il se 
rend bien compte de la précieuse 
collaboration de ceux qui s’occupent 
de ces oeuvres, car sans leur dévoue­
ment l’Etat serait obligé d’y pour- 

1 voir. En déclarant la campagne de 
souscription ouverte, Son Hon. le 
Maire souhaite qu’elle atteigne l’ob­
jectif de $150,000 afin de répandre 

' aussi dans la population le civisme 
; nécessaire pour augmenter le nom- 
j lire des collaborateurs à cette oeuvre 
i de la santé pour laquelle l’Etat ne 
! pourra jamais trop faire."

PLateau 5151!

w w...y

Occasion? <dn jeudi pou»
Complets lavables

garçonnets et fillettes
)i

Ages 2 à 8 ans Ce sont de gentils modèles confectionnés 
de divers bons tissus lavables aux coloris variés, garantis 
bon teint. Plusieurs ornés de teinte opposée. OLIVER. 
TWIST, MIDDY et autres modèles fantaisie. Va- O Q 
leur de 1.45 chacun. SPECIAL DEMAIN . . . . tOO

Autres complets lavables
Ages 2 à 8 ans — Ceux-ci sont de très belle qualité. Mê­
mes modèles que ci-dessus OLIVER TWIST, MIDDY. MA­
TELOT. Les tissus sont de différentes teintes. Toile, 
chambrai, coutil, percale, etc. Valeur de 2.25 et 
plus. SPECIAL......................................................

Complets
matelot

à 2 pantalons, pour garçon­
nets de 2 à 8 ans. Bonne 
toile blanche (duck) de bon­
ne qualité. Col et poignçts 
bleus fini de galon blanc. 
Cravate noire, 1 pantalon et 
1 culotte. SPE- 1 OQ 
CIAL, chacun . . . 1. O O

1.55
Complets

kaki
pour le jeu. Ages 4 à 9 ans. 
Modèle sport. Collet ouvert, 
2 poches sur le devant, cu­
lotte courte et large, ceintu­
re. Bonne confection de 
grosse toile (duck). Prix 
ordinaire 1.75. SPE- 
GIAI.......................... .95

Couvretout salopettes
pour garçonnets de 3 à 7 ans — 
Bonne grosse toile (duck) kaki ou 
bleu et de bonne qualité. Modèle 
à manches et jambes longues fini 
de nervures rouges. SPE- 
CIAI.........................................

DUPUIS FRERES—au deuxième

7=^

)

,S

oii-,4

Robes fraîches et jolies pour les 
beaux jours deté

A l’approche des vacances estivales une occasion 
exceptionnelle se présente vous permettant d’ob­
tenir plusieurs charmants modèles de robes lé­
gères pour votre fillette. Ages 7 à 14 ans. Nous 
avons plusieurs différents genres confectionnés de mous­
seline, broadcloth, indienne, et tissu panier. Coloris gais 
et résistants au blanchissage. Confection soignée. Voyez 
nos vitrines. Prix ordinaires 1.59 à 2.98. TRES QQ 
SPECIAL DEMAIN ......................................................* V O

DUPUIS FRERES- au deuxième

Rue* B*ir.t«-0*therine. Saint-André. Demontteny et Saint-Christophe 
J.-N. DUPUIS, pré*. Htmora-.ra PLateau ALBERT DUPUIS. prMdml 
A.-J. DUOAI* o. p« SI51 ARMAND DUPUIS "c.-trt*.

PLUS QUE 9 JOURS AVANT LA FETE ANNUELLE DE NO,s CHEFS DE RAYONS

Mgr DKSCHAMPS
Mgr D est h amps, au nom de l’ar- 

chcvèqui' de Montréal, répète la sym­
pathie déjà exprimée par Mgr Gau­
thier à l'exposition comme à la cam­
pagne en faveur des oeuvres de san-

La Maison Desmarais £ ~
LIMITEE

Ornements d’Eglise

Informe sa clientèle
QUE DES LE

JUIN PROCHAIN
SES MAGASINS ET BUREAUX SERONT SITUES

Aux Nos. 62 et 
RUE NOTRE-DAME

64
OUES-*

ABSOLUMENT VIS-A-VIS SON LOCAI ACTUEL

té. Il est heureux de bénir tous 
ceux qui s’emploient a faire un suc- 

j cès de l'une comme de l’autre. Il y 
! a à nos portes trop d’oeuvres émi- 
1 nemment méritoires. Mgr souligne 
ici les institutions des sourds-muets 
et des aveugles, que nous ne con­
naissons presque pas. La charité 
privée est une chose a conserver et 
à développer. Mgr l’auxiliaire de 
Montréal espère que toutes les per­
sonnes sollicitées au cours de la 
campagne de souscription répon­
dront avec empressement et seront 
reconnaissantes qu'on leur ait four­
ni une occasion de plus d’ajouter 
une de plus à leurs bonnes oeuvres. 
Sa Grandeur invite le public a la gé­
nérosité et demande aux zélateurs 
et zélatrices de demander la béné­
diction d’en haut afin que toutes 
leurs paroles et leurs démarches 
soient des actes de charité afin que 
tous les petits, objets de l’attention 
actuelle, en reçoive tout le profit 
possible.

Le Dr J. A. Beaudouin résume la 
signification de l’exposition dont le 
but est l’éducation par le meilleur ; 
moyen qui est la démonstration, l'ap- | 
pel an sens de la vue”.

L’exposition d’hygiène se conti-1 
nuera jusqu’au 15 juin. Chaque soir, ; 
il y aura une conférence sur l’un 
des sujets représentés pur chacun 
des kiosques. Des photographies se 
rapportent au sujet développé pu- •: 
conférencier seront reproduites cha­
que jour dans les journaux. Ce soir, 
M. Edouard Montpetit, secrétaire ge- 

! eral de l’Université de Montréal, se- 
fra le conférencier et parlera de 
! l’oeuvre de l’Assistance Maternelle.
I

Petite vie des saints
5 juin S AIN l' BON 111 ALI'., ar- 

i ehcvèque de Mayence et Martyr, 
j Saint Boniface naquit en Anglcter- 
! re vers 680. Dès l’âge de cinq ans, 

il prenait un plaisir singulier à en­
tendre parler de Dieu et des choses 
célestes. Quelques moines qui fai­
saient des missions dans le pays 
étant venus chez son père, il fut 

' si touché de leur conduite et de 
j leur instruction qu'il résolut de se 
] faire religieux.

Son père employa inutilement 
toute son autorité pour 1 engager à 
prendre d’autres idées; niais étant 
tombé dangereusement malade, il 

1 reconnut la main de Dieu qui le 
frappait pour le punir de 1 opjiosi- 

1 tiou qu’il mettait à la volonté de 
j son fils, il ne le gêna donc plus et 
i lui permit de suivre sa vocation.

Ordonné prêtre à l’âge de trente 
ans, Boniface ne tarda pus à former 
le projet d'aller porter i’Kvanglle 
dans la Germanie, encore idolâtre. 
Grégoire II lui conféra plein pou­
voir de prêcher l'Evangile, et quel­
ques années après, il le sacra évê­
que. Grégoire ÏH lui envoya le pal­
lium, rétablit primat de toute la 
Germanie, et le nomma légal du 
Saint-Siège.

I En 752. Bonifaee. déjà nomme 
à l'évêché lie Mayence, par Pépin Je 

| Bref, sacra ce prince à Soissuns. et 
j présida nu s vnode qui se tint dans 
celte ville. Scs travaux apostoliques

AVIS LEGAUX
Canada. Province de Québec, District de 

Montréal. Cour Supérieure, No B-49155. Da­
me Sarah Schwartz, des Cité et District 
de Montréal, dûment autorisée aux pré­
sentes, épouse commune en biens de JacR 
Fishman, des Cité et District de Montréal, 
demanderesse, vs ledit Jack Fishman, four­
reur. des Cité et District de Montréal, dé­
fendeur Une action en séparation de 
biens a été Instituée en cette cause, le 
IBèmo Jour de mal 1929.

MENDEL & BROWNSTEIN, 
Procureurs de la demanderesse 

Montréal. 26 mal 1929.
COUR Supérieure. Province de Québec, 

District de Montréal. No E-52234. Rose 
(Rosalie» Thibault des cité et district de 
Montréal, épouse commune en biens de 
Georges Turcotte. contracteur-plAtrler du 
même Ueu. dûment autorisée à ester en 
Justice aux fins des présentes, vs Geor­
ges Turcotte, contraeteur-pl&trler des ci­
té et district de Montréal, défendeur.

Une action en séparation de biens a été 
instituée dans la présente cause le 28tème 
Jour de mal 1929.

LANCTOT <fc HAMELIN, 
Procureurs de la demanderesse 

Montréal, le 28 mal 1929

Nouveauté

Très savoureuses
Les Viandes Cuites

de

CONTANT Ltée

succès, et il remplit tout ce pays 
des monuments de son zèle. Sa cou­
tume était de faire servir au culte 
de Jésus-Christ les objets de la su­
perstition et, une fois entre nôtres, 
ayant fait abattre un grand chêne 
consacré à Jupiter, il employa le 
tronc de cet arbre à construire une 
chapelle en l’honneur du prince 
des apôtres.

Il fut massacré en haine de la foi. 
avec cinquante-deux fidèles, l'an 
755, au moment oii il s»> préparait 
ù administrer le sacrement de con­
firmation.

»

Livre des Familles 
Chrétiennes

«

pour inscrire baptêmes, confirmations, mariages, __ 
mortalités et autres souvenirs.

PRIERES ET 
CÉRÉMONIES 

DU BAPTÊME
par l’abbé X. GAGNON 
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Madame T. LcDroit, de Québec, 

sera au nombre de ceux qui feront 
le voyage de l'Université de Mont­
réal aux Montagnes Rocheuses et à 
la rôle du Pacifique, en juillet pro­
chain.

Cercle Léon XIIÎ
Le grand ralliement de jeunesse 

ouvrière organisé par le Cercle pour 
le 6 juin, est remis uu jeudi. 13.

P. J. Laganière, président

Avez-vous Besoin de bons 
livres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du "Devoir”, 410 rue 
Notre-Dame est. Montréal. (Té-

celle viiu\ Srs i r • * » «i * • a i»furent partout suivis des plus grands lephone: HArbour 1241*

50%
d’escompte

LIVRES DE 
RECOMPENSE

50%
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LIBRAIRIE PEPIN Limitée
930 Est, rue Sainte-Catherine

Gu» «t Oétall 
R PEPIN, v. p

Prés Amherst 
PAUL PEPIN, férant.
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